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Avant d'aborder la desc.ription des formes des Matnmllûres tertiaires, qui formera 1:1. 

deu~ibme partie de mon tral'ail, je dols m'arrêter sur un malentendu concernant la compa' 
raison de quelques-unes des formes que j'ai décrites. 

Ce malentenùu IL été prOI'oqué par J'omi~sion d'un OUI'ruge important sur la faune de 
Mllragha de Mr. R. de Mecquenem 1), que je n'al eu entre les mains qu'après l'impression 
de mon tral'all. De là proviennent quelques fautes, que je veux rectifier ici. 

Je dols ajouter dal1S la synonymie de notre SItS crymantheu,s, outre Sus ùe Pikermi, 
SilS du même nom de Maragha de Mecquenem (1. c. Pl. XlI( el XIV). 

Notre Gruella d/!'p/!'rdita var. ruprina, PI. H, r. 36, t)"(lUI'e SOli syn?n]"mie dans Gcuell(J. 
capricornis de Mecquenew, f. 15, p. 53, 1. cit, 

Enfin, et c'est le prinoipal, nne très grande proximité ct une très grande ressemblance 
de Mtre Aceraillerillln Kou'alecskii, Pl. rv, e' de l'Ace,.. Pasiue de "Maragha de Ml'. Mecquencm 
doivent être signalées. Je dois m'y arrêter pour donner quelques e.~pllcations n6tessaires. 

En abonlant l'étude de notre Âce,.atherùml de GrebeDiki j'ai été frappée de la ressem
blance de ses dents avec ceHes de Teleoceras fossiger C~pe en ce qui oonocrne le développe · 
menl de l'antéCl'ochet Je n'81 trou ré un aniécrochet setnbll\ble que dans le croquis de deu); 

dents du llhinoceros Persifle de Maragha ehez Mr. OSbCOI '). 
Arrivée à la C()nclu~lon que notre forme ne peut {las être identifiée avec celle de Cope, 

je mc suis arretée sur 10. ressemblance do S<lS dents avec oolles de i\laraghn. Mals le croquis de 

deux dents donné par Mr. Osborn ne me I)Hmettai! nullement de considérer cette espèce comme 
établie et de r&pprocher oes fvl"mes. Comme je savais que M. Kiul possédait de beaux crânes 
de Rhinoceros dans ses concclions de Maragha, qu'il gardait au musée de Vienne je me suis 
adressée à lui en le prlnnt de vouloir bien m'envoyer les photographies de ces cr11nes., Malgré 
les promesses, qu'il ré{lélalt pendant deux années, je ne les ai pas reçus. Et cc n'est qu'après 
sa mort, grâce il. la complaisance du professeur E. Suess et du Dr. F. X. Schaffer I}, que j'ni 

reçu les proiographies desil'ées. Mals mon OUIT$go étant sous pl'eSS(', je n'nI pas pu jndlfluer 
la l'essemblnnce de notre fonne avec celle de Maragha, d'autnot plus que je n'ai eu 'pour juger 
de o!eUe dcrniürc que le uâne, encore lnoonnn dans lllllltéralUre el désigné duns les collections 
de. Vienne sous le nom d'Acerathe.rif~m Bla1lfordi. 

Il Il. de M«qutHtm. Contrlb1,t10n h rHuM \lu 8i.~enleDt de~ \"ertébros d~ )j&r&gha et rl e al'S environ!!. 
10CJ6 (.AnDale~ d·Hl~t.. l\-Rlurtll~). 

'J H. O;tbo,.", PhylogCDY of th I{hlnoœr09e8 01 Ifuro[>('. Bull. Aine,". Mus, f\a~ . HI~tory, 1900, f. 12". 
') A mou gtllDd l1Igret rémln~ut &duard. Su~SS n'est plus parmi les vh"auts, et ('~t à ~I. Seharrer seul 

que j~ puis urtimer m. l"twnnllls->;anee. 
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Qllelques restrictions faites, la res~emhlnncl3 de cette forme et de ln nôtre ["..st très 

gra!ld~ en 00 qui conüel'tlc le l\rime et les dents. Ainsi J'orbite n'est iei llullement isolée; clio 

fait un avec J'arcaùe zygomatique; le crâne est plus 6iroü à S1 surface SUll~l'ieurc. Le; all ié

crnchcls des molaires salit encore plus dévoloppés que ceux de la forme en question. Nous 

n'al'ons que deux mâchuires isolées où ils ont le rntime dtlvelop)lemcnt. J 'ai filli pat' considücr 

cette forme comme typique pOUl' J'AcerntAerium de Mal'~ghl\, quoique inscrite sous le nom d~ 

Blanfadi, quand j'ai reçu l'ouvrage de ?ll l'. de Mecqucnem, d;Ul5 leque! j 'al trouvé l:l. des· 
cription et les figures d~ J'Au /"ulherium qu'il a \'011111 Inscrire sous le !lom de rAcu. PcrsÎne, 
~an-'i d6signer l'auleur (Pohlig, Rodlel' ou O;;born). Les figur~s qu'il dunnll pour les animauI 

de (liI'crs âges ressemblent lJeaucoup aUI nôtres et ce sont ~ Ul'Iout les dimensions des 

membres, trlls trapll~, qui cOlneldent dans les den! formes, 

Eu oomllarallt Irs dents (les arrières·molalres) nous trouvons les ltlllécrochcts lllus 

d~\'cl oppés dan!! la forme de Maragha que dans la nlltre. A li'l surface sUp~J"jcut"o des crânes 
DI~n(ionnés on 110 remarqM pas de saillie au front, telle que Mi". de Mt..'Cqucnem signale pour 

sa form(l. Un faible bombement drs os nlll?llu.~ que nous voyons sur lIotre f. 7. PI. IV est tIll 11 
une compression latérale. 

Ces quelques remarques faites, Il me semMe pos;iible de considérer J' Aceratherimn 
1Jcrsiae Mccq. de Maragha. comme très rapproché de l'Aceratlltrium. KOWCllet's/âj M. r avI. de 

Grebeniki, aussi bien par l'aspect général de cet RuinlRI trapu que par ses d~nts il l'ulltécrochel 

très développé . 

.::ii on t rouvai! ces formes dan5 le même llays, on poul"rait peu! être les considérer 

comme Identiques. Mais ùans les conditions où ils ont l'écu il sera }J lliS juste ue les regarder 
CQmme espèces dilt6rentes, mais très rapprochées . 

\ 



 

Acer atherium do Tchobroutchf. 

El ' décriv3nt les reSté de l'Awyulitlium KO!l:al~wkii de Greben!!;! j'a! sib'llalé qUI! 
nous avons des restes de ce genre da.ns d'I\n~es localités de la région fossilitère dont nous 
nous occupons. Et c'est Tc1whroutchi qu\ occupe la .premlorc place: nOllil y trouvons les 
l'estes des Rllillocerotidae, qui se distingu~!It llll r leurs dimensions. 1) Les uns, plus grands, 
sont représenté:; par plusieurs (6) n âlles prcsqlHl complets, par trois nutres consenés princi
palement d3.ns leurs lJarties lDuiliaires, par quelqlles tlellts de lait su~rhmres, par Irois mlln
dibules, dont J'une rattachée au cralle, l'autre, quoiqlle d~tactlée, mais nppartenant 11 un crAue 
determinê; ln troisicme enfin Isolée. Outre cela nous avons plusiem';; vertèbres, dllq longs os, 
quelques os du carpe, du tarse, queltlueB nnHararpiens et mét3.tarsiells el plusieurs phalcnges. 
2) Les aulres restes de plus petites dimensions sont repr~sentés par les ossements des membres. 
l'al' le mode de leur conserration ces restes sc ùist inguent p~r leur couleur: les plus grands 
sont en grande partie gris; les petils sont jaunâtres; les uns et les autres sont en tourês dt 
sable et de gn\s à grain fin de cou leur grise, sourenl très difficiles à dégager. 

Nous allons nous occuper d'abord des grandes rormes rejlri!sentées par les crllnes et 
les osseinenl.<;. 

Aceratherlum inct slvum KllUp, 

Syn, Acora.th cr i ul!l incisivum Kaup. Foss!L de Darmstadt. T. X, XIV. 

PI. Y, l, l, 1', I~ , 1'. 

~s cinq crânes a})partiennellt aux animaux nou seulomen t adultes, mais dêjà figés, 
Ils portent tous les mtlmes caractOl'cs ct sont preslJue de mêmes dimensions. Ils SOnt allc.ugés, 
avec l'oceiput rele\'i! , ct très étroIts en arrIère. Les 0& nasaux sonl courts, assez épais; nfrolldis 
en avant et recourblls sur les cot~s 1l. leur biL~e (C. 1) . r~es os fron tabx sonl à peine sou
lel'és. La surface supérieure du crâne est 1I00ltêe par denx ligucs I&t~r"les qui la Séparent 
des fosses temporales profondes et aLoutissant aux orbites bien arronùies on Il\'Rut, avec une 
proéminence sur la limÎte du jugale qui est é{l&iS. 

Quant aux denls elles se sont conservé~8 au nombl'e de sepl molail'es (Ile chaquo coM) 
tlnus quelques uns de ces crftlll$. Les antérieures al'CC 1.\ parlle anlérieul'e ciu museau mauquent 
par.tout. Tous ces caract1\res sont très bien mat"flués SU I' le plus complet de nos crAnes; dans 
les autres quelques uns sont moins nets: tnntôt c'e~1 le bord de l'occiput qul Est cllssê, tant61 
il l" Y Il. que cinq molaires de chaque côté, etc. Les caractères slgnllMs pennetten l facilement 
de dlstlngller les crânes nommés des crânes précédemment décrits (compnr. f. 31) et de trouver 
leur semblable ùans le crâne figuré par Kaup, T. X Fossll, ùe Darmstsdt. Quoique les os 
nasaux dt 1& fig. 2 semblent être soulevés en haut plus fjll'IlS ne sont dans n08 exemplalre~, 
mais la f. 2" rni t voir leur l'raie jlosltion semblable aux os de nos cranes: droits, arrolldÎli, 
recourbés sur les cotés. Ln position et la (orme de l'orbite, ainsi que les lignes lim!talltes de la 
surface supérieure, sont pareilles. La ressemblance sera, poussée encore pl ilS loin pOllr !a den-
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tili" l1 et la. mandibule. Or. j'inSC1'!S notr~ forme de Tchohl"outclii sous te nom UQ l'AcemtJjerinm 
incisiVllm Kau[l et je l'ais m'occupe!' tlu crâne le mlenx conservé et figuré PI. V, f. 1, \', 1", 

La caraclérlstiquc qui a été donnée pour tl)U$ ces cranes peut ôlN surtout ll)lpliquée 
à celui de Il f. 1; il ne nous reste ([u'à donner ses dimenS.ons et indiquer l'~ge al'anté de 
l'animal. Ici IIOIIS n'avons pas cette succession Il'âgr. qui Il pu être si bien suide sur les 
n'~nes do Lil'cbeniki. Ils SOlit tous ici dc mêmes dimensions ct app~rticnnùnl 11 rles animllux 
d'un même âge, plutôt \']"111 , :\l'ec les !lents déjà. usées. 

Longueur du cdnc. depuis les bouts des os nasaux complets jusqu'au 
bord occipital a.ussi complet.. . . . . . . . . . .. . . 47 cm. 

Longuaur des os nasaux & partir du bontjusqu'au nivGau de :'éehl\ncrurG 11.5 cm. Cotto dcruièro 
coïncide Ici I\.yec le milieu de la pr1. 

Lllrgcur do l'occiput sur son milieu 
Ha·uteur jusqu'au bord du trou c()rébral . 
[, 11: plus grande largeur du front .... 
Longuour des s~p t lnolaircs , 

12 cm. 
15 

20 ~ 

21 • 

l ,a par tie de la maudibule antérieuro aux moinil·es os t cnsséo; les bords des os sont t.rès minces. 
", vant de décrire la denlition de ce "ieux' crâne je va is signaler quelques dents 

plus jeunes. 
Dents de lait supé rIeures. 

PI. v, 1. ~. 

Pour les de/Ils dl; lait nous an'ns les Il' et d' des deux c6tés; les d' sont à peine 
ontamées par l'usure; les (II SOnt, Intactes. Les dents du coté droit sont atlachMs il. un mOl"
c('&u de la m,\Choire, 

La d'est arrondie sur son côté externe et ne présente llue deux faibles rugosil&>. 
Sur i ~s Irois nulres côtes on voit un bour relet trlls développé qui f<.lrme une fai tole proémi
nente à la toilse de la \'allée moyenn~ . On ·l'oit se détacher sur le côté lnterne de la muraille 
ext.)rne r! t'UI crNes d'émail qui se dirigen t ~e1'8 les dcu ~ grand! tuberculos internes de la denl 
Outre cela. un pH parallèle à 18. mn ra1l1e se dHache de la. crête !)ostérieure et so dir ige \·C[$ 
la cre te antérieure; sur cette dent li alTJve mômo 11 la. base de co pli, 011 mieux au sommet 
du tubercule anléro-intcrne. 

La (l'est aplatle il. son cOté externe et 8. un enfoncement 11 8"11 Rnglo antérieur; so]} 
bord 1'0sUrienr est relevé, Lu bonrrelet est dél'eloppé sur son CÔM antérieur; sur le coUi pos1éricur 
il forme un pli bordan t la fo~se postérieure. La vallée Uloyeulle rel>te ouverte; un pl i d'émail 
sc trou"e .sur Je t ubercule postéro-intorne (reste du bourrelet). Les df.uX crêies <l'émail se dé
tachant de la muralJ1e elleme s'unissent avec les tubercules internes, comme daus la dent 
précé.dente, M'CC cette différeuoo qn'elles sont plus éloignées r une de l'autre. Le pli accessoir 
forme Ici un crochet, qui sc dirige dans IQ l'allée moyenne. 

Ces ùents BC tJislinguent nettement des dents de 18.it de J'Accralhet·jum l\"tw:alerskii 
M. l'avJ.; la à', par la forme al"fl"iudle de la muraille · externe; la dO, pa.r la pré:>cncc du n'stes 
dn bourrelet sur le côté p05térl p ur de la den\. Duns uno dcnt d,·,tachée ce bonrrclCI est encore 
mie.ux conservé. 

Nous 0() ~l"ouvons plIS chez Kaup (1. cit) de dents de lait pour cette c~p~ce. Les dents 
figurées p.1.!" Blainville (de Sansans P I. JI), ne penl'ent pas être identifiées avec celles qui 
n<.lUS interrsscnt. Certes je nc puis rapporter ces dents ùe lai t que provl~oirem~nt :\ l'ACl;l"athc, 
r;,1II1 inCÎ.<iculn ne possédant pas de jeune crâne pom· cetle s,pèce. 

Molaires supérie ures. 
Les molaif"t.'J supérieures, Pl. V, f. l~, ]leUl'ent être caractérisées par If! côté externe 

presque Usse ct fai ~lemcnt concave, L'angle antérieur ressortant d dédoublé sur les vrft,is mola ires, 
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est aimpl& sur les prémolnll'es. I.e crochet est développé, il se ùirige directement dans la 
vallée tIloyell1ltl. L'anlécroelLet n'est déreloppé que dans les dents osées. Dans les dents moins 
usées il n'cst )las bien fort. Les prémolaires ont un bourrelet SlIr le côté interne. :\. la hase 
dl) la vallée des ml on troure un pli d'émaIl. La m" êS! 11'Îlmgulalre sl'ec un faible 
croc~et. 

DaliS le plus jeune descrtl.nes Agés, PI. V, f. 3, les pTI et P'" sont tombées. La pr" usée a une 
forme allongée IrllnSl'craalemenl M'CC les restes du crochet el de )'ant!\cz'ochet. La. pr' 8. la même 
forme -que la précMente, mals avec un reste dll bourrelel; la fosse postél'ieure est 
plus màrquée. 

Les deux molaires conservent à la muraille el terne leurs angles rcssortan 18. La 
crele antérieure ave<: J'antécrochet est plus largo sur la ml à cause de l'mlUl'e, 

Dans les deux Rutr~s crânes plus âgés, r, 1" les sept molaires se sont conservées, 
mais la surlace mastlcatrlce est devenue plus unie, Les crêtes antérieures se sont élargies; 
les crocJlet.s se sont diminués dans le premIer de ce~ deux crânes; daus le deuxième, f, l, Il serait 
difficile de se faire une idée nette sur leur fl/rme , si on n'a l'ait pour se bll.sor les crones prt\
cédents, J,a dentitilln tles crAnes en qucstilllt peut être p~lfaitement identifiée avec la denlition 
figurée plr Kaup (Darmstadt), T, XIV, f, 5, Je ne vais pas indiquer Ici les différences ' (lui 
dis tinguent les dents de (~e tte espèce dll celles de !'Accl'athcl'Îum Kowalet'slNij cela a été déjà 
fait dans 'la première partie de cet ouvrage, dDIlS 13 description de la forme de Orebeniki; 
il suffit de' comparer les figures données, 

Mandibules, 

PI. v, t. 1< et 2, 

L'une de nos deux mandibules 6.St plus jeune. Elle a ses deux prémolaires non encore 
entaolées, la ~'I esi. à peine sortie de J'ah'éolc, Suiver,t les deux molaires; la "", est ell

coro cachée, f, 2, 
Dans la deuxiilmo, r. J', apIJ.1TWnant au crâue r, 1., les dents S9ut complètement usées; 

ce ne sont que les deux dernières molaires qui gardenl eMore quelque ,dessin sur 
leur SUI-face, 

Malgré la grande différence d'âge ces mandibules sont presque de mêmes dimensions, 
el ont un cill'3.ctère qui pmlllet de les rapporter sans hésiter à la. même espèce, C'est la. formo 
générale do la mnndihule allongée &l'ec la dentition Cf.Imparatil'ement raccourcie, mais c'ost 
su l'tout la partie antérieure avec les deUl enfoncemenl.'i très prononcés devlLll i. les P"t qui est 
caractéristique; les denx canines, pllS grandes ci. arrondies, sont dirigéos en hau~ et en avant. 
Elles sont !)Jantées sn\' le bord étroit de I!l. mandibule, CfJ qui il, premi1!re \'ue distingue 
ceUe-{\i de la mandibule de l'Aundkeriitm KOIt;alet'ski~ (PI. V, f, 32) ct l'identifie M'CC 00110 
de l'Aceratherittm i,wisùmm Kaup (1. cit PI, XIV, f, 9), • ' 

Les pr<!molairrn.: dc la jeune mandibule f, 2 sont munies d'un bourrelet extel'lle, '1J.ui 
manque an;o;: molaires, La p"~ est composée d'un croissanl postérieur, d'un pli d'émail antérieur 
el d'un autre externe pins petit. Le premier croissant de la. pr, est peu recoudJ6 et ne d,Jftère 
que faiblemeut du denxicme, Le mÎlme caracU!re se l'oit sur la Pl'. , Le C\)té externe de ces 
dents est tl.lTondi, 

Dalls les molail'es le premier croissant est plus arrondi; son côté exierne est faible
ment pinCl:'" Les Cl'oissant.> postérieurs sont arrondis, avec une faible courbure, Ces dents se 
distinguent nettcUl1,mt de celles de l'Acera/heNum KQKalev8kii par la présence du. bourrelet 
sur les prémolaires et par une courbure beancllup plus flllbio des croissants antérieur'll, 

Le boul'relet se conserve sur les dents usées de la. mandibule f, 1<, 
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Les dimensions de ces deux mandibules sont: 

Longueur depuis le bord an~l'Îour de la canine JUSqll'UII 

poslliriBUr de la mandibule 
Uaut.cur postérieure. . . . 
Largour du bord antérieur . • 
T.ongueur des canines . 

.", 
. r. J< 45 cm., !. :! .1,4 cm . 

2 1 _ ~ 20 

6: • 7 
5 • fi 

Les jeunes mandibules sont plus reoourbl:esj J():j vicillC.'l, plus droites. On no tl'Olll'O plIS trace 
d'inCÎsh'cs. Kallp les indique et malnl'Jllo les Hgure. 

L'(lSpa.ce entre les ea.nines est de .. . • J', l' 2.5 cm., f. 2 2 cm. 

Nous lll'OnS on.:o1'O une mandibule plus jeune d~ T~hobmu tthi; elle a conservé les 
dents de Jul\ et n'a. qU'lloC seule molaire de chaque côté. Elle diff<!re dos dmu mandibules 
décrite$ par 10 mode fle conscn ~tion, étant de couleur jaunâtre, et jo n'ose pas III rapporter 
cn ce moment à la même espèce quo les prOcédp,ntes, quoique sa partio (Ult~rîeurp. ~oi t aussi étroite 
'lue celle do la f. 2. 011 trOllve de plus à. la place des grandes CUllinl's une toute petite dent 
arronùi!} (sur JI} côié gaucho!). Cette partie ant~rieul'e étroite la distingue de la mandibule de 
l'Acer. KQwulcfskii (PI. IV, f. Il") quI e,t presquo du même age. C"llo de Tchobroutchi est 
plus l'olms!e. Je laisse de côté les dents isolées do cette forme troul'ées dans III. même localité, 

Ossements. 

J 'ai déjà. signalé que nous avons dans la coJlection (je Tchobroutchi des ossements de 
Hhinoeerotidae de dimensIons différentes, les uns ét~nt Ù" beaucoup plus 'grands que les autres, 
el quo~ cetle différence de dimensions colncido presque loujoUl"S avec oelle de la couleur: l~s 

grands étant d'un gris rOllcé, les pctlls plulOt jaunâtres; m~is ri y Il. aussi quelqu.es exceptions. 
Les crAnes élaut de la mtme couleur 'Ille Jes grands os, Il m'a paru plus u:Llurel 

d'étudier ces ossements :wee les crânes, 
Parml ces derniers nous n\'ons iroi,; atlas, t.îeux in1:;, el irois autres \"ertèbres ceni· 

cales(3-~[j); una vertèbre dOI'sale, un humérus, un radius a\'~ un ulna. quelque~ os du carpo et du 
m~'nCIl.I'Pe, un fémur, un tihia, quelques os du t.,rse et du If.élatarse el une panie ùu bassin. 

Vertèbres. 

A/hls. Nous avons trois exemplaires d'atlas presque de mômes dimensIons, dont l'un, 
le mienx r.onsené, est le plus jeune: la partie inférieure de son corps est 1111 peu plus mince 
!lM (Ians les deux ~\Ilrcs et les enfoncements pour los cond )'ks, nn peu mains prafonds. 
L'~ntre, aUJ[ condyles ptns profands, collviem mieux au ('.rfme f. 1, mais. sa. sUI'face inferieure es~ 
In al conSCI"I'ée. Le trOlsil'U1e cs, cassé, il a litti lI'~s inliolement joint à un crâue de Oaze/la 
d('~l'dila., QU\1 j"li ~u grand peine à dégager. 

At 1 a s. 
Pl. l', f. ~ . 

L'atlns r. 5, II) mieux cQlIsen'é, mais dépoun'u d'uile~, s'adapte an cl'tme f. 1, mais ne 
recouvfe pas complètement les condyle~, ses enfoncements n'étant pas assez profonds. Les ailes 
commencent 8prh une .:!chancrure de a cm. Sa SUlface inf~rieure, longue sur le milieu de 1) Cffi., 
se termine par une proéminence, longue de 2 CIII. La largeur entre les bords sup~rie ur.~ est de 
LUi cm. La surface sup6rieuro ùe 6 cm. est plus longue que l'inflirieure, elle porte une 
proéminence presque SUI ' le milieu. La largeur de la surface al'til' lIl:\irc inférieure, pour 
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t'axis, est do 6 COl. d'un cOté. On ne l'oit (las bien ses limites SUI' ceUe vertèbre; iur une 
nuire elle cst (ilaJ'gie "ers l'extérieur el ondulée. 

J 'ai MjlL signalé que Kaup ne donne pas de figure pour ret os. Mals je Iroul'O chez 
BlninyHle (Pl. V) un axis figuré comme R. incisims d'Eppelshc!m, quo j'a! omis dam ln 
description de l'A.ccratllerimn f(ou'alersJ.;i. En comparant notre f. 5 Ill'OC celle-Jà, nous voyons 
que c'est la même forme gênémlo [LVec les alles séparées du bord pllr des excavations assez pro
fondes. La différence est dans la fo rme de la proéminence inférieure, qui est plus allongéo dans 
noire échantillon. Mals on ne sait pas si eUe n'est pas cassée dans l'ühantillon de BJainl·iIle. 

Quant il. nOire formo do Grobeoiki, elle diffère par les cllfullcemcnls pour les cQndylcs 
moins profonds Clt par l'absence da la llroémlnence supérieure. 

AxIs. 
Pl. v, fig. 6. 7. 

Outra l'lUis aUa.ché 11 la 3-ème vcrtèbre cervicale et appMlcnanl au vieux cri\ne, f. l, 
nous :wons encore un auke, plus jeune, aux surfac\!S 3rticulalres plus étroites et al\ condyle 
moins épais, Les dircrses parties dans les deux se son\ conservées Inégalement, o'est pourquoi 
je \'ais figurer les deux do divers c6tés, 

Sur la f. 6, nOlis avons le profil de l'axis el de la vertèbre sail'ante. On volt le 
condyle cdontoide épais et les surfaces élargies des articulations pour l'atlas. 

La f. ï nous donne la surface antérieure d'un lUis plus petit, dans lequel on roit 
bien unc tout autro direction des surfaces articulait'es comparatil'cment 11 celles de ]'3xi~ ùe 
Grebrnil;i (PL IV, f. 16). Ici, elles sont beaucoup plus droites, s'élargissent au bout et des
cendent moins en arrière. 

La. largeur de la surface articulaire entre les bords est do 12 cm. i. 7 et ùe 14, f. 6. 
La longueur du corps do la vertèbre avec le condyle odontoïde est de 11 cm. f. 7 et de 12.5, f. 6. 
La 3-e vertèbre est abim6e sur les cOtés. La 4-e et 11 5-0 sont très robusles avec des arti
culations Infét'ieures très élat'gies. Je ne connais pas dans la littéralure do figures pOUl' ces 
\'erlèbrcs de l'AceJ'ath. incisivum. Par reurs dimensions elles sont presque aussi grandos que 
celles de .Rhilll'Jceros &hlriermacluri d'Ananiev, et un peu plus petites que celles de RhiWnxnls 
tichorhinus do notre collection, 

Nous n'avons qu'une suulo l'ertèbre dorsale (l-re), dépourvue de son 3pophl'se dorsale. 

Membres antérieurs. 

Humé r us. 

PI, v, r. 8. 

Les os des membres que nous allons décrire ~ont tous grands et du môme mode ùo 
conservation que les cranes . 

. Nous n'3\'ons qu'un seul humérus (l'humérus droit), f. 8, qui peut être cafncterisé par 
\lne grande tête, recourbée on bllS. Le trocbin el le trocbiter sont cassés. La crête dellolde 8e 
termine avant 10 milieu do l'os. Iiépicondyle ost très prononcé ct coupé obllquoment. Le 
condyle externe est beaucoup plus gnnd que l'interne (7 et 5 cm.). 

La plus graode longueur ost de , •. , , .. 
La largeur du bout sup~r[eur . ...... . 

inférieur entr(l les bords de l'&rt.ieu!(Iotion 

44 cm. 
20 
11. 

D'après sa forme cet ltumcl'us se l'a.pproche de celui de ~a.nsans figuré l)ar Blain~Jl1e, 

Pl. X, lll;t.i.s surpasse lm ~imension.s le plus gl'anu des deux que donne Bla.im'i!le, Qui tl'Qtl\'e 
2 
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!lossi!Jle de rapporter à la même espèce les os de diverses dimensions Je dounerai plu':> tan! 
un tableau comparatif des dimensions de divers os figurés pal' Bl:\luvilJe et des nMI'es. 

Radius et ulna. 
Pl. v, /. g. 

Nous avons un radius soudê avec l'ulna qui s'articulent parfaitement al'ec l'humérus 
droit, f. S. Ces os sont e~core plus robustes que le précédent; surtout l'ulna avec son olécranon 
irès épaissi dans sa partie sUjléricure. L'ulna donne une coupe triangulaire sur son milieu et 
présente une grande facette pour Jo pyramidale et une louie pMile pOOl' le Junaro sur sa 
surface inférieure. 

Les enfoncemellts pour le lunare et le sCI\Jlhoideum su: la surface in{édeure du radius 
sont presque de mêmes dimensions. Les en(oncemf;lnts SI1f la surface supérieure de cet os 
correspondent plllfaitemeut aux deux surfaces a/tlculaires très élargies de l'humérus. , 

La pins grande longueur du radius est de 38 cm" cellfl de l'ulna, de 48 depuis le sommf;lt de 
l'olccranoll et de 33 depuis le bord du crochet lAI bord externe sU[lérie Uf dn radius n'a qu'une 
faible proéminence qui sépare les deut facettes pour l'humérus. Ce caractère dlsUngue notro 
os de celui de Sansans (grand os chez Blain\'ilIe) et le rapproche du plus petit dn même auteur. 

Par leurs dimeusil.JlIs ces os surpassent aussi le~ plus grallds de Blainville (PI. X 1. ci!.). 
CG/pifS. Les quolques os C;:I.rpaux apI\artiennent :I.\~.~ dh'ers membres et ne peu'·ont pas 

forruer un carpus complet. Nous M·OIl.~: un IUllan:J droit, un magnum, un unciforme et un pyra
midale gauches. 

Ces os nous fl":Lppout par loul"s dimonsir·ns (f. 10- 11 ) ct le magnum encore, pal" sa fonne 
très rehwfe sur sa sm·fac(I an térieure. 

Jal été très cmbarasSl!e de rajJporter ces 05 à l'Acerolhtl'ium i/lC ;siV/Im ayant devant moi 
les p,!tcs n/,"IIrées par Kaup (Beitriige, T. IX) pour ceUe cbpèce ot pour le Rhilwc",·os &llleir· 
muell"ri. L:I patte il qualre doigts est Cllt·talnement pour la. premli're forme, celle A trois, pour 
la deuxième, l'.!ô os du métacarpe étant très différents dans les .deux. Dans le CaLinet Géologique, 
dans la cellectlon provenant de Sansans, nou!! a\'on$ quelques os du carpe qui répètent la fonne 
du magnum et de l'unciforme de la patio rapportée par Kaup 11. Rflinoc, &hleiermacheri 
(Pl. X). Mais l'unciforme possède une facette pour 1101 métacarpi~n v. 

On counaÎt qu'avrc l'Aceraihel'ium incisilJllm (tetradactyluJIJ, IArlet) a exi~té A Sansalls 
le Rlriliocero8 sa1lS(JlIÎensis qui possédait trois doigt~. Or, nues arons dans /lotre collection de 
cetle localité un auire os unciforme qui n'a pas de f~ce'te pour 10 V doigt. 

J 'a! dû dIre ces quelques mots avant de f~ire la description de nos os du (arpus, car 
ils présentent \IDe grande re:>semblance IIvec les mêmes os de Sansans d'un côté el avec ceux 
du la patte 11. trois doigts de Kaup de l'aulre. \ 

L4\ magnum f. 10 m :woc deux facettes concaves supérieures, l'une pour l'unt'ifonno i 
et l'autre poUl" le scaphohleum, et une facette infériellre arrondie, ùjffère ~\l.IDent du m:Lsnum 
aplaU en hant de la patto! à quatre doigts figurée par Kaup. Cet os diffère enoore plus de celuI , 
de l 'Acf:l"olhcnwn KowallTskii, plat, et aynnt deux surfaces (kl. surface sUJlêrieut·e et la surface 
illéricurt) parallèlt1s. Il se !"~pp rofhc beaucoup dû l'os do Sansans, n'étant que plus grand 
presque une fois ct demie (5.5 et 7.;' Clil. contou/") du coté externe. 

L·uJlci{rlnne f. 10 /111 s'adapte parfaitement au mftgnunl d'un côté, au m()jncarpien III 
et IV de l'autre; outre cela il a une facette presque horitntale pour le métacarpien V. La surface 
anMricuril de cet os est de 8 cm. Celle de Sansar:s est de G cm. (munie de la facette pour le mc. V), 

Sur sa surlac\! Inr~rieure les deux faceites [lour filO. III et 1 V sont séparées par un 
bourrelet. Les facoite5 pour 10 pyr~mid(l.le et le lunare forment un angle pre5qu~ droit 

Le p1Jt"o-miàufc f. 10 py,. répond à la faceUe de l'uncifor·me; il a sa fllcette supérieure 
descend8nt SUt· le tillé externe de l'os. 

r ; ..... ··1 



 

tous ces osselets correspondent par leurs dImensions 11. la surface lnfériourc du bras. 
Mais il. notre regret le radius et l'ulnn que nous al'ons ~pparlip,nnent au bras tlroit. Nous n'Brous 
pour lui qU(l le lllfUlI'e f. JI, 4!largi cn haut, devenant beaucoup plus étroit en bns. I l répond 
plr sa formo au mtlme os de la ]latte déj !L cHée tle Klup. 

Les trois métacaryJiclls, PI. V, f. 10, qui 6'adap~nt eutre eUI et U\'ec les os décrits du 
carpe, égal~nt par leurs dimensions ·ceux du RJlilloarO$ IÎcho,.himlfJ et leur reSS1lmblent pal" lour 
forme générale, qui eSI la mOmll quo ùnns 1/1 patte il. trois doIgts de Kaup. fis sonT 10US aplntis, 
tlroils, aux surfiLees inférieures articulaires lllus étroilos que la partie inférieure de l'os. 

Haute14r- melc.li=i8Cm-; III "':'1ï)~TÇ"'-li. "" ".-
Largour EUr le milieu - 5, -7 '1.5, côté autériour, 
Pour les phala1l.11& je n'al que tleux pièces latérales, Ilre,;que cubiques, que je rapporte 

à cette forme grli.ce à Illurs dimensions et l'absence de restes d'autro espèce. 
En considérant ceUe patte, f. JO, on I~ trourera différente de ceBe de Kaup (1. C[I.), 

donnée pour l'A ceratherill1n incisillum et semblable à. celle du même auteur douuée poUt' 

le Rhinocero8 Schleiertmtclleri, comme je J'ai MJà sigonlé. La patte ;]e Saosans chez Blalnl'Hlc 
est plus semblable à la nôtre par la formo aplatie des métacarpiens, mals elle est plus pellte 
(longueur du met.c. 111-16.0, chez uous-19 cm.). La princlp:J.le diffénmce que je vols ost dans 
la forme du m:Î.gnum, qui est si earactéli~tique chez llOUS ayant deux surfaces supériel!!es} tandis 
qùe cbez Dlaiurille oot os est carré ,et IL doux sul"fnccs lalérales, iiiiè 'supéiiêureef une Inférieure. 

CeUe dIfférence de sùifaces de l'os "magllu~ -c~~-cêi-TaiDe1llCnt "ën corrœpoodance aI'ec 
les articulations des os qui se joignent à lui, et doit al'oir uue Influence SUl" les rapports de 
dl l'erses parties do la patto entre eHes. Souvent los tI()!,sius ne dODlwnt pas lous cos détails, e.\ 
on .ne peut pas se faire d'après eUl" unl.l !tl6e juste sur ce sujet. lei je \':l is signaler que je 
trou'l"o un magnum semblable et un urangemen t pareil du carpllS en général chez le JU,;1IOcerœ 
ctTlf.'jcus Sacco 1) et un autre bien rapproché chez le Rltinocf.t"fM hrmtlslleimensis Toula '). La palte 
figurée par Gaudr)' pour l'Aœr. telradaclylilm de San~aDs ') est plus semblable à la nôtre fluO 
la patte donnée par Kaup. 

Dans une figure donnée p:lr Kaup en 1859 pour la patte antérieure gauche '), '1'. II, 
f. 3, on voit ne ttement la formo des os du carpe et leurs rapporls ar€c les métacarpiens. LI) 
magmml figuré ici se dJs~!ngue du nôtre lie preSQutant pas tle facette oblique pour l'unciforme. 
Mais la surface inférieure arrondJe de cet os nous fait croire que le côté du magnum qui 
touche la partie supérieure de cello surface de\'fait être coupé obliquemonl; et alors c'est le 
dessin qui n'est pas eXRct. 

L'uncifonnc de cette palle nous lndlque une faeeUe pour le métacarpien V. 
Nous trOl1vons encore uno patte figurée pour ]'.A.cerathct"illm typus (RlIitloœros tetra· 

daeiilus Lartet, im::isivum Kaup) cbez Duvemoy, PI. VII, fig. l '), 011 la différence des os du 
carpo ost encore plus grande. 

Le magnum est carré, llius haut que large. L'unciforme a la même forme et son côté arti· 
culaire avec le magnum ct le 1" mele. n'esl pas at'l"Ondi. On ne l'oit pas de 'facette pour le 
metc. V. Ces os dift'èrent non seulement des nMres, mais aussi de ceux de Kaup. Les méUlcat" 
p~ens de notre forme sont pius robustes que dans !es deux IlBltes citées; i ls sont très sem· 
blables à ceux de la palte du Rhinot. &hlciel'Irwcheâ (1. cil.) désignée pal" Kaup. Apl"è., loutes tes 
compnraisous,je trouve que par ses dimensious, sa forme générale et ln forme spéôale du magnum 
et de l'unciforme 1Iotre paUe coïncide avec celle de Kl\up qui yient d'être llomméo T. X. M!lis 
elle possède Ulle fa.cette très nette SUI" l'unciforme, co qui indique la présenco du V méta· 

'l JI. 811«>1). RhInocéros de Du~!DO. Pl. IV. l.yQIl. la~~. 

' l F. Twl<l. Das Nashorn \'. Iluudshelm. 'f. VlI!. Wlen. 1002. 
') Alborl OaOO>'9. Rncha(n~meo t.l dn monde animal. M'Olml!. lertlBtro>, f. 172. 
4) Xaup. l:tber Mn IV, !,j!!g~~ !!~ .l::~. :";;"-:;;;';;w,- X,; ui~ Jii.l,rl:;. iü r Oiinotll;dgie. i&5ll. 
') M . .lJ,,,,erfloy. :\ouvellu ttude~ sur le! Rhinocéros fo~~lL~i"'Âr.:hlvê~ du )Jus.Cllllt. ParI.!!, IS~~ . 
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carpien cllraetêristique !}()Ul' l'Acerath/...,.ium, et ne permet pas de la rOllpor ter au RllilWCtt"OIJ 
&Jjlciermacheri. 

Nous allons nous occuper maintenant des mnmbres postérieurs. 

Membres postér1eurs. 

Bass-ill ' f. 12, PL V. Nous n'al'ons qu'une partie du bassin IlI'ec la. fosse pour la tête du 
fémur qui s'adapte d'un cilté il, Wle tllte isolée d'ull jeune fémur, de l'autre, li. un fémur complet. 
L, fosse esi profonde, d'un faible ovale irrégulior qui a ontre ses bords 8 et 8:5 cm. 

Fémul' gauche f. 13. Cet os est d'uno forme élancée, mince comllaratil'ement à. l'bumé· 
rus. La tête en est parfaitement alTondie et le troIsième troclianter, tl"ès rocourbé en avant; Il 
se trouve sur le milieu de l'os f. 13-me. 

LA longueur du fômur est de . . . . . . 46 cm. 

Celui do Sansans est plus long, 50 cm.; 01', c'e8t le prem ier do nos os qui est plus 
polit que ceux de Sansan5. Il a dû allpllrteulr à un Individu jeune. 

I .. e tibia droit f. 15, au contraire, est grand et massif et correspond au radius et à l'ulna 
( f. 9). La plus grande longueur est de 43 cm. Son bord exlerne est très trancha.nt; le fibhle 
a tHé libro. Les enfoncements pour l'a.siragale sont inégal!-x: l'interne, prnfond ei plus Eitroit, 
l'extlJrne plus ajllati et plus large. Nous trouvons entre los bords de cette artlculaiion JO CUl. 

La criMe antérieure n'est que faiblement re<:ourbée en arrière, ce qui distingue cet os de colui 
du Rhil/ocero8 ticJwl'himM auquel il re~scmble ilar ses dimensions et par Sil forme générale, 
n'étant qu'un peu plus allongé. 

Tarsu s. 

Aslragalus gatlche f. Hi. Les deux os que nous avons sout du membre gauche ei ne 
peuvent pas s'articuler avec le tibia. Mais lem' poulie et leurs crêtes colncident lWec les surfa
ees arti<:ulaircs correspondantes: la crête In1erne Eitan. étroite, la vallée, large et la. crête 
externe, large et plate. 

POlir le calcaneum nous avons une grande facolte carroo (a) supérieure; une autre 
plus petlle pour son aile (f.,) et uno 1rolsième inférieure allongée (c); elles s'srliculcnl avec celles 
du calcaneum, qui es. représenté chez nous par 5 exemplaires, le 6-e est lié avec un méta
tarsion p!!.r une roche t1llre. 

Le cakal/eMn gaurhe f. li, esl massif avec S& parlie verticale ~rès épaissie, surlOU I 
dans sa partie su périeure et dans les faec ttes correspondante; à celles de l'astragale. 

OtiboidCttm droit f. 18 tub. Le troIsième os du tarse est un cuMide/tln droit qui corres
pond parfaUemeut par ses dimensions aux autres os du \arse et dont la facette sUlmrioure s'articule 
avec III. fa.ceUe inférIeure du c,'11caneum. · Enfin un cllnéifonr.e gauche (f. 19) correspond à la 
snrface du mHala/'Sien. Mais à notre regret les dellx os ~ppartlerment à des membrlls dUférenis. 

Jllctatu/"SII$ f. 18. Nous n'arous que les mélatar~llns II I et II drvHs, plus courts que los 
motacarpiens, étant aussi aplall~. 

H.l.uteur-mC!tt. 1\'-15 cm., III-I6.li. 
Largeur ~ur le milillll--3 cm., 5 . .5 (cOté antérieur). 
Le mett. 1 Y est rocourbé vers l'intérieur, a.vec une grande facette supérieure pour le 

cubohleum. 
En comparant cette patte de derrière arec celle d~ l'Aceratheriulll illl;isivum nou~ ne 

trourcrOlls pour celle-ci chez Kaup que quelques os Isolés, PI. XV. Par exemple les trois méta
t~rsjens, dont le moyen complet eSI plus court que ln nôtre. La surface articula i1"c JnférietlTe 
avec dell saillies au-dessus en ost semblable à celle du nôtrc. 
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Quant à. l'a.stragalus, l'auteur en donne (PI. XV Darmst.) deux écllantillons très différents, 
f. 2 et r. 10, dont le dernIer se distingue p!lr les deux crêtes arUculalres diff<irenles: l'une 
large ct aplatie, l'autre étroite et relevée, comme nous l'avons l'U dans DOS deul éclmntillons. 
Dans la f. 2, l'ust ragalus est plus haut que large et les crêtes en sont différentes, ce que fait 
sentir l'auteur lui-même. Cet os a dû app~rtenir à quelque aUlre espèce. 

Cbez Ulaifl\'il!e nous troul'ODS le même caractère pour la forme de l'astragalus que chez 
nous (PI. XI, Dl.). La parUe supérieure du calcaneum est plus mince. Parmi les mél,tnrsiens 
il n'y a que le troisième complet quI est un peu plus petit que le nOtre. 

Qunnt aUI restes fussUes de Sansans dn Cabinet Géologique, le calcanenID pr6sente les 
mêmes caractères que les notres, mais il est presque deu," fois plus peUt. Il en est même pour 
les restes des métatarsIens el des métacarpiens. C'est une question sI ces ossements, malgré 
leurs grandes dimensions, pounalent être rapPOllfés à l'.&cwathentlm, incisit:um Kaup, auquel 
nous avons rapporté sans hésltalion les crânes de la même localité. 

J 'ai déjà signalé la grande différence des dimensions d'os dO!lllés par Bla!m'ille poUf 
rAceralherium Încisivum de Sansans d'un cOté et de J'aulre celle quI existe entre les ossements 
de Rhlnocerotidae de TchobroutchL 

Je vals donner Ici le 1.ableau comparatif de ces os. 

Aeeratb. lncls. SaM.""'. Tchobro~lehi. Kritcoi Rog. , Grand. peUt. C'And. potlt. 
Hum6rus 41 ,m. " .. 32 cm . 35 
Radius 35 31 " '0 31 , 

" 
U1 .. 41.5 48 " • Meta.Co IlL 1~.5 14.6 I~ 13.5 • • Fémur 50 46 " • • Tibia. 37 .~ " " " MeU. III. 15 J6.5 12 
Aslragalus largeur 1). S 5.5 

On voit d'après ce tableau que la différence entre nos échantlllons (grlUlds et petits) 
est plus graude qu'eutt~ ceux de Sansans, et que d'auh"~ part nos grands exemplaIres sur
passent ceUI de Sansans et les peUls cèdent en dimensIons aux petits échantillons de Sansans. 

Il e;;t Intéressant de rappelel' Ici que les quelques ossements que j'ai décri ts en 1901 
des environs de Kriwor Rog (1. ell.), PL XI, en les rapportant à l'Aceralhe1'ium tttradaclyluln 
Lart. (iflcisivmn lllainv .). coTncident parfaitement en dimensions avec les. petifs os de Blainville. 

Par les rapports de la longueur à l'épaisseur, les ~lements de nos deus: formes (srande~ . 
et petlte:;) coïncident entre eux. lAls III us petits sont pIns éllLDcés que œ ux de l'Acerathet'iumv 
KQ!C(jlews/..:ii; le~ longs os des membres, aussi élancés que ceux des pattes. ! 

Parmi les ossemC1lt$ de petites di,~c"$w1l3 nous avons pour les 

Membres antérieurs. 

L'humé1"U8 (incomplet), Pl. V, f. 20, eu dehors des dimensions se distIngue de la f. 8 dans sa 
parUe Inférieure par un dél'eloppement plus falhle de l'éllicondf!e, ce qui !e distingue faihlement de 
l'humérus de J'Acerat1ierium Kl)walavskii, qui es~ plus COIlI't. Le ,..adill8 ct l'rùlla (f. 21) se distin
guent de la f. 9: l'ulna par son crochet, relativement plus mince el dont la surfilee artlcu
laire présente trois subdil'islons: une facet!.c latonle, d~ux inférioures, séparées pal' de faibles 
arêlCs, qu'on ne trouve pas sur le crocllet de l'ulna precMent. Lfl radius est trl:!s mince et 
son enfoncement supéro·externe est un peu plus large. Sur son côté antérieur en Iroure une 
faible crète·. La surface Inférieure 'donne deux [:\Celtes, l'une pour le scaphoideuDl et l'aulre pOur 
et lunan"l. Celle dernière n'a sur son bord postérieur qu'un f~lble bourrelet, tandis que dllllS le 
Igr1t.nd exemplaire, ce hOl1rJ'elel esl élargi. 
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ta. dittérence entre ces os et ceux de l'Âuroth. KowaùlOslrii est de beaucoup plus marquoo, 
les IlimenslQns étant plus grandes (en hauteur). L'olécrMo de ce dernier est plus robusle, et 
le cr,)Cbet n'en porte aucune trace de subdivision sur sa surfDce articulaire. 

Les pattes antériellres ne sont représentées que pa.r quelques os Isolés ne permettant 
pas de rétablir une palte complète, f. 22-24. 

V u"ciforme est représenté par deux 6chntillons qui se distInguent un peu. L'un 
d'eux, l'unciforme droit, est plus élevé et mlll1i de 111 faceHe !)()ur le V métacarpien (f. 22 une.); 
l'au Ire esl plus élargI et llé20urvu ~e la dlle {!)Ceite. 

Le mao"um (gauche) diffère du même os des grands tlIemplaires par sa surface supérieure 
{"rmée d'nne seule facette; Ill. deuxième n plis une direction oblique, f. 22 mg.; pourtant J'angle 
aigu e~lste encore enlre ces deux facettes sur la surface supérieure de l'os. Par sa. forme ce 
magnum occupe, pour ainsi dire, Je mllieu en tre celui de l'Act,,(llhtlril~1II Kowalet:skii Pavl. , 
lout il. fait aplatl, et celuI de l'Acel"alll. f. 10, Pl. V, il. double facette ~uJ)6rieure, ainsi que 
celui de la collection de Sansans. 

Le w,tplwtdeum droit, 22 sc., est un os très robuste avec nne facette allongée el étroil.e 
(pour le IDlIguum) et une fa.cette très prononcoo sur son bord postéro-supérieur (fKlur le luoaro). 
Cet os diffère beaucoup de celui de rAccra/h .. Kou:alrt'skii par un plus grand nombre de 
{l\C(!ttes articulaires. 

Le pi8ifol'me est très mince et ~ le bord épaissi, f. 24. 
Nous n'avons que deux métacarpiens ·droit.! II et III, f. 23. 1I~ sont milICeS et aplatis 

el onlles bouts inférieurs épaissis. Us se distinguent par leurs dimensions de la C, 10, Gllnt beau· 
coup plus pelits: 

le mk. III est long de 13 cm., le lOte. li, de J 2 cm. 

sur le miUeu de leur surface antérieure. Ils se rl(lprochent des m6mes os de j'Aura/n.. Kf'walet'81.ii, 
mais soni plu minces. 

Membres pos térieurs. 

Le fbnur f. 25, comme il est désign6 dans le tableau de mesureruents, a. p~sque les 
m6U1es dimensions que celui de la f. 13 Itui est plus Qlancé que les nutres os décrils avec luI. 
Le deuxième exemplaire est abtmé tians S:J, partie supérlculc. 

Ln pa/el/a f. 14 pr~~nte UD exemplaire qui col·nrlde :lvce l'enfoncement du fémur. Son arête 
tost longue de 7 CID. Sa largeur eSI de 10.5 cm. sur le contour du cOté ex lerne. J}enfoncement 
pour le condyle Interne (,~t profond. Cet os est sensiblement plus petit e' moins (ipaiS que 
celuI dll l'Aceral!.. KowaleliJkii. Pa\'1. Un autre exemplaire dl! Ilale!la est très palU. 11 a dû 
apparteni r 11. un irès jeune indIvidu. 

Le Tibia et le filmla f. 26. Le premier présente uue dIfférence notable livec la f. 15 dans 
son arUcu!ation Inférieure pour l'astragale. La CI·Ôte moyenne en est étroiie dans toute sa lon
gueur, la malléole Interne est beaucoup moins rerourMe. Ces deux os sent beaucoup plus 
élancés que dans la. fonne de Grebenlki. 

L'aslragalu8 f. 29 correspondant il. la forme de l'ar ticulation tibiale a le sillon plus 
profond et les deux proéminences pins égales que dans la f. 16. La facette (a) supérieure pour 
le calcaneum l'it plus allongée et moins profonde; la facette (b) interne est arrondie. Ces 
CAractères trou\'ent leurs correspondants sur Je colcoft/!.um f. 28, dont la parlie verticale est 
relaUvement plus mince qne dans le grand exemplaire, 

Les nretata,.!Îttl8 li, III et IV r. 27 sont plus hauts et plus étroits que ceux de Gre
bl'uiki el présenlent sur leurs surfaces articulalrtillnférienros des ai llons et des enfoncements, 
quoique faibles ('ncore. Ces surfaces sont lisses sur les OS qui viennent d'être cites, ainsi que 
sur les grands exemplaires. 

I\ prl!s toutes les comparaisons que je viens de faire de:! osscmenlS décri u. 011 se demande 
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si vraiment ces ueu~ gr .... upes de gr3 nds et do pellts os out. pu allp,rlenil' Il la lIIême CSjlllco à. l'Aœra
thl~ri"m incisivum, ou à uno forme fJ.pprocMe, pré:>cntlull <leux rariétés ou ùeux é:Jls d'âge dine
rents, J 'hésitais beaucoup de me prononcer, no lrouront lJas d:l.JlS 111 littérature assrz drs squelettes 
d~crits (les' eSllèces étant fondées prjncipal~lIlent SUl' les re:>tcs des crAnes) et ayant en vue la 
différence des dimensions des os du squelette en même temps que la ressemblnnce des dimensions 
des crânes que nous a"vns, Pourtant nous 11.\'OnS dans nos collections quelques mat6rJau.t qui 
viennent nous lider dans cette quesUon. Ce sonl 1(>8 restes de l'Aceralherium Î1icisi)!um prove
nant des dépôts tertiaires près de la rille de 1fr:8P<ll sur la limit dl~ c1Jçmin d6 (el'. 

La conservation de ces l'estes est aGniè à. ; t;iëSTes precC3ëiiTês;I;~riîëii1S 
~tant très lourds, d'une couleur très foncés (violette). Et ce qu'il y a encore de partlculier, 
qu'ils sont tOU! b~s; par oxemple nous avons les moitiées intérieures d'humérus au nombre 
d~. Si" sur une seule moitié 5upérieure, Dell.( fémurs privés de leur parUes sUpérieures. Le 
radius et l'nlna !le sont représentés quo par teurs !Jouts supérieurs. Nous avons encore un 11bu!a, 
quelques vertèbres, un allas, d~s dents inférIeures avec une partie de ta mandiilule renform~nt une 
CIlnine bien cOlison'ée; ponr les dents supérieures nous n'avons qu'une seule molaire dans un 
morceau de la mâchoire. 

Cos restes de J'Acer.atherium ont été tr(llll'és tIrec quelques l'('stes rJ'Hippal'ùm ct de 
]I[w;tOOQ1l, et une granue partie d'ossements ùe cette localité se trouve à J'université d'Odessa, 
ce qui eIll1ique peut-être t'état incomplet de IIOS restes. gn les étudiant nons arrivons à les 
rapporler à l'AC~11'atljerium incisîVllm Kaup.; ce sont surtout les dents canilles ill(érieufes, et 
la forme de la mandibule qui le~ renrerme, qui nous donnent ce droi~, Les dimensions de ces osse, 
'ments coïncident parfaitement al'ec celles des ossements de petites dimensions de Tchobl'outchi, ce 
qui vient témoigner l'appartenance de ces deruicrs aussi à cetle t.:Spèco, el neus engage à consIdérer 
les-grands os commo appartenant à un Acerutherium, très r311prorhé du précédent, et qui ne se 
distingue que par que\{lucs caractères dos os des membres. C'est pourquoi je le considère comme 
une simple variété de dlmel15ions de ~f'-cerath. incisimtm; cornille c'est le cas chez Blainville. 

Ace1'8therlum 8ft'. i nclsivum. 

PI. V, 1. 30. 

C'est encore au même genre qn'il faudra rapporter I ~s rt'Stes trouvés arec l'Hip]Kuioll 
pro\'cnanl de Ka/ta, qui sont représentés chez nons par une s~rie de molaires et deux énor
mes canines inférieures, L'une d'elle est figurée Pl. V, f. 80 ('/. gr, n.). 

l .cs molaires. inférieures, très' us~s, à des racines très longues nous donnent 23 cm. pour 
six dcnl.li . Dans la mandluule de Tcllohroutchi nous avons 20 cm. pour la longueur des 
mêmes depts. Les dépôts de Kalfa sont plus anciens que les précédents (roir l'artieJe géolog.). 

La canine f. 30, PI. V csl longue de 2B cm. SU I' le cotO externe recourbé. La surface 
usée, quI a thé hors do la mandiuule, est de 10 cm. I~e contour ~ur le mJ1icu ~n est de 1 COl. 

Le bord inleme en est très tl'anchan~ J'e~ terne, arrondi est wès épais, Par son épaisseur ct par 
ses dimensions cette dent surpasse tOl1tes celles de Grebenikl sans llarln de celles de Tchobroutchi 
et de Tiraspol (ligne du ch"mln de fer), Pour le moment nous ne possédous aucun autre reste 
Jlour cette forme, qui parait se distinguer par ses grand.es ~anines iilférieures. Je la place près 
de l'Act-ratherillllt im;iûvltm Kaup, sans lui donner de nouveau nom spécifiq ue '). 

Enfin, nous n'an:ms qu'uue seule molaire supérieure, 1/1', provenant de TQudQro~;o, qui 
peut être identifiée a"ec la mêmo deut de l'Aceratherium i1iCisivllIn Kaup '). 

' ) Q/w RIJ(jV. Wlrbelthlerresw aus dem Dlnolhorlensand. Pl. 1. F. 8. 
1) J'étal! en trBln de eorrlger l'épreuH, IOnique j'BI reçu l'oul'rage de IdT. W. Krwos 8ur l'Àcer~lh. ,i ... plt'>: 

nov. sp. proHQlnt au~;<.l de Touoiorowo el ayant 11:8 den~ plu_~ ~!mp~es quo ccllu de l'ACfflIIh.,i" .. i>lc:iri~~ .. KlUj). 
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Nous voyons d'après eetto description d~s restes dœ R4inocerofidae de nos collections; 
qu;ils appartiennent 10U5 aUI ilaratheriuflt de dll·ernes esp~ces; toiles que l'AccrlltheriulIl .. Ko
Imlevskii SI). n., l'Aeeratherium inci8it'1tnl Kaop et l'Acerath. aft'. illcisivum. J 'ai déjà signalé 
l'ab~ence de ce genre dans les dépQlS de Pikermi. Il serait iutéressant de suivre les rappor ts des 
diverses espèces de ce g,'nre dans dÎl'crs pays et dans divers nil'ea.ux géologiques. Nous allons 
clone nOus adresser il la littérature. 

Plus de vingt ans se s(,nt écoulés après la publication de mon oUI'rage sur les . Rhi1lo
cerotWllC de la Russû~ . 1892. Depuis Jors, b~aucoup ù'ounages ont paru sur cette famille 
intéressante, sur les dil'erses formes qu'clle renferme et sur leun l·al)porfs génêtiques L). Cf!rtes, 
la trouvaille de nouvelles fo rmes a dû modifier le lahleau que j'ai donné dans J'ouvrage ciM 
et il sendt très intéressant de le refaire d'après çcs données. Mais ce n'e~1 p!lS l'ouvrage que 
je puisse entreprendre aujourd'hui, n'ayant pas la possibilité de visiter les dil'ers musées et 
de re,·oir les origina.ux des formes d6eritcs, commo je le fl!.isllis pr6cêdemment pour mes travaux 
paléontologiques .. En co moment jo vals laisser ahsolumenl de coté tous leS 1'1"ais RhinOceN)tidIW, 
formes munies do cornes. Je vals revoir les formes dépoun'ue~ de cornes, les ..1ctratherium, 
employant ce nom génêrique I)our toul~s les nombreuses formes, qui ont été premièrement 
dll' isées par feu Ed. Cope en Apllelops, Peraceras, Atclodus ~t plus tard, confondues par 
d':ultrcs I)aléootologue& de telle mauière (lue SDuI·enl la mcme fo rme el le même échantillon 
ont été de~gnés par· trois 110ms génériques différents, comme cela est lu·rivé p. ex. pour Aphe· 
lops (ossÎ!Jel" C'lpe = Aeerather, acutum Marsh = Tel(locuas (ossigel" TIatch.;r. Et lTaiment ce 
)l'est pas Je seul exemple. Car ponr llésigner ces divers genres on doit a.voir des caractères 
ùislineUfs qui manquent ~ouvent dans les (!c.hanlilJons donnés; il rn J"~5 u ItO (\Lle même un c,a
raf:tère aussi important que la présence ou l'absence de come fst sou~eut discuté. 

Quant allK iormes qui précèdent l'Aceratllcrium. dans 10 dél'e'opvemellt g~nétique, je 
consene Ici mou poin t do vue expr imé dans le tableau de l'année 1892. Savoir: 

Olig. Â.ce/"(!(lIeril~m. 

Eoe. mo}", Hyt·ochius. 
Eoe. lnf_ S!JsfemdMn. 

L'émillent professeur HenT)' Osborn soulignant la différeuce entre les HyracodotltidM
curnorial Rhinoceroses-llyrachitls-Hyracodoll, et les vrais Rhi110cerotidae-AceTH.therium
Rhtnoceros (1. c. p, 80) Brrive il dire: cH i~ quitc possible, however, ihat the R,hinoarolidae may 
have sprlng from sorne less spcc!alized mambo]" of lhe Hyracodf)1llidae ) (Extlnct Rhinoccroscs, 
p. 85, J898), Je laisse donc Hyrachius comme forme Irbs rapprochoo en attendant qu'une 
aulre plus proche encore vienne le remplacer. D'autant plus qne les formes il "longs membres 
ne manquent pas parmi les AceratllCrium, comme nous l'apprend MI·. Osborn; p. ex. Aceraih. 
melaIXJrlli1l1tm Osb. contemporain à. l' Acer. fossiger aux membres très raccourcis. 

Je I·eux signaler ici que l'Amynodon, placê dans mou L'lbleau entre Hyracliu.9 et 
l'Aceratherium, doit être, d'après les recberches faites plus tard, considere comme branche laté
rale, et que la ligne des Rhill{)œ1·otidae sera prolongée do HY/"ac1lius "ers l'Ac~ratherium. 

L'.dcet"oth. occidcj,tal a été signalê par moi comme prédécesseur de J'A cer. Itmat/Cnse ') 

---~,)CpC':::us!Qurg d~ ee~ ouvrages ont été déjà elto\:i, lu IIUtr~ le S<!ront plui IIITt!. lel J~ M nUl rlp~l~r 
que I~s no'IIS <les s.!o\"aotii "lui ont parriclpé il. celte ~!ude. Mr$. I~~ Prof., Osborn. Deper~t. ~Iermler, Roman. 
TIll,la, .'bel. W~be,·, Siromer, t.o<Jh1C>5!itr, Lucas. j1(lur ne Giter qu~ pour l<l.'l travBnx l~s plus récents. 

") Il serail peut-Nr~ ~ propos d·.LtJrer le! \"alUlnllon SUl" uo .rnoe Ilgur.i par ~Ir. HlM Pohlig sous le 
nom de Rh.*>« ..... (C""'0Pl") <>eddffl(J/iI 1 ..... ld)' pro'·ena.ut de wup For~ Berls de Ntl.>raska. et ooosetv6 eu lIlusèo 
tir Bonu (16&3). 1../\ pO. llion géo!oglque <10 ce erol M.....".,"odnt ' "l'l,il"' (DU m6me p li....!ne. ~omn'e le dit l"au~ur 
l' . ~ ~) vient il. ell~ seule coutreollre la. dbflnllfon ,le respCc~ . l-Aotrolh""i .. , ()CCî/kRl(JI élanL <:(>nll u da.ns l'oUgooéne. 
La form~ d0 ce crAne, Pl. III. S~ ~1$l,\ngue Mtt-ement <.lu crAM figuré pu Mt. Osborn (1. G. 16\18. Pl. XYI) 11Ir une 
pllL~ t;-r&o de larg.ur ~ntro les orbil<!S_ l·occlput plus ~tro!l, l'orbl~ mol1u arr<lnoti~. Il ~~ r8Pl'roc~e plu@ par cos 
can .. et""'.l! ,lu l"Aph~ .... golodw Cope (Perlsaod. 1. 23), mals sou ocelpul. ~st plus lir,.)é.mlnent. Les denl$ ne 50pt 
pas ng-uTéoo thet M,·. PohUg. H . PMlîg. Bul!. Soc. Belge do géologl~. 'IOlllo l'II. 
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ct celu i à son tour a donné la base à l'Ace,.. IclmdlTclylum et celui iL ['Acer. InclslVum . MI', Osborn 
t'Il 1 1100 l. dt. a exprimé les mêmes idées (p, 246 .•. ) et nous il donné un tableau de l'évolu 
tion de;; dent~ de ces formes f. 8, en Illaçant une noul'eHe espèce (issue par.atH I de l'Ace,'. 
lemcmense du Quercy) à la baso des (ormes oligocènes cn Europe. Pou riant Il y arait déjà en 
ce momenL quelques formes uCJUve lles prov~nant du miocène inférieur '). On ne connait pas la 
forme du crâne de cette demlère espèce de MT. Osborn; quant am: dents, il est possible, 
qu'elles aient appartenu à une époque plus rer.uMe que celle de J'Acer. lemallellse. 

Ml'. Elie Mermier (1. c.) nous donne le tableau des parties antérieures de divers nines 
d' Acc1·atheritlm. II parait que sa (,.rme noul'e lle surplIs,e toutes les aolros par la longueur 
de ses os nasaux et par l'enfOllcemfm! m~rq llé ùu fron~; les dents se rappro('bent de telles 
de l'Aeer. lcmane1l8c d'un c(\té et de J'A.ce/" fctradaclylu'II- Lari. de l'autre. 

Or, il paraît que la. posi tion génétique do l'Acer. illCisitmm reste la. même par rapport 
avec les fonnes précédentes. II a élé consideré cOmme derDier représentant du genre Acer(lthe~ 
J'il/In en Eut'ope n'ayant p~s de SttrceS$eUt'. P"urtllnt le prof. Osborn troul'e pOSSible de noir 
dnns l'étrange ElaSfnotherÏluu le successeur de ·l'Acer, ineisÎvum. J(l me suis déjà prononcée 
contre celle idée, d"ns la l. re partie de cet OUlTage. C'e.::t ici que je trouve utile de signaler 
q'le l'Elasmother ll/111 a fité trOlll'll non seulement eu Sibérie, comme le dit Mt. Osborn 1), mais 
aussi dans le gon\'. de Saratow, Kharko\\', Samara ct dernièrement encore dans les gouI'. de 
Kberson, près d'Odessa. (sables de Koujalllik) el de Stavropol. 

-Les deux form~, que j'al d6crites, de nos dépôts lertiaü'es (mio-pliocènes), l'Acerathe
rium Kou:aletskii n. sp, et l'A,Ctf·. illcisivum Kaup., appartiennent incontestablement au mi!me 
genre ~t sont très rnpprodtées. Mals en même temps ce sont les représentants de deux 
variétés déterminées; l'une trap ue (la l-re), l'aulre aux membres plus grêles. Leurs crânes 
n'ont p~s de grandes différences; ils s ,nt SlinS aucun indice de rugosité pour les r.ornes, mais 
les dents se distinguent pOl" une plus grande compllcalion de crochets dans \a 1· re espèce, 
Ill'I.r une di rection dlffél'ente (les r,anÎnps inférieures, par ransence de~ iucisives inférieures; 
qMnt nu nombre des llloJain:s, il esl le même ' /(j. Eu étudiant les formes qui se rapprochent 
de ces deux variétés, nous en voyons les c:t.ractères se répéter. Mais n'ayant pa:; toujours 
sous la main les membres et les crânes des iornles en queslion, nous devons nous borner 
soul'ent pour cette comparaison rien qu'il. l'élude des dent;; . 

Parmi les formes de l'Amériquo du Nortl nous pourons cil!!!", comme représentant de la 
première variété tl":lpue, l'AceraI//. {ossiger Cope, arrÎl'é à son llpogé, dépourru déjà de la 
p1"', avC!c les crochets très développés. 

Cette forme fondée par Û<lpe (= Â c. acuwm Mr.) d'après un crÀne est très bien COlll llle 
d':lprès un squelette comple', décrit par Je prof. H. Osborn (1898), aux membres s~ trapus, 
que 10 tronc de l'animal a dû touchH le sol. Dans notre représentant de cette l'uiété 
de l'Accratlterium, Ace,.. Kowalevskii Pa.v!., les mp. rnbres sont plus élerés, mais beaucoup moins 
que dans les autres espèc{'s, telle que l'Au/". incisipum. Kaup, 

Pour les ùétaih des dents ainsi ql\e dos ossements dol'Acer. fOS8iger nous avons 1% helles 
figures de Mr. Fr. Lucns '). Grllce à la. complaisance de Mr. Osbol"ll nous avous dans le Ca
binet Géologique rle l'Uui\'ûrsilé de Moscou un crâne et des ossements de membres de ceUe 
forme, qui nous ont permis de les comparer avec ceux de notre forme . C'<,st dans le môme 
ouvrage de Ml'. Lue~s qtle nous troul'OUS des os de membl'CS de l'Aphelops -malocorhillUs Cope 
appartellant au type aux membres 61ancês, Quant aux autres formes nombreuses de l'-,tcerathe
,"il/m, décri tes demibrement, nous n'al'ons pas d'ossement. et nous devor,'ns nous k_ borner à la 
comparaison des crânes ou des dents seules en les groupant dans 1I0S deux variétés. Ainsi les 

,) M~. RIte ,1[tT .. jt~. Actmlltu",m pluCy<>don de la mOlasse BurdlgBlhmne du Ilorans. 189$, Lyon, 
t) lI. Olbcrn. Fron tal Horn on Accr~thtrlllUl Încish·um. Science. 18911, ).i, 214. Id. 1'h~ Extlnct Rhlno

cero~e~. 1889. p. ~. 
") for. LuMl. F<.lSsIi vertebrat.<l6 (rom the AlachllQ CI&j"ll 01 Florlda, IS9iI. Pl. \'III-XVI. , 
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lormes raJlprochées de )'Acer, K01calevskii sonl: le Te/coca'os pqnlic/!Il Niezab, (1. cit,) d'l\.]lrès 
la forme des molaires, mais la pr' manque, 

Le Rhinoceros l1abe1'cri Sch, (1. dt) d'aplils Ie$ dents isolées, 
L'Aceralherium &ldQSStli Woù, (1. c,) et la même forme décrite par Mr, C, PrzlJ

myski 'l d'après deux denl~, lleUI'Cllt ~tre rap)ll'ûch!1es de la nôtre d'après III ronlle ùes molairrs, 
Le crâne fig~ni pnl' ML \Veber ùif!èn,l du cdne de Uotl'C forme, 

Lô dernier OUI'rll.ge cité a llal'U 100'Squi! b première IllClitié de mon ouvrage a été 
sous presse et je u'ai pu le citer, Aujourd'huI je trouve chez Mr, Przemyski 1;\ réun[/J u de 
trois espèi::es en une seule: la forme d'Odessa, l'Acer"OIe,'iulII &klo&tI'i Web, et l'Aceralh, 
Pel'siae Mecq, 

Cette dernière a déj1l. ~té signalée au commencemen t de cette parUIl de mon ollvrngo, 
comme forme la Illus 1'8pproch6e do ]'.dunJ,tkeriulII Kou:alet'skii de Grebeniki , 

Quant iL la sous-famille do Dicemthcrinac (Phylul:I 1 de MI', Osborn), je no l'aborde 
pas pour mes comparaisons, Plusieurs forme.':, Ctnnues pal' les dents seules et placées dans 
cotie sous-famille, ne porteut pas toujo,ul'S d~s caractères détermInés quI puissent assurer 
leur l)osillon, 

Je n'enlrerai pas dans la discussIon de quelques formes ]llacées par quelques sa
vants dans cetle sous-famille, ]UlI' d'nutres dans celle di! l'AcerfltJlcril~m, Je voudrais seule
ment aUirer l'attention sur une mâchoire, provenant des sables d'OrMans et se troul'an t dans 
le musée de l'Ecole des Mines à. l)aris. 

Dans mon ouvrage SUI' les llllin()urotidae (Bull. Most, (892) je l'ai luit liglu'er d'après 
un moulage, pris avec la permission de ~Ir, DOUl'illé sur l'échanulloll de 1'&010 ùes Mines à 
Paris, en la rapportnut au IUIiIl, cf, &lIleiermac/reri, p. 222, PL III, f, i, MI'. OsllOrn dans 
son ouvrage slIr la Phylogénie des Rhinocerolidae (1900) a donné la même m:\cboire, d'après une 
photogrtlphle de Ml', DouI'i!lé (f. 6), sous un nom spédfique lIouveau, en la rapportant au 
gcure DiC<!ral/r.eril,m dOJ/t'i/lâ, grâce il 1:L i'J'énul&tion dn bord nntérieur de la. crête postO
ricllro des prémolaires, En mêmo temps, l'auleur dit Ctl, 239 L c,) ~ ît is also poSSible Ihat it 
rcpresents ail 3nccstor of B, $a1IS(jlli~IISis., Apl'è~ lïndiCft,tion (Ille ceUe espèce est placée 
.incer/ae sedis phyletlcallp, la supposltion cio Mr, Osborn, qu'nne forme à deux cornes laté
rales pourait être l'ancêtre d'une forme il. une seule corne ~ poille naissante, me parait tout :\ 
fait Inattendue, 

J 'en reste là. pour l'Otude des Rbinoccrotidac, pOlir l)flSSer à ln description Wun 
autre genre des Perlssodattyla, l'Hi]JJ1<ll'Îon, 
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Conoluslon. 

,'r1ammlfères tertia ires connus en Russie avant la trouvaille de la faune de Orebenlkl. 

J 'ai Mjà signalé le Iletit nombre des rOrlll~S, trolll"ées souvent ùans des conditions 
pllU déterminées. ki je veux les indiquer pour trflcH un tablenu complllt de toutes le~ formes 
connues lOran! l'apparition de Ja J,re partie ÙIl fe tr:l.vail (19IS). L'indication' des ouvrag~s est 
donnée dans la Hste comm une. 

Hippar Ion . 

Barbot de Marnl a été le premier en IBil il signalar 10$ restes de celle formo dans 
les halastières sahlonneuses de la Podolio, près de Toulcbino, L'autenr rapporte ces dépOts au 
pliocèn~ qu'II parallélise arec le gravier de Belvédère et leur donne le nem d'étage de RaUa. 

J 'ai eu l'oc~a~lon d'étudier cette pièce. une mandili1l1~ drolto, et j'en ai donné la des
cl"iplion cn 1890. 

En IBiD A. Rogol'ikh a illdlqué la présence de quelques dents de l 'Hipparion d~lIs 

le ~ dill,f)ium.? d!t gOIl'·. de Tr.hernigow que j'ni aussi élUdii!es dans le mêmn article (1, clt). 
N. A. &kolo", Il décrit la première U"ouI'3i1h: des r~stes de l'IIipparùJIl en Grimée, 

il. 15 kilm. de Silllphêropol Cil 1881, qui consiste cn un morceau de mâchoire renfermant 
tj'ois molaires. 

Ch. Vogt a ll·oul·é au,;sl en Gl"imée (près du viii. ~ikolae\'ka) un jl'une crAne, dés 
rertèbres et quelques os de membres de l'Hipparion en 188ï, qui para.ît-i l n'olit pas été décriis. 

Dans l'ouvrage cité (1890) j'ai encore décrit plusieurs ossemelll$ et plusieurs dmts 
de l'Hipparion prOI·enant de la Crimée, sans indicallon plus .tricte, et quelques autres débris, 
trouvés à Sébastopol avec Phoca. 

MT. J: Si'lloW en dêcrivant la faUlle de Grossoulowo, qu'il censldèro synchronique à 
celle de Pikermi, Il fait figurer plusieurs mâchoires de l'Hipparion trouvées à Grossoulowo, d'autres 
provenant du gouv. de Tauride et de Klschinew. 1900. 

Mf". Wenjflkow a décrit quelq ues restes fossiles des sables de Bessarabie et entre eux 
quelques dents de l'HipP(lrion. 1901. 

Pour la plupart de ces formes nous n'avons pas d'indication stricte de leur Ilosition 
géologiqull. Le pills souvent on désigne les dépôts eù elles ont été u'()Uyées, comme dépOts 
de Balla. J. Sinzow ra[lportc Ceg dépOts 11 l' Elippanon aux _Niebfcularien - Scllichlcn» 
(p. G, 1. cit). 

C'est ici que je reux signal~"r deux formes rnpprochées de l 'Hippat'Îon. mais l'une d'elles 
est plus ancienne, c'est !'.AlIclâtncnllm, et l'autre en est co~temp()raine, c'est le Protabip}Jlls. 
Ces deux ont été troUI'E'es en Russie en restes minimes et je les ai décrites en 1896, 1903, 

Une partie du mél.acarllieu III de l'.hichitherium a €lté Irou'·ée dans les environs de 
Nikolucw, SOI\I'. Kherson. Pour le Pl"otohippltS DQUS avons quelques restes d'os de membres 
prOHn31lt ùe R"bastollol et de Kr[vO[ Rog. C'est tout ce que nous al'on8 connu en Russie 
pOliT l'Hippal'ÏOll et les formes rapprochées 1). E1 quand on apprend que ces restes sont dis
persés dans nos dh'ers musées (S.' Pétersbourg, Moscou, Kiew, Odessa), on conçoit pourquoi 
choque muilée en possède ulle si petite quantité. 

Rhinocerotldae. 

Pour les Rhil1ocerolidae les trou vailles ont été encore moins démonstratil'cs dans ce sens 
qU'ils appartiennent 11 de diverses espèces, représentées chacune par des restes minimes, à l'ex-
ception d'une seule que je "ais mentionner tout d'abord. . 

') Le. d~l/el"jptlon d\\a reg \.>. de rnippariQn, donn~& par Mr. Go ronoylte.b d·'préa le! ogsemtnt~ IroU'·~~ 1\ 
T".aell~ a corncldé Rn .: 1~5 r~herch~~ faites À Grebeol kl . 
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Le Rlti'l()(;eroS mer,arhi~1JS Christ., représenté par quelques dents appartenant iL la col
lection citée de Barbat de Marni et décrites par moi en 1891. 

L'Acerutherium itldsivum Kaup, représenté dans la méme colleetlon par une seule dent 
d'Akkerroan, décrIte aussI en 1891, 1. cit. PI. III, f. 2, Il été aussi donne J'Ill' M. 'Venjukow 
(1. ctt,). Cette dent est encore plus usée que la précédente, C'est pour celle mfune forme 
que j'ai éludié quelques ossements, trouvés d3Ds lœ em'irons de 'Kl;wot Rog en 1902, 
gou\'. de Kherson. 

Le Rhinoceros &hleiermacheri Kaup a été ('Hé par .Barbot de Marnl ( 1. cit.) en 187l. 
J'ai eu l'OCCIISion de décrire deux dents des sables de Balti en (1. cit) 1896, et plus tard les 
restes beauconp plus complets des envirous d'Ananiew ep 1905. 

Le Rhinoceros -pachygnatflS Gaudrl' est connu par une dent et nn fémur provenant 
de GrossoulGwo et décrits par M. Sinzow en 1900 (1. c.it.), 

Le Rllinoceros ett·uscus est figuré par Sinzow d'après deux dpnts Infélieures, trou
vées IL Reni 1600. 

On voit quo cos restes, à l'oxception de; restes du Rhill. SchleiernUlcheri d'Ananle"", 
n'étaient que des débris minimes, rt sourent leur appnrtrnance môme 11. l'espèce indiquée 
lIOn rait êlre contostée. 

Les Artiodacty les 110 sont l'as plus nombreux. 
Le &Unod(l1lfC3-Palacntllcl'Yx millot·? AI. Nordman~ li. indiqUé en 1858 ln trouvai!le 

de quelques dents du Pulaeomeryx dans le . Stcppcnkalk d'Odessa., forme qu'on n'a pas re
trouvée plus tord. 

Le ()aprfJOlU8 CIlSail1/8 ct Cervus cf. Perm" sont représentés par (IUelques oEsemenls ' 
provenant des saules de l3&lta ct que j'IIi déaits en 1896 ( .. cit). 

La Gaeella brevico1'llÎs provcuant de Gl"OSSOU~owo (Irols denls) n été figurée por MI'. 
Sfnzow en 1900 (1. cit.), • 

Le Capl"eolitS cf, Mathero'ii Gerv. et Cervus cf. pu'dinelfS"Îs Cr. Jou. ne sont tonnus 
que pal" des débrIs de cornes, figurés p:tr.Mr. Wenjukow en 1901 et 1902. 

L'Antilope Pallasii Wagn., provenant du calcaire p6ntique d'Od~ en fonne de che
villes, li été figuré~ en 1903 par moi arec les restes d'lbu cf. cehenllarum du méme calcaire; 
c'est un crâne plus complet, mais dépourvu de den's. 

Le Cet'Vus (urcatus Fraas a été troU\'é dans le méotigue inférieur près de Sébastopol 
en forme d'une partie de mandibule. 

Le Palaf'omeryz &msanknsis est aussi relll'éscnW par une mRlidibule, (l'ol1~ée près de 
Ill. ville de Kberson. Les deux échantillons on~ été décrits pal' moi en 1903 (Sélénodontes). 

Le J)rocame/lus a été représenté dllns le gou\". de Kherson par un jeullC et beau crAne 
et fl uelques ossements (d'une autre local!té) que j'al décrits en J 903; ils pro\'iennent du cal
caire de Madm, 

Pour les Suidtlt les seuls restes tertiaires ont été Indiqués par MI". Sinzow dans les 
dépôts rte Gro6soulowo et décrits sous le nom de Sus ~ymanlhells. 1900. 

P roboscldlen. 
Les .Probo~cidien, les Mastcdoilles en parûcutler onl été mieux rep!'ésentés chez nous. 
C'esl en 1773 que Buffon a indiqué deux dent. pl'o\'c>nant: l'une de la . Petite 

Tllrtarle . , l'aulre, de la SlbérÎe ct qu'il rapproehait des dents trouvées près de l'Ohio, et qui 
onl été rapportées plus tard par Lartet au Mastodon Borw7Ii, 

Presque en méme temps Pallas, 1770-77, a décrit une dcnt trouvée près de la. ri\'. 
Belaja, qu'il romparaft aussi avec les dents de j'anima! de l'Ohio et que Eicbwald a plus tard 
rapportée au Maswdon Bo/"soni. 

Elchwald en 1835 a décrit et figUré, sous le nom de Mast1lMn p1ldolicum, une 
lnterma:dllaire et deux dents, trouvées près de Toulchino, et uue partie de mâchoire ave..: deux 
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J enls, trouvée;; en Volhynie sons le nom de Mast. illftrmedius. Nordmanu n décl'it une den. 
/lu Mastodon angus/mens de Toulc,hino et quelques autres qui onl plusienrs fols clIangé de 
nom spécifiques. 

En l895, j'ai réuni dans un ouvrage tou. ce qui a i!OO connu jusqu'a!ol''O snI' les Mastodontes, 
en y ajoutanl nne descriptiou détaillée des dents d'un squolet~, trouvé près de Nikolaew, sque
lette du M'Ill/odon B orsQ1I.i, el de~ restes, trOUI-és près du village Pestchan-a et appartenant :\0 
Mas/odon OhiotulUJ; plus une dent du M. BOf'semi d'Qdesla, nne autre du Mast. Pcntelici 
Gaudry de Crimée et une iroisième du Mas/odon An't1'1Mllsis CI'. et J ob , du gou\', de Kherson, 

Plus hrd j 'ai en l'occasion de décrire les r!!Stes dn Mast. cf. longirostt'Î8 Kaup , dit 
Mast. angusticlens CUI' , ct du Mllst. tlnictnsis, pron~nan t de Kcrtch 1902, 

Mr. Wmjflkow a donné dans l'ouvrage cit6 une deut, qu'il rapporte au Mas/·, 
longirostris. 

J. BinIOu; a décrit en 1900 les dents du Mast. BUf$Ol/i, du Mastodon longirostl'is, 
du .Mast, arvernensis et du ]JI. pentdici, de diverses 10calilé6 de la Bessa.rabie. 

On ~·oit déjà d'après ces indications que les · restes de cés formes sont nnmbreux, 
quoique JI faille su rappeler qn'ils proviennent de plusieurs couches s11ccessives (depuIs le 
M. angustidens jusq u'au Mast. arvernu/./ris, et depuis le Mast. tlwiœnsis juS/}!l'au Mast. ohiaticlIs), 

Dinotherium giganteum CUy, 

Les restes du DÎ110theriulfI sont moins nOUl~reul, quoiqut} cns trouvailles dat.cnt rle~ 

puis 1835, quand Eichwald a. decrit les restes provcn;Lnt de Podolie. En 1897, Mr. Sinmw décrit 
les trouHilfes, laitèS en Bessarabie (m!lndibnle avec dents), et une dent provenunt du district 
d'Ananiew. En 1907, j'ai eu l'occasion d'é tudier et de décrire une partie de mâchoire renfer· 
mant quatt·e dents et provenant des environ~ de Tiraspol. 

Tous ces restes apparticnmlDt à IR mûme espèce. Mais l'année dernière j'al reçu UDB 

partie de mandibule renfermant deux molaires de grandes dlmeuslODs qui ont 616 rapportées 
par MI'. S, Serguéef au DÙlOthenum giglinlissillllfm Stefnll. Cette pièce pl"Ovient des en~iron5 
de Kril'oj Rog. Sa description doit apparailre dalls peu de temps. 

Ce genre de Proùoscidion est aussi reparti dan~ plusi~urs dépôts géologiques succ.essifs, 
01 nOIl pas dans un seul. 

Carnivores , 

Les quelques CamÎV(lTe$ lerliares sont les seuls représentants des Unguiculés, connus 
jusqu'à présent en Russie. 

Al. Nordmaon a été le prelllîct· jI. indiquer la présence de 1'halassietis "olmsta (VI. 
verridae) dans les dépots tertiaires do la Uessarabie, dans le. environs de Kichinc\'. Plus tard 
celle forme a été rapportée par Gaudry au Ictitherium. 

J, Sinzow a donné en 1900 Ill. description de l'Iciitlierillm, troul'é à Grossoulowo. 
C'est dans lé même oUl'rage que l'auteur fait figure!" une dent de J'Hyaena wi1nia 

prOl'enant aussi de Grossoulowo_ . 
J 'ai décrit l'l ctithenum sarmatie/tin de Kichinev (un crâne) en 1908, et c'est dans 

Je même article que j'ai dODné uno nouvelle forme pour J'Europe, Je "PseudacluTI/S intrf
pidus Leidy (P\. Il , f. 2-3), connu jusq u':llors ell Amérique, C'est une Ilartle de la mandi~ 
bule avec 1& .carnassièl·c, trouvée prôs d'IsSl16I'O, district d'Anauiew, dans les dépôts ~:lrmatiques . 

Depuis 1910 nous l'oyons s'accrottre les donnée~ sur la fa une des l\lo.mmifères, ce qui 
coïncide al'ec les nOlll'elles découvertes dan~ 10 sud de la Russie. M!'. Chomenko publle plusieurs 
arUcles sur Ill. faune de Taraclia (voir la lis te) et du sud de la Bes~" ri\bi e, Mr. Alexejel', sur la 
faune de Petrol'!érovka (gouI'. de Kherson), Mi". Prsemyski, sur les ossements, Irouvés près , 



 

-;lU -

d'Odessa. Et enfin apparait l'ouvra&'C classique de Mr. Bol1sslak sur la faillie de Sébastopol, 
qJti présente pour nous un lntêrêt part.lculier par sa richesse et sa position géûlogique, étant 
plus ancIenne que la nOtre. Malheurousemen\ mon OUI'rBge étanl SI)U5 presse, je ne puis m'ar
rêter IcI sur cet ouvrage, et je ne puiS y ajouter que ces quelques lignes. 

Nous allons maintenant donner !a listo des formes, décrites dan~ le pr6sent OUlTage 
l\Our l'oir de combIen de noUI'caUI genres CI espllccs se sont augmentôes IlOS connaissances 
concelll~nt les mammifllres tertiaires du sud de ln. Hussie. 

Formes, décrites dans les deux parties de cet ouvrage. 

Glmelopardalis pnrva Weith. 
Fala!!otrllgus 1Wuenii Gaudry 
Tragocerus j."rolofi. n. sp .. 
Tràgoc. anw.ltlUlus Gaudry . 

* Palaw-yz Majori Scb!. . . 
Palae()Tyx StutJeli Scbl.. . 
Prr;tragelaphtM Skouzè$i Welth. 
Ga:ella &hloS!Jeri n. sp .... 

*Ocuella àepel'dita GBudry 
GaJ!ella deptrdita var. Gaprina 

*Su8 erytnaldheus Gaudry .. . 
O-ranà tenulae Gandry 
Acerallterium Ko!;olcusÀ:ii Il. sp. 

* Aceratherilflrl inci..~ivum KallJ) 
• lfippariO/I gracile Kaup. 
* M(I$üx[r)1l longirostris Kaup. . 
*Mn,s flJ{/.on Pelltelici Gaudry 
* Ditwtlterimn g(qa7lflleum Kaup. 
Pog01Wdon Gopei n. sp .. 
Macltairodus &hlosuri Weith .. 
J(achai-rod1ts cuJtridens Ga.udry 

*Hyacna iximia Gaudry 
*Ichiitherium -robusium Gaudry 
Muslela paÙleatlica Weith. 
Sill10cyQn primigeniu.i Wagn .. 
Orycleropus Gaudryi. Fors. 1tl3j. 

Grebeniki. 
Tchobroll1chi . • 
id. 
Tondoroyo. 
id. 
Tchobroutchi. 
Grebcniki. 
id. 
id. 
'l'oudoroyo. 
Grebeniki. 
Tt.hobroutchL 
Grebenikl. 
Tcbobroutchi. 
Tchobr., Grebenikl., TeracJia . 
Grebeuiki. 
Tchobroutcbi. 
id. 
Grebeniki. 
Tchobroutchi. 
Id . 
Tchobl'outchi, Grebeniki. 
id. 
Grebeniki. 
Tchobroutchi. 
ld. 

Nous voyous d'après cette liste que la plus grande partie de ces forUll's , 26, n'a pas 
été dl!crite jusqU'à présent en Russie. Les formes déjà conDues sont marquées par *. Parmi 
les antres nous trouvons quatre espèces nouvelles. 

Toutes Ct!S formes présentent incontestablement un très grand intérêt par elles-mêmes, 
permettant de nous fMre une Idée nouvelle sur notre faune tertiaire, mais de combien cet 
intérêt ne s'accrott-il pas, quand nous trouvons presque ponr toutes les formes lenf correspon
dant dans les déplHs tertiaires de divers aulres pays, tels que: Pikermi près d'Athène et Sa
mos en Gr~ce, Cucuron en France, Eppel5heim Ilt Bal lal'a]' en Allemagno et en AutrIche, Chille 
cn Asie, MaTagha en Perse, et Oregon en Amérique ùu Nord. 

On trouve le plus de res3CmbJance et de rapprochement en1re notre faunll III les formes 
de Pikermi, surtout pour les Cavirornia. Telles S{Jnt: 

Camelopardalis pan:a Wei th_ 
Palaeotl'aglls ROII~lIii Gaudl'y_ 
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Il'mJocetus <!l1/althe'ls Gllutlry tlt 
Trag. Frolod Il. sp. rapproché du précédent. 
Profn'gda}lh',s SJ.·ouri;$.i Weill!. 
(;lIul/a deperdila Gaudrr el. sn. vilriMé 

. CareNa caprina. 

S'IS el"!jlnanlhel~$ allalogue à celui de Pikerml. 
IIipJ!arir!tl gracile analogue 11. la forme ~rlilo de Pikermi. 
Mas/odon Pelllelici G3udry. 
J1{achairodu8 c«ltriàcns Gaudr)'. 
Hyacna e.ximia Gaudry. 
lclitherimn "obu8fU1I1, G:<I.udry. 
Jllustela palacaUica Weith. 
$mocy01l primigenüI8 Wagner. 

Ce qui distingue noire faune de celle de Pikermi, c'est l'absence du genre RAillocu'os, 
représenté à Pikermi par le R1iin. Sddeiennacheri, Je Rhin. pachygllatus et par l'abon
dance de l'AceratheT1'lIm: Acer. Kouxt/evsldi et 4c. incisivum. Une autre localité de la Grèce, 
&11'f1().~, possède aussi quelques formes analogues aux nôtres, telles que: 

Nous avons encore: 

Cbmelopardaiis paroa Weith. 
11,.agoceNls amalt/teKS Gaudry. 
GazeUa deperdîta Gauliry. 
Hippario-n gracile Kaup. 
Hyaena erimil' Gauùr)'. ' 
Or.!fciertJp//'s Galldryi fors. Maj. 
DÎIlQlherimn gigu·ntheum Kanp. 
Mastodrm l'tm/elici Caudry. 

Poll/cory.:r; lJlo';ori Schl. 
Pulaeoryx Stillzeli Schl. 
Gazella 8chloS$cn, rapprochée de GM. Gaud.ryi Schl., et 
Acemtllerjum Xowalet!skji qui trourcnl les formes rapprochées. 

NOliS !\Vons quelques formes communes avec celles .des dépots d'Eppefshcim et de Bal4 

ta1l/lr, ce sont BUI·tOut: 
Aut"alhel'Îum inoisiman Kanp. 
Hipparion gmcile Kaup. 
Dillotheriton giga1/theUfn Kaup. 

Les dépût,8 du 11141. LéWroll (Cucuron) out moins de formes communes, ce sont: 

Hipptlt"wn gracik Kaup. 
(Jtmila depcrditll Gaud!"}'. 
lra!Jocerlls ul1w.lIhc/lS Gaudr}'. 

Parmi lla pays hors de l'Europe, c'est .JlJam.qha en Perse qu i présente quelques {ormes 
prt'sque identiques aux Dûtres. Telles sont surtout les représentants des genres Sus et A cc4 

t"athcrÙtm. Le Sus Cr.'ltnalll}!eIlS cst entièrcment identique au nôtre. L'Ar-tralh. KmlJaletsl'ji 
M. Pavl. est !lrCS(IUC idontique à. l'Acera/ho Persiae Mecq., ainsi que l'llippa'f"inn. Les Gazel
les s(\nt aussi rapprrlcllées. 



 

Parmi les formeg de Chint:>, décrites par Schlosse!' e~ Weithofo::r, c'est surtmü les dents 
de Rhinoceros Haberrei Schl. qui ont nDe grande ressemblance (n'oc celles de notré Ace
t'atherium KOl.llalet·skii, de méme, les dent.'! isolées de l'Hyaena cilletlse Weith. on~ une grande 
ressemblance avec celles des nOtres. 

Il 1I0US reste à signaler le lien quI existe entre notre faune et celle de J'Amérique 
du Nord qui semble d'une part prolonger l'existence de l'..dceratherium K 01l'aletiSkü en 10 lUI)

difiant en 4fhélops {ossiger et d'une :'lUire au contraire précéder notre P ()9()t/ooon Copû ]lar 
sa fonne dn m!1me genre, Pfl9()'IIodfln plalycopsis Cope. C'est la deuxième forme des Fetidae 
d'Amérique, qu'on rencontre daus nos dépôts; la première, Pseudaelurus illtrepid!!s, a été dé
rritl! par moi eu 1908 (Qul!lques carni\"ofl~$ ... ). Ainsi, nous voyons que r.o uies los formes pro
I·"nan t de nos dépOts d" sud de la Russie, décrites dans cet ouvr&g\!, ne sout que des formes 
nourelles pour la Russie, mais elles trouvent leurs semblables daus les mêmes dépôts tertiaires 
d'autres pays. 

Gela indique que ces formes ne sonL pas spétiales pour nos dépôts, qu'elles on1 en des 
représentants dans ces diverses localités qui ont été en cOUlmuniratloH les unes lwec les autres 
et présentaient une ari!ne commune avec le sud de la Russie pour cette f.lulIe, qui y a l'écu 
~t disparu à la méme époque, en laissant ses restes fossiles. 

Si on se demande quelle cause a pu {airo disparaaro cette faune, si largement répandue 
presque a travers toute l'Europe pendan~ le méotique mio·pllocbnc ct qui passait eh As(e, 
on doit franchement avouer, (ln'On ne la. connaît pas au juste. Ce qu'il y Il. !Îe parUcul\er dans 
l'ensemble dl! cette faune fossile de Pikenni, c'est qu'elle renferme en grRlide partIel des formeg éteintes; 
teUes que l'Hipparion, l'A ceratherillm et un grand DomLre de gonres des Ruminants. Pour le 
premier des deux genres on ne connaît qu'une seule espèce ayant existée plus tard à Roussillon, 
tandis qUI;! quelques aulres formes out continué leur elistenc-e, par exemplt' quelques Antilopl'S 
fU Afrique. Or, si on voulait expliquer la disparit ion de l'Hi)I)IllI'Ùm, de l'A ccratheritw~, de l'lcli
Ihcrium par (es défauts de leur organis~tion, cela M sel·aU pas applicable aux autres formes 
qui ont péri a\'ec eux sur cette area et ont sUfl'écu dans les autres localités. 

D'aulre part, si on étudie les dfp6ts mêmes dans les dil'crs pays, oit ces formes ont éié 
,.rouvée~: Pikcrmi, le sud de la Russi!! (Tchohrou tchi, Greheniki, Toudorovo etc.), Cucuron et 
autres, et II' mod6 de ('.onscrratlon de ces restes, on est frappé Ile (es l'oir d~ns le ml':me 
étfl.l: ils S01 I~ brIsés, entremêlés et enlacés les uus dans les autres. Il cst raro de trouver 
lJui'lqu~~ os~ements réuni~ du même animal. Co mode de 'Conserl"atÎ\lll démontre ilU'il y avait 
quelque CIl.USO commune, fatale et grandiose, q!li a prol"oqut.l la mort simultanée de ces faunes 
sur cette vaste aren. Après quoi, une grande force a dû entraîner ces restes, en res brisant et 
en les mlHani, pour les déposer dans chacWle des localités, oû nous (cs trouvuns atijourd'hui. 
Ce dernier agent el) Sûnt, incontestablement, des courants (l'eau d'une intensit€) immense, des 
torrents qui surviennent encore !Lujourd'hui, surtout dans des localitk montagneuses. N'élllÎl-ce 
pas l\us~i la ca usequl a. détruit tous les anImaux, qui ont l'éljU en même lemps dans ce~ pays. 
C'~t une question qui mtend sn résolution, résolution qui pourra (:t1.~ trouvéo après une étude 
géologique compara.tive {'\ approfondie de toutes ces localités. 

lau Mlf:! . 



 

APERÇU GÉOLOGIQUE 
DES GISEMENTS DES MAMMIFÈRES FOSSILES 

DU SUD DE LA RUSSIE. 

Par le Prof. A. P. Pav!ow. 



 

Au XIX siècle ou trouvait de temps à autre des restes de mam mifères tertiaires daus 
diverses parUIlO de la Russie mérldioudle, mais c'êtaient pour la plupart des os isolés, des 
dents, plus rarement des crAnos isolés d'un pelh 1l0mbnl d'animaux; c'étaient le plus soul'ent 
l'Hipparion, le Masfodon, le Dinotherium. On ne définissait qu'approximativement les rapports 
stratlgraphiques des gisements et leur ûge gêologique. Ainsi Elchwald ') en 1835 a décrit 
le MasUKkn podoUcum, le Mastollon inter11ledius cl le DiW!thel'iu,,~ provenant de Toultchin 
en PodoUe. Nordmann en 1868 ') a décrit le Mas/odon angU8ti~kns de Toultchin, le PalMfJmeryz 
du calcaire des steppes et le l'halassiclis 1'obus(a (V!:vet"rida ~) de Kichinev; la dernière forme a 
été plus tard déterminée comme l'Iclitlienum. Eu 1871, Barbot de Marni ") a fait connaître la 
presence de l'Hippariint et du Rhinoceros dans les sables de Toultchin et a proposé pour ces sables 
le nom d'étagt'l de Balla, équivalent cOlltinenl.a1 de l'étage pontique. Plus tard on IL défini dt\.lls cette 
faune l'Hippar101J gracile, le Bhilloceros &kleiermacheri et l'Act1'llthe1'illtn incûivum (M, PavlolV. 
Bull. Mosc:--'891). Rogovitch en 1875 ') ft indiqué la présence de l'Hipparion dans le diluvium (?) 
du gour. de Tcllernigov. N. Sokolow cn 1881 ') a décrit l'Ht}parUm et le Mastodon aroorne1lse 
pt1lvenlU'lt de la partie occidentale de la. Crimée. En 1887 K. Vog1") a trouvé un crâue et une 
vertèbre de l'Hipparion près dG Nl1wlalevka dans la Crimée occidentale. En 1890 M. Pavlow.,~a 

décrit quelques ossements de l'Hipparion provenant de la Crimée, sans en indiquer plus précis'éitÎent 
le gisement, et quelques ossements provenant de Sébastopol et irouvés avec les restes du Phoco. 

Parallèlement arec ces trouvalHes on étudiait la géologie des couches tertiaires ma
rines et saumâtres de la Russie mérfdionale et on établissait les équivalences des subdivisions 

'russes avec celles de l'Europa occidentale. Les plus importants tral'aux de ce g~nre appartien. 
nent à M·rs 1. Slnzow, N. SokolOlv et N. Andro\lS8OlV. . 

Grâco à ces rechercbes, vers le commencement du XX sieclc, le sché~a général des 
subdivisiOns des dépôts néogènes dB la Russie méridionale a Hé établi et on t a, plus Ou moins 
précisément, déflÎlr les nlveaul: renCermant les restes des mammifères. Les deui oUHages, publiés 
presque simultanément, résument l'état de nos connaissances du néogène russe t\ celte époque, l'un 
d'OUI appartüfn\ au prolo 1. Sinzow et touche principalement les couches matines et saum;\lres, 
l'autre ouvrage, écrit par le prof . . Vt:enjukow, a pour objet les gisements des mammÎfôres. 

On pourrait dll'e qu'avec ces trava ux la première époque de nos connaissances dn néogène 
russe et des mammifères tertlaircs est close et que dès ce moment commence la seconde époque '). 

') Eidnmld. De peco!um pachyderDlorum. SO\'R Aeta Ae&d. Leopold. Cero]. 1833. 
t) Nani>ll<l"". J>ele~ntologie Süd,u;l~landB. 18~. 
1) ,&"..bQj !k AlGnli. R<leherehe.~ gk>gnosl. t.dtes dftlU> Je gOUY. de Kle\\", ~Il Podolie et eu VOlyni •. 1871. 
' ) lIf1gOVi!CÀ Nolke eur 10 gls8ment du M'lDmlf~res d&ns le s~d'Ûuest de le Rla$le. 
'} N. &!kolQ1C. Notice sur M&IIt ... rvornensla et Hlpp"rlon gr.wlle des tormltlons tertlllr~s.tJell Crlmée.1SSI. 
1) K. Vogt. l\:oUee sUr j'OXCU'"8\on en Crlln,;e (Trev. 800. Netur. de St.·N!.er.bourg. lBS;). 
1) .Il""':" Paulooo. Etude, pa]ooutoJ. des Ongu]6!I. Illpparlon de Il RU$!Ile. Bull. Soc. Imp. Mu.cou. 1600. 
1) TrOis a.nnées a,"&nt C\!tle epoque, le PmI, N. Andmu!lt!Ow dat.$! sou ouvrage, Orel$Sen~ldae losslle8 ot 

vlVBnle6 de ]'Eura.sle (Trev. Soc. des Kainr. de St.·Pétersb .. t. xxv, 1897), a donné UnO revue géMrale des 
couche!' n60gènss marintlS et S&umal~s ,le la RUMio mûrhllonale et les, oompar.les avec les colleht\!! corresl>(>l\' 
dantel de l'EllroJN ocddenlale. 



 

U Prof. 1. Sinzow dans la premtôre partie de son OllYTage, Geotogische und paH\ontolo
gische BeoLachtungen in Südrussland 1), passe en r evue tous les hOlizons du nêogèue de la 
partie sud-ouest de la Russie, en partant de l'étage 8armatiquc, et en ~on!,19 les listes des fossiles 
marins, d'eau douce el terrflstrcs, )' to!p.plis les mammifères. Nans ellumérerons les horizons 
qu'il distingue, en indiquant les mammifères qui les caractérisent. 

COllches li Cérites se subdivisant en: 

8. Couches à Ervilia (sans mammlf'èl-es). 
h. Couches à Nubuularia, Arrhaeocelus Nordma/l1Ii Braml! , d. l<~ockii Brandt, 

Ulzam)lsodelphis Fuclzsi Brandt, J[(matus maeoticus Nordm., PhOCll maeotica Nordm., Phoca 
sp. (cf. pontica Eichw.), Lutra poni-Wa Nom., Iclitller-iJun Tobustum Nordm., 1. hipparionum. 
Gaud" mppal"wn gracile Kaup, 

COllches de pa ssage se subdivisnnt en: 

Sél"ie Inférieurtl al'ec Mactra bignonuma et beaucoup de {ormes caractérisaut les couches 
à. Nubecularia. Les mammifères, trouvés dans cette série près de grossulowo, représentent en 
Ruosie la fâune de Pikermt, ùe Cucuron et de Saltal'ar, ce sont: IctitheTiu.m r()bustum Nordm., 
1. hipparion/lm Gaud., Hyaena eximia Roth et Wagn" Ritinouros puchyg/iUtus WagTl., HiJipari<ln 
gracile Kaup" SU$ erymalllhcus Rot.b et Wagn., Gaull,l brevicorni3 Gaud.; entre ces formes 
Ml/stQdot. tt~lliroide-s et Rhi,wceros &hh,jel'll1achel'i ont été tr9uV~B pr/1s de Pitchougino. 

Série supérieure ou couches à. DosÎnÎa et à M«stodO/~ BOfSOlli Hays. 

Couches il. Conguia: 

Série lnfél'loure (r.alcaire d'Odessa des auteurs) à. G'arrlium littorale Eichw., C. iun"Q
rossicum Barb., Unjo malmus etc. a fourni J{ippa~'ion gracile Kaup., Mastodon BorS01Ii Hays, 
Diuotherium gigantcum TUP" lllliMGerœ of. pachygnatus \Y 8gn. Les sables de Balta. se 
rapportent d'après l'aut,eur &. ce~.hori:toD, -........ 

. Série moyenne à Cardi"m Abiclzi R. et série supéneDro à. Valenciennensia annula/a \ 
sont bIen roprésenUles aux environs de Kerteh et à 'laman. Sables et gral'iers ))]joct!nes supé- . 
rieurs de KouTalnik près d'Odessa et dêp6ts correspondant de Morosovka, Reni et Babel ont 
fourni: Mas/odMl QrocNlensi8, Mast, BorS01Ii, PJzillouros ell'I(scus et lfipparioti crass"",. 

Gra~·re l· préglacl al de Tl l" sspol et sables de Reni; 

Vivipa.ra diluviana var. le111~i3sima, V. V.lj1'amidalis Jan., Neritina {luviatilîs Lin., 
Blephas trog01ltlzerii ou mel·idionalis, Rhinoceros, Equus. 

La seconde partie de J'ouvrage présente la description des mammifilres de la série 
supérieure des couches à Cérites. 

Dans l'ounago de Wenjukow ') est décrite nne petite fanne de mammllères prOI'enant ~ 
des sables de la Bessarabie méridionale. Elle se compo~ de: 

Dinotllerium, yiyall/el/ In Kaup, 
.illastodoll lrmgil'osfr is Kaup. 
Accratherium incisivum CUI'. (Kaup.) 
liippo"WI .ql"ocile Kaup. 
Capl"eolus d. MaO/et·oni Gervais. 

1) Bull. de rUnlvc'·iité Itnp. d<l 1 ... Kûunltc R,,~~18 ~. 79, 1900, p. 347. 
') P. N. Wr>tido .... hune pHoe. Inr. du m~mmltè~ pl"<lven. des .;ables de Beasa.ub!e. Bull. de la Soc, 

Imp~r. J.llnéraioglqlle \'. XXXIX, livr. l (en russe). 
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Ce~!e (aune prol"icnt des couches supérieures des sabll!S OtCUpMlt la parUe moyenne de 
l'étage il. 11011ge!'jes dr Sintzow. dont la partie jnférieure est repl'ésentée par les argiles finemCM 
stratifiées à Cardium scm~ulccdllm, Vivipara achalinoùles, Unin, Anodl)/Ita ot la partie su
périeure-par le cale,ai re PO!;(,UX (calc. d'Odessa) à Gard. scmis«lcaluu, Rouss., mWQrossic/(m 
Barb., Odessae Barb., Dt·ciss. tenllissima Sinz., simple.z Barb., Ul/iI; maximu.s fuchs, Anor!. 
slIblaeliis Sinz, Vit'ipara achatinoides Desh. etc. Les mêmes fossiles se retrouvent aussi dans 
l'assise sableuse moyenne dans la partie occidentale de la région qu'il occupe. 

L'étude de cette fauns donne à l'auteur l'occasion de pas~r en re~ne la littérature 
touchant les différents nlvE!,Rux dans lesquels [es restes de mammifères ont été trou\'és dans 
l'EuroPQ occidentale (et en Asie). 

Après al'oir donné les sc.bémas des successions des faun~ néogènes <le mammifères, 
propos6s par Th. Fuchs, M. Neumayr, Depéret, K. Zitle! et Boy<l. Dawkins, l'auteur indique 
l'anologie complète de la faune décrite avec c~!le d'Eppclsbeim ct c.elle du graficr du BehédlJre. 
Pals en se basant sur les travaux de N. 1. Andl'Oussow qui Il essayé d'établir l'équil'alenœ des 
subdivisions stratigraphiques russes II.feC ooll'ls de l'Autriche-Hongrie el de la RoumaDle, le Prof. 
Venjoukow vient à. la conclusion quo [es sablos de la Bessarabie méridionale à faune deil mam
mifères qu'i l a décrite représentent le même nlvcau stratlgraphlque que le g!'8vier du Beh'édbre, 
que les sables d'Eppelshelm à Dinotht1'illm et les dépOts de BaHaru (Hongrie). . 

• La seconde époque dRUS l'histoire de J'étude des couches russes, renfermant des l'estes 
de mlLmmifères, S'OllHe par les deux OUlTages ci - de~s\!8 nommés et se caractl!rlse par tes 
décou\'ei·tes successives de riches faunes de mammifères, par les études stra!igraphilues plus 
détaillées des gi~ments de ces faun es et par la définition pins précise de leur Age géologique. 

Avant de passer eu rel'ue oeite époque, Il fnut délimiter los niveaux dont nous allons 
parler. Les niveaux qui vont n'ous intéresser commencenl pa-;. l'étage sarmatien et se terminent 
par le nivean du gravier de l'iraspol fi A/ces laU(r()1Ul, Eleplws lVuesti et El. afltiquWI qui 
louche la limite entre [e pliocène el le pleistocène. Ce nivea.u, très répandu dans l~s gouvernements 
do Kberson ot do Bessarabie, joue un l'\lle t rès Important dans les études strat.igraphiques des 
couches terUa[r~s de cette région. 

En 1902 N. A. Sokolow dans son ouvrage bien connu ') a. établi un parallèle entre le 
gravier de Tiraspol et les sables de Miuss-Liman à PaludinQ diluviat/a, ce qui a ravivé J'intérêt 
des géologues pour ces remarquables dépOts. 

En 1906 M, Pavlow') décrit les sélénodontes, troul'és dans ce gravier, et donne la 
liste des mammifères qui y ont Mé trouvés jusqu'alors, ce sont: E'lepbas antiqu«s, El, flUWi· 
dicmalis (p[us ure), Alus la/i(rollS B. Dawk., Cerw8 euryur(jIJ Aldr., Oerv~ elaphu.s (oss. 
Fiscb., Oervus n. sp., Bi80n ptiscuoS H, \'. :Meyer, Bos pl'imigeniu.s, RJjinoceros ~p. 

En 8e basant sur cett.e faun e, M. Pavlow rapJ}Orte le gral'ier de Tiraspol lt, la bue 
du p[eistocène. La presence (]'.,tlces lati(rQfI!J , forme caractéristique des couches de Mosbach 
de l'Allemagne el du Forest Bed de ['Angh:terre, es.t considerée comme l'argument [e plus impor-
tant en fayeur de ceUe manllJre de l'oir. ' 

Parmi les mollusques caractéristiques do ce gravier, P alll!lilla tlivipara l'a!'. crassa 
Nenm, et ŒIl'o balaV«$ l'al'. rcni(ormis Nils_ sont mentionnées. 

E~ 1908 1. Khomellko '), après al'oir donné un 'npe;çu historique des rC(;herches de ce 
gral'ier, décrit les deux grands blocs du calcaire SArmatiqm; provenl'lIt du gravier; il attribue 
à la glace, peut-être il la glaci! du rODd, le IJ'&1Isport de ces blocs. L'auteur inaique la suc
cession des couches formant le dépôt ~t donne la Ii.,;te des fossileti d'eau douce parmi lesquels 

1) N. ~, Der ~llus·Ltman und die Rnl~tehungs '.elt der Llmane SUd·RuaSlanda. Verb. deT KaI •. 
Ru&!. Mtneralogtsehen G~~ellsebalt. Bd. XL. S. S~i12. 

') JI. Prwloto. Sélénodonte5 ro!tterliai~!. 

Il ZU! l'rage ilber das A1tf>t det! Tyraspoler &hottcra. BulL dé \& Sne. dM Katu raHste8 de la Noavellc 
RussIe, \'. XXXU (en tu88e, ~8umé ..uun.nd). , 
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nous IrQu\'ons VivtlJ«1'a (asciata Müll., V. dilut,jalla KUllth., Unio batallus Nils., Nerilina 
danubialis val'. litUfllt(~ Eichw. Il ~joute à, cette liste une Unw du 'l'pe levantin, rapprochée 
de l 'Unio Niccluianus Brus. et de l' Uni.o Nicclaio'lllls var. oriemalis Andr. L'auteur ne veut pas 
considérer celto forme comme remaniée et arrive à. la conclusion que cette trouvaJl!e s'accorde 
bien aYec la oléfini~ion des mammifères du gravier, faite 'par M. Pavlov.' , et autorise à. consi
dérer l'âge du gl1L\'ier de Tirasp'ol comme plus ancien et occupanl une place intermMiaire ~ntre 
le pliocène et le, plelstocène. 

La mêmè année a vu paraitre un aperçu sTratigraphique d6taUlé des enrirons de Ti
raspol par le prof. W. Lllskarew 1), ouvrage accompagné du dessin d'une coupe géologique 
entre Tfraspol et le village Grebenlkl, près duq uel un riche gisement des mammIfères a êté 
trOlll'ê depuis peu pll r M-r Frolow, habitant de Tirasp1l1. D'après la description de W. LlISka
rew, basée en partie cur les données de la. littérature, en partie sur ses propres recherches, 
10 fa meux gravier de TirllSpol formo unO'I'lISte !.CI'tasse alluriale dans laquelle 10 lit et les 
Illlul'lons du Dnieslt'e S()nt ~ucaissés. Cettll ferrasse s'élèl'e il. 35- 45 mètres au-dessus de la me!', 
du côté de Grebemki olle ~~t délimiMe par nlle hauteur de 120- 130 ml! tres. ,., 

Dans un ravin près de l'iraspol (Kolklltol'ala blllka) I~s CQnelles, senan! de base au 
gravier, viennent au jour, ce son!: sable Ularne Ul aux restes d'Auratherium il1âsit'um Cuv. 
et mal'ne s:.Lleuso rerdâtre, finllmen l strati fiée à. .~[aclra ClJSpia, M. podotica et Cm'dium; cette 
marne représente le sarmaticn supérieur. Un puits art~Sien totsin & permis de l'oh' les couches 
soujaœntes oles marnes sarmatiennes supérieures et les courhes principalemenL talcal res du sar
matien moyeu avec plusieurs famill es caractéristiques. 

Le village Grebenlkl se troul'a sur la dite hauteur à la distauce de 15 verstes N. E. 
ùe TlraspoL 

Le sommet de la. hauieur est (ormê da sable et de grès concretionn6 aux: galets des 
roches, provenlUlt des Carpalhcs, que l'on a pu observer dans quelques Pl!its. Les res tes frag. 
mentaires de RlIinoceros et de Cerml$ ont été tfuUI'é$ dans ces sables. Les couches S2!!lac.e~ 

les plus intéressantes 6n l été étudIées dans le ravin de Grehenikl qui se jette dans le l'ollon 
Devka trihutaite de Koutchourgan et dans trois petites ramifications de ce ravin, dont l'inférieure 
a fourni uue riche faune de mammifères (Hippari(m, RMnoc~I'08, Mas/odon Pelltelici, Sus et 
beaucoup d'autres). Cette faune gît dans les sables tant6t purs, tantôt argileux, lanlOt mâfneu, 
ayant l'épaisseur 1-11/, sagènes. Cette couche est recoul'erte de saLie r(mferruant des glliets 
de grès grossier et des nodules de marne ocrense et d'argile nrdAtre; Unio flolJellatus Golrlf., 
Ull io sp. cf. subrecm"Ju,s Teiss., ViL';para sp. (écrasée) ont été trouvées dans ce subie. 

Presque la ruême roche,- mais moins riche en uodules et reufermllnt aussi Ullio flabella
lus, U. sllb·Hot7"lIesi ot Vi!lipara, sort dG haro à. la coucbG aux mammifères. Au-dessOllli 
l'ienntut deux couches sableuses ay3nt l'épaisseu r de 5 et de 3 slgèncs, dont l'inférieure renferme 
des lentilles de grils et des blocs de calc;,jre à 11fadm et au-dessous, une ~61' ie de conches sa
bleuses à ~lluctra bulgariaJ Tonla, M. podolica Elchw., dont It. moyenno a foumi en outre 
U,ûo Parlschi (Pene(ke) Sin~., Anodonta, Planorbi.s . du groupe cornu, Vivipara, LylnMea 
et Helix. 

Une argile bleuâtre sans fossiles lorme la base de toute la série. 
Dans le vallon D.wh J'autour a observé encore une couche de calcaire sableux A 

Mac/t'a bulgarica, M. caspia, M. podolica, dans laquelle des ouvriers ont t1'OUI'6 des d~nts 
d'Hipparion gracile, de J)iwlhedflm et des vert./)bres de Ceiotherium. 

L'auteur mentionne dans le même oUl'fage que , la m~'lle faune a été troul'ée dans la 
l'allée du Gr~nd Koulalnik près de Pêtrovérovka dans los couches à UI/io /label/a/us , 

L'auleur arrIve à la conclusion que les couches à. U»h flal;ellatus ct aux mammifères 
de la faune de Pikermi représenk'nt le fades d'eau douce de l'étage méotlen qui se prolonge 

'l W. Ltuw~"" Obsernltions géologiques aux enl'lrons de Tlra6pol Bull. Soc. d~s 1\/lt1Jr.de l .. !I,'ouvello 
!lu_ste. t. X)(Xm (en TUS",,). 



 

\'Cl'S le non!, par cX. ·le long.de la \:a.llée ùu Grand Kouïalllik loiu. vcrs le nord, ct se rapproche 
do la région des sables de Bal ta . . Quant à l'origine des C(luches cn qunstion, M. Lasklll'ClW 
penche il. l'opinion que "se sont les couches lacuskes, 

EH terminant son oUI'rage .l'aufeur aborde la question dt! l'origine des ~ ables de Balta 
et émet l'opinion quo ces sables pen'vent étl:e' marins, littoraux, ~uvÎatiles, lacustres, mais leur 
grande partie doit être consideree comme acolienne. 

En 1914 M. A. Alexcjdl l) il. publié . les résulta.ts de ses rechel'Cbcs géologiques dans 
la vallée du~.QJ:Md KouTnlnlk. 

En montant la vaHée du Gr. KOIlTalrük, un rellco~tre près des villages Sirotskole, Pi
\'ovarowo et NOl-a Eiisavétovka le sarmatien l:iupérleul' d'csu douce aveo Vivip/lra tWt;orlJ,<sica 
Slnz., U1tio F«rlschi Pen" ..Ilfaclra casp ia Eicnw. et Mactra bu/gal'jea Toula et rarement, 
les fragments d ' UlIio S6 rtlpprocl\snt d' U. Sub-}]&rnesi Sinz. Au-dessus viennent le~ di!p6ts sableLl~ 
ct en partie argileux al'cù Unio {lalJellaflls Goldf. et les mammifères de la. faune de Pikermi. 
A Noyo·ElisavélOvka ou obsofl'e delU niveaux à Un io flalJcllatus, dont l'inférieur, se troul'a.nt 
il 11/.-2 sagènes (3-4 mèlflls) au-dessus du sarmatleo supérieur à Mad Ta caspw et à M, 
bulgarica, a fourni eo outre un échantjllon de J1ladra CIlSl)ia ct d'UnÎo Partsc"" Pen., pt!ut. être 
remanié5; l'autre niveau, ~e trOllvant à lieu prbs à trenw mètres au-dessus du premier, a fourni 
des formes un peu moins larges d 'Unio {labellatus et d' Unio Paf,tchi Pen. , at UnifJ S'IIb·HÔI'nesi 
Sluz. en grando qU8J!liIé, UnifJ Parlschi se distingue un peu de la forme typique du sarma· 
tien. La couche . riche en ossements se trouve près de ce second niv6&u d'UniQ flabellatus 
(plusieurs mètres). Au-dessus viennent les sables ct les argiles sans fossiles et le calcaire d'Odessa 
(1 m:) se rappol'41nt à l'étage pontique, 

·Ainsl les couches à mammifères, occupant la place enh'e le sarmatien supérieur ct l'étage 
pontien, doiyent être rappariés à l'étage méotien, Plus au lIord , le calcaire d·Odessa deYiant 
plus sablau~, Quelques ossemen~ de mammifères y ont Mo trouyés près de Pétrovéroyka et 
un peu Il!uS au nord on en atteint la limite. septentrionale. 

En 1910 M. Khomenko ') a donné l'esquisse géologique des environs de Taràklia qUi ont 
fourni il y a ·quelque temps les représentants de la fauue de Pikormi auxquels M. Kho
menko ajoute à présent qnelques dents d'EliadotheJ; um lJ!wernoy; Gaudr. Les ossements 
des mammifères ont été trourés dans une série de couches sableuses recourerle~ d'argile 
rougeâtre à: concrWons calcaires et de loess. Quant aux couches sOluacentes, ell~ n'affleuren t 
pas lUX environs de Taraklîa; seulement dans un puits, creusj à Tllrnklia, ont été trouvr.es les 
gTllnd~ coquilles friables pans lellquelles hl, Khomcnko suppose les hlactres sal'matiennes. 

Da.ns un autr~ ravin da la mêmo r(,gion, di ~ Soulkoutskl, M, Khomenko a observé res 
couches Sli rmaticnnes à Mactra bulgurica Toula an-dessou$ des couches argl!o-sableuses rappe
lant 10li couches à ossements de Tarakiia-, Quelques Mots isolées d 'Hipp(lrion et un fragment 
de dent de Rhinoceros, probablement paChyg1Wtus, oot été ramassés dans ce ravin. 

L'article est accoDlp!lgT1é d'une plancbe donnant les dessins de quatre dents d'ElIa
dotherium. 

Le seconù article de Khomenko sur la faune du même gisement se rapporte à 1911 et 
porte le tHT<l:. La (aune méo1ique du .vlllage Taraklia du district de Bender, II. Castor fiber Lin, '). 

Il, donne une description detaîllée des restes de Cl1$wy liber, trou~és pour la première 
fois parmi les représenUlots de ln fa une méotienne et pOllvant contribuer à mieut comprendre 
les oonditions physico-gMgrallbiques de 1'6poque _ 
__ ---cL_'~m-~me année 1911 :lit le prof. W, LRskare~' ') a décrIt de,ux nouveaux gisemeut 

1) A . .4~ff. R8chsrche.s géologiques daQ s la vallée de la rtvlhe HolchoT KOIiTalnlk. 
1) J. ~ko. IIelladotherlum l)uverQQyl Gaudr. D~ &1\\"lrollti d .. Taraklla, di8lriet de Bender. 'rra'·au .~ 

de III 800. d&ll KalllTali$le$ d~ iJ.eslIarablc. T. m. JI,'. 1 (en ru S8(). ré$um~ a:lleman~), .• , 
1) lbld. t. n. llv, 2 en russe, rtsumé fra.n ca!~. • 
1) IV. L<oIbiTtW. Note ~ur le. noUyeauX Ifl~emcnta de! lummltêres dalls le8 dtp<i\.ol tertiaires ole la 

RussIe m~r!dlon&IC Bull. ,le la Soc. du NatuT. de la I\"(lU,'. ll u~9i6, t. XXX VII I, p. 16 (en russe), 
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des mammifères tertiaires; j'un se troul'e sur la rll'e droite du liman de Koulalnlk près 
d'Odessa et a rouroi 11. M. K .• ".. Pjemis5ki la faune suivante: Ace,.alhtriTlm afro Persiae Mequ., 
lJiJlparû)II gmcile KllUJl., GlUe/ln brCI!ironlis Gaud., Tragoœras amalthcU$ Gaud., Palaeoryx 
l'f111asi Gaud., HclladotlwnulI! sp., Strllthio SJI., Aqllilla sp.; l'autre se trou l'e aux environs 
de TirJspol près du fond du vaUon Kolkatol'ftïa, où, tians les sables J·IlCOUVJ'Mt le sarmatien 
supérieur ct so rapportant probablement au méol!ell inférieur, les formes SUîl'lllltes Ollt été 
trouvées: JllaSlfldon afr. Panlelici Gaud. et Lar., Sus CtymanihelA8 Rolh. et Wag., Ol'ycteropu8 
Oaudry Fors. MaL Gallus Afl8culapi Gaud., UrmioJlIi.~ sp. Les resles d'Orycteropus el 
d'Urmionris soulignent l'élément Illiiatique dans la faune russe du type de ' Plkerml. 

Dl\.lls le même artiole l'tf. Laskarew donne une étude lliratigrapblque des coouches .le 
Kouiulnih des en~irons d'Odesst!, m:pboilées dans les l'allées d'~rosion qui entament le ealca.ire 
d'Odessa et les couches méoliimnes soujacentes, li distingue deux' niveaux dans les couches 
de Koulalnik: l'inférieur . .à.;;t:aj·di.dat ei Vit'iJiara subco-nrillw, ct probablement avec .MustodOlI 
arvcl"1lc/lsis et Rippat·ur;;'cr(U!sum et le supérieur à. Vi"ipara filscia/", Efepkas maidio1lalis, 
Elasmotherium, CervllS, EljuliS s/en01lis, mnis sans CarrlidM. Le niveau inférieur représenterait 
les dépOts du commencement du pliocène sup6riear et peut-être de la fin du plîoc.ène moyen 
ct le niveau slllJérieur correspondant au pliocène supérieur de la yallée d'Arno. 

Dans le DJême volume du Bulletin de la Soc. des Naturalistes de la NouvliHe Russie 
M-r C. Przemyski, dans un aperçu straligraphique des gisements de mammifères du bord droit 
de Koulalnik se rapportant à. l'étage méotien, donne une liste plus complète des vertébrés de 
ce gisement. 

La même ann~e a apporté encore une découl'cJ'te très intéressante. Dans la ville de 
Sérastopol une IClIl ille de la br~che osseuse f.ut trouvée pendant le creusement d'un pulls 1). Cette 
l(mUlle, déjà épuiS(je; a été eJlcaissée dans ItI. parti !} supérieure du sarmatien moyen un pcm 
an-dessou~ de la zone à NIi.bccularia . Celte faune se disiingue par la pellte taille des Indll'ldus 
(li se compose des formes SUÎI':llltes, provisoirement déterminées: Hîppa1"i01/ sp., Aceratl,erùlm 
Il. sp., Tm.Jloccras sp., ? Camewpardalis sp. 

En 1912 plusieurs articles ont été publiés par les géologues de l'Université d'Odessa sur 
l:l faune et les gisements des \'ertébrés méotiens et pllocènes des gouvernemoots de Kherson 
et de Bessarabie. 

C. Przemyski 1) a étudié la falme des vertébrés méotions de..<; environs d'Odessa (vallée 
do Koulalnîk) qui se compose d'Hipparion gracile KflUIl., Hipparion sp., Palawryx Pallasi 
Gaud., Gazella breviCIJrtlts Gaud., l i'agoceras amaltheus Gaud .. Helladothcriullt aff. Duver
tlQtJi Gaud., Acerathetlum &htossed Web., Aceratllcrjum sp., &rulhw Sil., Aquilla. sp. 

M. A. AlexeTew a décri' les restes des léztrds de la famille AnguidM, trouvés aux 
envtrons de Pétrovérovka dans la vallée du Grand Kou!alnlk 1). 

I. Kbomenko a publié la d~seripllon du gisement de la faune 11. H il/pl/rien près de 
Taraklia, district de Bender a). 

L.e même auteur II) a décrit les fouilles qu'il a faites dans les sables plloe/mes supérieurs 
de GlI'anose cm Bessarabie méridionale dans lesquels Il a trouvé unll mandibule de Al.II.stod01l 
II.rt'el"1lcnsis &l'eo quelques autres ossements du m8me animal et la moitié d TOite dn mandibule de 
Cert'/tS Sil. Conformément à l'al'is du prof. Sinzow, K. Khomenko rat1r;.r te les s~bles à Mast. 
(llwnllmsÎS d~ I~ lkssarabii! mériJionale nu pIiOC-èllf! supérieur. Dans le m~me article il 
déûrit et figure la mandibule de M. an;crtWIl8~ , trouvé en Garanosa sous 10 nom de Milstodon 
lIrt'eI"tlcl1sis Crolz. Cl Job. nOl'a \'81'. p"Ofjrcssryr. 

1) A. Dtn'ùWk. Sur la faune doa m&Jllm1lènl~ ,le i,;lIvuiop.ol. BuU. do l'Ac.&<l . lm]l<!rlale des sciences 
,le St.·P~te r$b. 

1) Bun. de 1/1 SO(:. de$ Katur. d~ la Nou\'elle RlI<i!le, t. xxxrx (~n nI~se, r~su!l\~ françala). 
") Ibid. (M russe. ~sumé Iran , ais). 
&) Tra"auot da la Soc. dOi! Xatural!sto<l do Bessarabie. ;. IV. lin. 1 (en Tusse. résumé allemand). 
1) .... unnalre géOl. el minél·. da la RlI8s1e. Vol. xrv, lI vr. 6. 1912 (eu 1'11_ el en IMlnça",) . 
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Dalls J'lIrticie suivant [e m&ne auteur 1) décri~ I~ mandibule de (Jervu3, trouvee avec 
11last. ol'verncmis, el définit plus Ilrécisément le gisement comme Ic nil'cau supérieur du plio
cène moyen correspondant à l'horizon Inférieur du gisement de Perrier. 

Dans le dernier artiùle de Khomenko, se J'apportant il. 1912 ' ), l'auleur décrit UIlO pha
IlUlge de C(l/lleb,S, trouvée aveo d'autr!.!:> ossements de dirers mammifères [Efe}lhos sp., El. 
(meridionalis Nesti. ?), lllastodO!1 (al't.·et'nell3is Cr. el Joli. ?), Rhinoceros Merckil Jaeg., BhÎlloc. 
sp.] dans les rarlm; dl1 la proprieté Tchoumal du disirict d'!srnlll). Malheureusement le gisement 
de ces ossements est Inconnu. Quant aux ravins on quesllon, on y voit une puissante assise de 
sables pontiqnes avec CardiulI/ subdentatum Desb. var. puudoculillUi! Barb., G. littomlt'. 
Eich\\'., Unio maxitlltls Fucbs., U. cf. atallus ParlBuh, et o,vec Unio t/abeUatt~ Goldf. dans les 
horizons supérieurs. Camrlus bcssarabiensis est Ir~ rapprocM de C. bactl'ÎanllS et entre dans 
la Ilgne Procame/us t'ol)ltstl~~G'amelU$ kan$allus-G. bessamli.e7lsis-O. bactt'ianus. L'onl'rage 
se termine par l'exposé des avis de dlfféreots sal'aots sur les rappor;S mutuels dos espèœB 
de CameIfU/ et sur l'origioe des ohameanx vil'ants. 

En 1913 A. Alexelew ') li. décrit la dentition et les oorues d'un nonvau geure et d'une 
nouvelle espèoe dt! Ceroidae-Procm.ms t'ariabilis n. gen. et sp. provenant des couches méotien
nes du l'lIIage Novo·Eliso,vtltovka. 

Enfin, la même année a pa.ru un ouvrage pa.léontologiquo très 'intéressnnt de Khomenko 1) 
sur la (aune méoiJenlie de Tal'8klia. 

En 1914°), quand oct ouvrage était sous pres:;o, a. parn Ull artiéle de W. Krokos daus 
lequ~! il déorit quelqnes coupos aUI environs des villages 'l'oudorowo, Raskall.l et Poutllary; quI 
d6rnOnlront quo les couubes à ossements des mammifères gisent dans cette région onlre 10 sarmalien 
supérieur et 10 ca!i'.airo ponUel! el qu'à Ponrkary la couche correspondant à 00 gisement rellÎennc 
Unio lIovorossicus Sinz., co qui autorise de rnpllorler ces 00001les à l'étage mi!otien . . 1'lIl'lillle 
se tcnnlnB II&r la d~<;.~ption d'un crAne ~~e!l a~né d'Acerath~"iwn sùn}//ex no\'. sp. 

Après avoir J'e~.u la. nouvelle de la déeoul'erttl, faite par Th. Frolow, des nou\' ~aux 

gisements des mammifères tertiaires, j'ai fait en 1908 qnelques excuraimls aux gouvernemenls 
d~ Kherson et de Bessarabio, en partie avec ma femme, auteur de la. présente monographie, 
et en compagnie de M. Th. Frolow, en partie seul. Le but de ces elcursions était l'étudo 
de la position stratlgraphlque des couches à ossements. J'ai \'isité alors au gouvernement de 
Kherson: Tlraspol (cafl'ilJres de gravier et coupe des couelles soujacentes non loin de la . . 
gare de Tiraspol), Urebenikl, Novopéll'ovskole (Savitzkole), 'Mikhanovo (Grossolo\'o), Ananiev, 
Tcherno,"o, lsaIevo et quelques autres localilês le long du Tliigonl. Au gouvernement de Bes
sarabie j'8i l'islté Toudorovo, Karkm&sy, RaskaYzy, Knlfa, Vamlzi. Beaucoup plus tard en 1912 
j'ai étndié les coupes de Tehobroutchi et de Gadjlmous. Les résultais de mes études de 1908 
n'ont pas été pubIJés, abstraction faite de quelques mots, insérés dans le compte· rendu de la 
Société Impériale des Naturalistes de MoSC(lu qui a été distribué aux membres le 3 octobro 
1908 dans la dance annnelle de la Société ')" Depuis lors plusieurs des localités cl·dessus 

1) KhoIMl!Jro. Cenus rllmosu~ Crob ~e h .. Bes$&rab!e mérirlloD ~le. Uul). de la. Sot. rle~ Ndur. ,le III 
Nouvelle RU5s1e, t. XXXIX (en l'u~se ~t en allomaud). 

!) KhOlllenko. Camel us bed9arabl~nsi. ot &utr.!e !09sllee d~ la ne..sarable mOrldluualo. 'f'·I\Y. ole la Sox. 
du Natu r. de Bwal'abie, '" ilL 1 ~12. 

a) .'1.. 41_1<''''. :->ouvellc ""'~ ,le corts fossile" dC9 cn~!rou~ ,l u "lllage P,;tnw~rJwka. BulL de I~ 
~. du 1\.tur. de la Nouvelle Itussle, t. Xl, (eu rWl8e. r.<suDli\ français), 

' ) KIaom."ko. ,.- laune mi!<lUquc du village Tar8];Ua du ~IStrl )t d~ BIloo1el'. L tAle ancHrll8 dl<& C(r"Ill«! eontelOporaJWI ot f0ll61l~3. IL G;raffinae "t Ca .... co,.,. ..... (AIlDualre û~ol. et Minér. Je la Hussie, voL XI'. 
Hn.4~). 

') ACfr.othtri .. ", n",pltc noy. !!p. der- MpOte mé<ltlqut'<! deToudoro ... o, gou,-. de BeSl;arablo,dlstr. d'AUer' 
mlUl (Bul!. de la Soc. des Nator. de la ","ou"eUe Kll8sJe. t. XLI). 

1) Voie; ce que j'IIi communIqué alol'8 f, la Sociét6: AIU gou"el nem~nls de Kherson et de Bessuable 
Pav\C/w a étudié la strudure et le, rd.pporla watl8rapltlque.<i de la &trie argHo-lllbleuse SI! trnuvllnt au-dUl!I1~ 
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lIomllJ6ea 0111 oté l'objet des 6tlldes des liéologuN de l ' ull [ I' er~ilé d'Odessa. et ICI; résultats de 
leurs études soot déjil publiês, néanmoins je IroUl'e ulile d'Indiquer ici ce que j'ai vu, car mes 
observations complotenl ,dans 0110 cel'laine mesure lei donnée,; de la litt6rature, 

Je commence par 1':l'goUl'ernemenl de Bessarabie, 

• Toudorowo, 

Sur~ l a r ive drol-te du Dnicstre nn gisement Import.a!l~ d'ossemenls fOJ;Si!es a êté décou
vert )1lI1' Tb. Froiow près de ·'l'oudol'owo, .à Il ki l. de ,'extrémIM N. \V, du liman do DnleSIr6, 
dans un petit ravin, dit cripa Petra_ :(ripa_rll.\'in, Petra- de Pierre). l'l'ès du fond du ral'in 
on y voit les sables fins argileux I\'OC des ossements ct au-dessus l'argile Il oss~ments Cl Ill .) , Les 
mammifères suivants ont été trou\'~ dans ces couches: Hipp(/rion, Tmg(l(;e-r/?8 amalthetl$ Gaudry 
var. F,.olowi, Pal.a.wryx MajOf"Î Sehl. , StUJ erymatltlleus Gaud!")', 

Les oouches à ossements sont surmontées de gravier à gros blocs de grts et de silex 
brun et noir (3 m.) qui à son tour est reGoul'ert de sable (6 m.) avec de minces lits rie grès. 
En DlonilUli le ravin on volt encore des sables alternant a\'eG des handes ll.1"g~euses' (3 ID.) et 
la série se termine par du loess avec un Ut de concrétions calcaires et marneuses li. la base; 
ven le commencement du ral·in le loess atteint une êpalssour de 5 meirès M renferme les coquilles 
d'HeU:.: et de B,dimlls. Ce loess est un dépôt de ruissellement; quant au gravier, reeourrant 
les 'couches à O!l6l"!ment.~, c·est nn dê~t très répandu aux gouvernements de Bessarabie et de 
Khcl'llon; nous en parlerons plus bas. ' 

DIIllS un autre petit ra\"in près du l'illage et non ioia des allu\'ions du Dlllestrc, afflen
rent les ~gile8 gris-verdUres et les sables argileux, la partie inf6rieure de la coupe est couverle 
d'éboulis, au fond du rll~1n j'al obserVé un gros bloc (0.400 d'épaiueur et A pe~ près 1 m. de 
longueur) de calcaire, rempli de Iletites coquilles de Mactra bul!JUI"ÎCu Toula. 

'"-- Sachant que les couches supérieures de la coupe d6erite si-dessus, en partant du 
b.,..vier, reposeut sur la sunace érodée des couches inférieuroi, j'al voulu trouver les coucbes 
intactes, recouvrant les couches à ossements, et je suis aUé aa sud de Toudorowo dans la région 
des sources du \"al1011 (balka) lJridera qui &6 Jette dans le Dnlestre à 2 kil. en aVlI de Toudorowo 
et entame la bauteur de la r ive droUe du Dnlestre dlUls la direction d'un autre l'mage, portlUlt 
le même nom 1'o"tldorowo et se- lrOUYIUl{ sur la route d'Akkel·man. On y voit par place de l'argile
verdUre altomant avec du calcaire friable et de la marne sableuse ot plus hsut se montre un affleu· 
remcnt de 'calcaire p011lU1 d'âge pontien (épaisseur visible 1 mètre) qui se recouvre par de la 
marne intercalée d'argile ct subsmuêe vers le haut par do l'argile qui à fIOn tour est reCOUl'el"Ûl 
de calcaire et de marne al'ec Ca,.dium liltorule EicJJ\\'. , Caràium subdwtatulII .Desh. et autres. 
Done les couehea pOlltiques typiques de la. régIon se trouvent bien au-dessus des couches à 
ossements. Près du Dniestre ces couches sont enler6es par 1'6roslon ct remplacées par la série 
sableuse commençant par le gravier, dont nous avons parlé. 

Kark ma zy. 

Les couches puntiennes sont encore mleU1 tlâl'elopp68s au nord de 1'oudoro\\'o dans nn 
grand et très large ravin près de Karkmaz,. Dans la partI .. inf6riellre de ce tarin des sables. 
jaunâtres al'OC des lils d'argile viennent au joor (0 fig. 1) et se recouYrcnt d'argile venUtre 
nen st.ratifiée b (3,50 m.); dlUl~ la partie inférieure l'argile est plus sableuse et micacée et res
semble bieD à l'argile à ossements de Touderowo. En monlant le ravin on volt dans son bord 
gaucbe, immédiatement snI' l'argile blanehe et verdAtre, one couehe (1 n:: , d'épals,) de ulcalre 

d~ cotlcbel • MadT .. CIIIpi« d au-d&SSOU$ du gr&Yler de 'Nrwpo\. Ct-tkl " rie n!ntelme ".~ lu .pèeeIIl\Ml!1 
d' fi-"j,o lu Ulltonldu pl l8l!!lM du typ" U. flalldllJtuJ et une " the !aUllt .le mall1DlJreru, u-Y rapprocbée de ia 
raupe de Cucuron et de Plbrml et earaelMi$ée par uno alloll.lallCAI d'BiPJIG'iooI. 
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llOntien d, recûnl'ert de grès ahernaIlt al"t!C du calcairo marneux arec Cart{ium liff-Ql'(de F.lchlll' .. 
Cttrdium nocorilssiclwl Barb" Pabldina (Ic/wlinoides Desh, et Fllk, maxÎmlls Fuscbs. Puis 
l'km une mince COllche d'argile schis
teuse (0,50 m.) et le limon loessolde 
jusqu'!\. 2 m. d'épaisseur. 

En montant le rllYin on \'olt 
dispualtre (fig. 2) l'argile blallche el 
rerda.tre li qui formaIt Ilibase du calcaire 
pOlitien, le calcaire ]loutien' s'épais. .'K. J. 

sit, del'ient sableux à la base ek rc- i---
couvre encore une couche Je sable micacé c (fig. 2) quï., s'es l interc~lé ici eofre l'argile et le 
r,alcaire 5D.blenx pontien. Sur la rll'o droite du ral'in, au ~vcau pluS élevé que le niveau du 

~'Ig . 2, . 
calcalre pontien et du loess de la rive opposée, affleura l'argile rouge b" (fig, 1) richo en 
rognons calcaires; l'crs le bant elle devient plus marneuse et plus jaune; l'épaIsseur de ceUe 
argilc est de 1-1 '/. m.; de dessous ce lte 'argile on voit paralh1l l'al'sile jaunlUre sableuse ('\ 
micacée, ressemblé nt à l'argile qui ressort du cOté opposé du ra!'in de dessous le calcaire pontien. 
Donc J 'argile du côté dn'it du nn in a monté llar su!le ùe l'Inclinaison sud des oouches, 1(1 
calcl lre a dispar u, et la partie supérieure de J'argile es~ devenue rouge et plus larù s'est enricbie 
de calcaire et a pâli. 

CeUe argile r<loge et le calraire pontlque no paraissent 'lue dans la partte supérieure 
do ravin, Plus en a\'(11 il ne reste qui l'argile sableuse jaune et alors les deux cOtés du ral'in 
prennent la tloloralioo ct. le ca!'ae~re c·ommuns. Le dépôt superficiel en est hl limwbru'n jaunâtre. 

RaskaIzy, 

Un grand et profond ravin (ripa) passe par le village RaskaTzy ot se subdivise ~ers 

son e:xlt:émité. d'alJlJll\t en plltsieul's bl'l\llO.hes déç.pupan1 lB sol du haut steppe. Dans la ' partie ' 
Inférieure du ravin on l'oit une assise puissante d'argile l'erditre, Intercalée vers sa base do 
grès avec de petlts Madra (Mac/ra bulgan'ca Toula, .Matira Ab-ichi = M. Bia11fJ1Ûala Abicl\ 
non Pusch) 1). l.es couches sont inclinées et dIsloquées oomme elles le sont dans des ébolllis, 

1) lfadra, dkrl«l Il! llgurNl par Ablch {V~rgl. (jtundt. d . GeoL d, Kauka9us, p. SS2 J172), Pl. Vlli, 
lig.IS, IfI larme typiquo) $(Iua le nom· de MflC/ra bia"gulaW Puscb,.u'ut pas idrutique 3\'00 la forme, décrlt.! BO\l~ . 

ce uom par PU8Ch, qui provl~nt d'ailleurs des CQuche~ à B.rvlUia do Klmtnl.:./l el de Kremeneiz où eUe aC«Ilupague 
CIIrdi~. prolrodu .. , ,lI<>e/.a que nous déslgnone iel, M . .dbiehi, 5(l renoontre dans le Daghestan avec MariTa bu/g<lrw 
Toula et oomD\1l M RC!IS&r .. ble des couchee ent!l!fil8 en sont pétries, C'est une coquUie ov .. le subtriaugutahe 
In&ei.!.ulla!.ér .. le (longueur de la partie ant.oltleure SIl npporte Il celle de \& ptlTtle poIItIIrleun'l COmme !I): la Jusqu'8, 
10 : }[)) falblbment carlnéo et plue ou molu_~ Ir<II:llllée du <'ÔM post.o! rleur,oouverte de strill! oonctnlrlq"e~ Inég .. · 
lemeol 8/'08Slères. SiuU.'! p41ell tHt il. peine D'arqué ou manque. d. nt car<1in .. l~ do la '·II.)ve gaucb~ Mt étrolre 
et blfur<tu<le On bas, elle Cijt sllll'le d'~n cnroncnmellt trlaogulalre. teuts l .. térll~s ~Ollt courms el MUées. 

J[(lelta bulgaric<o ot Moct!a .dbichi $(lot lu .8~C<lti les plus colDmuun dans le $ATm. tique S\lpe,'i~ur 

dei! gou\'erncmeo1$ li e I\lluson ct de l.l~9saTable, O"ire çes espè~s 00 y trouve as~el raremco t une ModTa 'I.~e 
1. Slnrow 8, de6lgn~ sous le now de M. b;gnDm..M<I d'('Irb . et que 1'00 dé.slgo8 ordiDairem~nt com'ue M, &Upf4 
~:leh ..... Je tt-ouve que cette forme ~e dldingut neltement de M, big""""'''" d'Orb, d de M. "",pia lilchw. ]>&t, sa 
lorme et doit rcoovolr un autre nom, p. Cl. ;ll:8inzM. Les fig. 6, 1, 8 et 9 de Slnzow Ntpr6geutent cette espèce et lI!. 
rig. 10 8\1 rapporte à M . A.lMhi, Jr. SiIu(>lOi est très rapproobte de M. Abie/l;, mals y'eo disUngue par \ln hord posté
rieur plus arrondi ct par drs de nts latérilles 1>lu$ longues et plus tDlotes. 



 

- (,4-

cependant en montant le ral'iu on roit que ce lt~ assise se recouvre de couches horizon\.:l.Jes 
de sables et du grarier arec un lit de gravier grossinr à la. base; par place le gravier ;s.t 
cimenté et forme des enclaves de conglomérat. On trouve dans ce gravIer des fragments de 
dents d'Elephas sp. a\-ec J'éma!l très plissé et des ùents de BOB. On peut rapporter ce gravier , 
rt.insi que [e gravier de la coupe de Toudorovo, au postteniaire le plus ancien, si oc n'est 3l!,... 
niveau terminal du pliocène supérieur. Ce gravier a ftlmplllCé ici la série des couches supé
rieul"{ls du tertiaire qui 'se Boni encore consenées dans la plfUe snpél"ieure du ravin. Ce sont: 
argiles stratifiées,fouges, dont les couches sont tant6t pins I1Wges (couleur dominante), tantôt 
plus jaunes, tanlM brunes. Dans la brallche orientale du tarin on ne voit pas d'autre roche ter
tiaire; l'argile rouge se recourre de sable et de gravier renferman t des fragments d'os rouMs 
ct des monles de Oal"diUln proï1;ii"ant du calr,ail"{l ponlique; dans IlL hran;che médilLM la surface 
d'argile ro~ge n'o~ t pas horizontale et piano, elle s'abaiS5ë abrrrptement et l'argile se recouvre de 
limon lop.ssolde montrant l'crs la base une faIble slratifiùatio!l. parallèle à la. base et renfermant 
des enolaves d'argile ronge. Seulement dans la bl"aDche ocoldentale l'argile est rerdAtre au 
lieu d'être rouge, et renferme un lit de sahle arec des dalles de grils concrétionné; au-dessus 
vient une couche (0,4.0 ni.) de cJ\Jcaii.e 1"'00 Cal"dÎlfrtl, surmonlé$! de grès très rouge 
(1,75 m.), d'argile ronge aves des enclaves roses (0,75) et d'argile verte a\·eo des taches 
jaunes (2 m.); le tout est coul'Qnné de limons gros~!ers bmn-jannâne ét rougeâtre, passant 
\"{~rs le sommet au limon jaune poreux; il la base de ces limons se trouve un lit de gravier 
avoo des os .roulés et des blocs de grès al'ec des coquI!les pontlennos. Ce limon, peu épais 
au sommet, s'épaissit l'Ite sur la pëôië ct plus bas recouvre le sable el le gravier de la par tie 
moyenne de la' coupe (r. plus !Jaut), el encore plus bas- les argiles à. Mactra, disloquées dans 
les anciens éboulis. 

L'étude de Cf'! ravin montre qu'il n'est pas un simpl~ résultat de l'érosion de la ~te. 
Le rarin devait exIster ici avant le dépôt de gra.v!er à. fragments de dents d'Eleplias, c'est il 
dire à l'époque illiooène. C'étai t un grand rar!n aux pentes couvertes d'éboulis. II était ensuite 
comblé par une épaisse série de couches posttertialres: gravier, sables, limolls, et ensuite l'éro::
sion reoommença. Cette série nouvelle a été enlamée et le rarln entame maintenant les pentes 
anciennes a~ec leurs éboulits. 

De l'autre côté ce ravin est intéressant parce quïl permet de ooconnaltre le rapport 
intime qui existe entro le caltl&lre pontien et les argiles l'ertes et rouges qui y atteignent 
un dél'eICl]lpemeHl très considérable. 

Un ~upplélllent imporlant il. cette coup<! donne l'affieurement qni s'ouvre dans la ril'e droite 
tlu Dniestre près de R:lSk:iizy et plus en amont. On y l'olt en bas 10 sable argileux jaunâtre 
couvranl le calcaire oolithique ot les faluns riches en petites Mactra (M. blllgarica et M, 
Ab-icki), au-dessus vioet l'argile ( l,50 m.) ,·orle al'ec Planorbis cf. cornu ot autres mollusques 
d'eau douce (1 m.) ct J'argUe sableuse passant au sable. Encore plus haut on 1""oit de nouveau 
des lits de calcaire friable il. Mactra. alternant avec des argiles. Un peu plus en amonl dans IIne 
colline ril'eraine, se montn!nt les mêmes calcaires et argiles et, au-dessus, une petite couche 
d'argile \'erle, recouverte de gravier avec des silex bruns el uIle assisa épaisse de limon loessoIde. 
L'érosion (tui y a eu lieu au commencement du postter liaire a entamé les couches jusqu'au 
niveau tlu !mrmalieu supérieur il. Madta. bulyarica. , 

Tohobroutcht 

Dans le villa.ge Tchobroutcbi se troul"e un grand ravin '>"enant du su.d et très 
profond dans sa part!e supérieure; en dehors du village, Il porle le nom ù'Albalan (blanc); 
pat· sa partie inférieure il coupe le cbemill inférieur de Tchobroulchi qui longe le limall 
de Tthobroutchr. A l'ouest du lieu d'inlerSlJctioll commence le chemin qui mOllie Je long du 
Lon! occitlen!a\ de ce ral·in. A 100 pas Il u commencemont de ce chemin se trouve une 
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gnmde croix ci il. 30 pas plus en alllont plusieurs puits. En p:lrtallt dn niveau de ces pulls et 
jusqu'à la hauteur de 6 mètr~s a{(\l>urent d(:s argiles rcrdâtres et des sables gris à Madra bulgurica 
el A.bichi. et l'ct'S le !lers inférieur de cette s~rie se lrOUI'Ont de grandes concrétions plat6S de grès. 
CeUe série représente le sumaticn supilricur. Les couches supérieures n'y soul pMI visibles et cet 
affleurement disparaî t lJientôt sous un manteau de limon loessolde. La continuat!<W)-de IR série 
se montre dans la partie profonde et sbrupt.e d'Albahm. Nous y voyons tout d'aboro une couch~ 
(5 m.) plus argileuse à ta bllSe, plus sableuse au sommet, avec Paludines et Uniollidos non plissées. 
rappt'ochées d'Unio tctata Font.; au-dessus vient une l\IUre coucbe, argllo·sableuse (8-9 m.), 
dont la partie superieure et surtout la partie moyenno sont riches en ossemi>nts de mammifères: 
Hippalion, Rliinocero.9, GlUellt, et autres. Au-dessus de ceUe couche sur sa s::rface érodée 
on voit un dépôt (l-Ci m.) qui commcnce par ulle couobe de grarler 3.Veo de grands blocs 
isolês ') ct p~e ensuite en sable lwec des lits de gravior, ll'CC des galets de silex jaune et 
brun (Galets de Carpathes des auteun;). ,\u-dessllS vient une assise (1 2 m.) d'argUe grls-\'er
dUre à ron~rétions calcaires blanolles, en bas elle del'ieut l>lus sombre (teinte d'humus) et vers 
le haut passe au limon gris-jauna.tre sans conrréUons (6 m.), derenant vers le sommot brun
rougeâtre; au-dessus se trouve une (',(luohe de loess (à peu près 4 111_) et une allemanoe de 
sables ot de limons à concrétions calcaires fliables (4 m.). Cetle coupe monlre quo ln couche 
11 o!;l;ements à Tchobroutchi, ainsi qu'en d'autres localités de la Bessarabie el du gOuvemement 
de Kberson, rccou\"tc 10 sarmatien supérieur. 

D.ans la région de la riN! droite du Dnlestre j'ai visité encore quelques points, complétant 
le tableau do la structure géologique de cctte rogion . 

• 
Ga.dJlmousse. 

Une belle coupe près du "mage Gadjimousse donne la succession des coucbes qui tnr· 
minent le système tertiaira et composent le post-terùatre. 

Nous y voyons de haut en bas: 

1. Loess oilir . . 
2. Loess brunâtre, faiblemont pênHré d'humus 
3. Loess ohl.ir . 
4. Argile rouge . . . . . . , . . • . 
5. Loess ja.une . 
6. Argilo brun-r.ougeàtre, pas trop foncée 
7. I,oess . 
8. Bande brune daus le loess . _ 
9. Loess • _ _ _ ••.•.• 

10. Argile rouge , plus rouge vers le haut_ 
Il . Sable l\tgileux loossoYde j3une-verdâb-e 
12. Sable l\tgileul gris _ ... _ 
IS. Sable argileux brun·ja.unâtre. . . . . 
14. Petite bande de gravier. 
15. Argile gri~-nlrdâtre &\'00 d.,~ eonerêtions ea,lca.i.res vcrs 1., sommet. 
t6. Oravier et sable (l,50 m.), le gravier prMomlne ~ers 1/\ base, le 

sable-vers le sommet. 
17. Argile je-une-verdâtre compacte . . . ... . 
IS. !lande de grès friable, l peu près .... . 
19. Sable argileux. jaune à stratifioation distincte_ 
20. SlI.ble micaeé, 'finement stratifiE! . . 

2,25 m. 
3 m. 
0,75 
1,60 
1 m. 
2,80 
3-4 nl. 

0,50 • 
l ,50 
:J Ill, 

2 
" 

0,25 
:< m. 

4,50 m. 
0,20 " 
l,50 " 
if'm. 

Le gravier ,Ne 16, du type commun da.ns 
le le post-ieMlaire. 

la région, marque ln limile entre le tertiaire 

1) J'al "" un. bloc ayant l ml;tr~ de longuenr. , 



 

Environs de Kall'a. 

Des COUlles intéressantes se lrOUI'ellt vers le nord-ouest de Bender près de l'extrémité 
supérieure dll lac Dyk IJrès de Kalfa dans une pelile carrière l)our l'exploitation de la. pierre. 
On y l'oH 3!$dessollS du sable jaune des dalles el des blocs de gr~, tantôt friable, tantôt dur, 
qlli ~'ers sa base se confond avec le gravier (0,30--0,50) à blocs as501. grands .. -\u-dessus 
du gral'!er se trouve une couche d'argile jaune-verdâtre (5,50 ID.) ot encor e plus bas, uue 
couclre un peu ]llu~ épaisse de marne oolithiqlle, composée de blocs durs cimentés de roche 
oolithique friable; ceUe roche renferme des coquilles de Maclf(!.. Au-dessous vient une marne 
orglleuso oolithique à ossements de mammifères qui devient plus dure à la base. On y ~'olt donc 
la coucho Il ossements "Sè- trou\'ant au-dessous des couches à Mac/ra et se rapporlant au sar
matien e' encoro œ n'est pas le niveau supériour du sarmotien, ce qui est confirmé par une 
autre coupe, se trouvant un peu plus eu amont. On ..-oH dans ceUe COUlle une couche de 
salJJe grossier et de grès 11 GMdiuIII Fit/on; (le grnvler ne s'y montre plIS), ali-dessous glt la manlQ 
oclithique 1l. Gardi/Im Fitto»; et Il petites J1facln;r. Les m~mes fossiles se retrouvent dans la marne 
argileuse soujacento qui correspond ala marne à ossements. Dlns la partie inférieure de cette coupe 
on voit encore un grès calcaire grossier et un Galœirê poreux, compos6 de débrj~ de coquilles, 

Près de Varniz4 sur le Dniestro en amont de Bendor, :m-dessu,; do la marne argileuse 
ct sablell$o ressemhlam à celle de Kalfa, gisent: une :llarne CQmpaclt.l 11 l!fm:tm (0,70), un calcaire 
fr iahle :\ Cirithium et 11 MI!,Clra et le gravier du type de 'firaspù1. Un peu plus en amont de 
Varniza, Ge même gl"a~'ier rOCOUHe le calcaire oolilhique et la marne à blocs de ca.lcaire blanc 
à Cllf'dillm et il Bllccillum au sommet et ricl le en l!lactra pOlldCrOSIl yers la base. 

Gouveruement de Kherson. 

Grebenlkl. 

Dans le village Grebenlki, non loin de l'église, comnence lm ravin se dirigeant d'abord 
l'crs le N. N. W., mais tournant ensuite à. 1& distance de 1 kil. et prenant la direction 

FIl(. 3. vue d'.nBelllble du ravin à OSSe1DUllto, prlae de Ja riv e droIte du ra.ln 
l'roIOl"Ski. 

N.E.·et · puis W_E. et en
trant dans le vallon Devka. Le 
ml1n de Greooniki reçoit du 
côté galrche troi~ ravlng secon
do.lres. Mr. le prof. W. Lssbrew, 
qui allrè~ ma visite 11 étudié les 
enl'irons de Grebeniki, désigne ces 
ravins SQllS les n()m~ de: ZaSf!lni, 
nect~llgulllire et Frolol'skL Le 
troisi~me d'entre IlIU est désigné 
(L'llr~s le nom de Mr. "Frolow 
qui a été 10 pr(lmior il y trouVI;T 
un gisem~nt d'ossements fossiles. 
0011(", nons r.ommençons par cc 
rll.l'in. Le ravin Frolol'ski , com
mençant 11 yeu près 11. un demi-kilo
mètre du \CiIl3g~, formfl un f\ngle 
aigu al'OC le ravin de Grebeniki 
dans la direction N. E. et ensuite, 
ta. la dista nce de 400 m. du com
mencement, tourne à l'Est et entre 

dans le ravin de GrebenikL A la dIstance de 130 m_ de l'embouchure le ra~'ln Frolo1ski reçoit 
une branche courte, msis IlSSr,Z large, que l'ori peut nommer ravin il. ossemt'!n1Sj il commence par 
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Jeux branches, d01Jt la méridionale est plus longue CI elliame la hauteur "olsine JUSqU'llU 
nil'eau le plus éhm~. La eouche à ossements affleure dans la I"I\"e gauche du rar in à ossements 
pr1's du point de jonctIon des denx branches. 

fi,. ~. Vue de t. ri.e CAuche du r. ,·jll d ossemclll$, prls~ pr" du poinl dl jonction 018$ de n br""eb~. de ce .uil!. 
L. ~ll1on do 1", couche " ouem~1I15 851 IlI<Ilqul>e p.r ln onfOntClDollta IOmbrcs lu milleu do I.blnn. 

J'indiquerai d'abord les couches surmontant la coucue à (;s~emeuts; les eouches supé-
rieures sont mieux vIsibles dans la. brancho méridionale, ce sont; 

Tchernozem . 
Amas do blocs tle grê.~ ct de galets de silex jaune et de marne . 
• <\.rgile brune il concl"Otions calcair()S blanches, parliculiOremont nom

brous{'s à la bAse . . . 
Slible ~rgilo·micac6 a~ec des lfts ct des lentilles d'argile 

1,50-2 m. 
2- 3 m. 

Ce sable a meura aussi tians IlL branche ga.uche du ravin où li recouvre immédla.tement la 
couche il. ossements (e fig. 1». 

11g. 6. 

La couelle à ossements (9 fig. 5) atteint le maximum d'~paisstur (2 1/, ru.) pJ"~ Ilu 
point de jonction des rieul branches; c'est l'argUe sableuse, non stratifiée, riche en 05."ements 
d'Acerathe,.ium, d'lfippa-rioll, de .sus, de Gaze/la et des Carnll'orcs. 

En s'a.pprochant yers l'embouchure du ravin cette couche devient plus mince et dispa
raît, de sorte que le sable qui la surmonte couvre immédiatemeut les sables soujacents jaWles
verdâtres (h) à 8tra1ificalion diagonale (7 m.). Près do l'embouchure du l'al'in et fi. la. distance 
de 2 m. de la surfa{:e sUl'érieure, ces saMes ~enfûrDlent une ùande riche Cil cencrétioru; mar· 
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lieuses (i) et en coquilles d' llnÎ(l. du type Illlbellaius (Unw 'bnviplicafu8 Noul., U, fiabellifcru8 
Nonl. = Unio ll"ettle,'; HOrne~ non Dunker et encore d'autres variétés qui to li tes se distinguent 
d'Ulâo flabellatWl GOldf,), ainsi qu'en coquîllesd'Um'olisses(Unio aünlllS HOrnes, Unio ecUda Font., 
UI1Z0 Neultlayri Brus. non Pen.)~. A peu près à trois mètres au-dessous de la couche à Unio 
011 voit par~lace dans le saule des dalles de grès et encore un peu plus b:1.S dans 10 sable 
jaunc-verdAtm on trouve de petites Mac/ra (M. bu!garica Toula, M, A!Jic'hi = biangulata 
Ablch.}etenfin vien t an jour(k) le grès très riche en Mactra, En descendant le ravin Frolovski 
on voU ce grès et le gravier ~ MaGtra apparall re de dessous le limon loesso~de ef au-dessous 
se montre l'argile verte (2 m,), dans la partie inférieure de laquelle Frolow fi. trom'é aussi 
des os et des dents de mammifères, et plus bas le calcaire friable à Matüa (l,bO m.). Ce 
calcaire se montre dans le fond du ravin lo'rolovski à la. distance de 70 m, de l'emhoncllUra, 

Un peu en aval de l'embouchure du Tal'in Frolovskl, le ravin de Grebeniki ' reçoit 
encore un court l'allon sans ravin abzltipt et encore plus bas 11 la. dlsumce de 300 m. de ce 
vallon, où le ravin Grebonitzk! tourne rers l'&t pour se confondre avec Devka, il reçoit encore 
un l'allon 11 pentes douces, di' Koutchmova ba!ka. A peu prœ deux \;ilamètres en aval de 
J'embouchure du ral'in GrebenHzkl, près de la méta.irie (kbontor) Ermir.bklne, le calcaire à Mactt'u 
ùCI' ient lISsez llUissant et est exploité dans les carriôres. 

En moutant le ral'in Gl'ebenitzki en aman' de J'embouchure du rlll'in Frola\'sJ.i, on 
obsrrve dans sa rive droikl (fig, 6) une série de coupes, montrant les ilétails ùe la structura 

Fig. 6. 

géologique des sables tertiaires qui viennent d'être d~crits; Ils sont irrégtll ièrement stratifiés 
cl renferment aUI: différents niveanx des lentilles d'argile, ressemblaot beaucoup à l'argile 
11 assaIDcnts al-dessus dtkrita ([/). On y peut distinguer également des sables gris argilo
micacés (g). Nous avons dt'lià vu que l'argilo A ossements, exposée dans le ravin à assements 
(fig. 5), dIsparaît en hl~eau et présente une lentille dont le bout opposé n'est pas elposé. Le 
sable serl'BIII ùe base li. ces lenll\les repose en concordance sur les couches sarlllatienoos supé
rieures à ~Vaclra blûgari~t'1 et renferme lui·m~me ùans sn. parUe Inférieure de pet!tes~_mactres 

qui y accompagnent les c ll ionides; cela laisse troire qua la touche à Ulli/) du granpe {labe
la/us Goldr., se trouvant dllus ces sables à un ·nil·eIHI plus élel'é, a êté a.ussÎ déposée 11 Dna 
éVoque qui a immMilltemcnt suivi la temps de Macfm bulgarica. Apr~s la formation de cettAl 

C~,·· 
assise sableuse, c1le a éte ravinée par l'érosion intense et, dans de~ vallons creusés dans le~ 

silblcs, les !lrgiles se $Qnt déposées, at dans quelques-uus de ces vallans les ossements et les 
parties ùes tada.l'rcs de mammifères ont été entraInés jXlr les eanx, La rareté au l'absence des 
squelettes entiers démon're qne les animaux ont péri ailleurs, /l. UM époque antérieure à. leur 
enterrement. Le peu de documents précis SUt' h:s détails du la structnre des lentilles argileuses 
cn question et sur les conditians dans lesquelles les ossements ont été ensew.l1is, ne pennettent 
p~s encore de se faire une idée nette sur les causes qui ont [)ravoqué cet él'éncment. On pent 
cependant croire que Je changement des conditions c1imattques y ont JOUé un rôle très impor
tant. Après la. dIsparition du bas~În s8rmatlen le climat était d'abord assez humide et flwo
rablean rielle développement des mammifères qui bientOi peuplèrent les terres DCluvellement 

' ) La couche riche fn UMIO se mvlltrt' aU8~1 d~ns le ra,'ln frolov.ld el dans le ravin re-ct&iJ.gUlalre !e 
Iro" vaot plus P';'! du villAge, 
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exolluées, mais cela n'Il pas duré très longtemps. Le climat eSI Ùel'ellU trop continental, I~~ 
p~t u.rages sont derenus moins rich611, ID lutte [lour l'existence est deveuue ùure et beaucoup 
d 8111ruaux périsso lenl dans les fhllmps.;J .. es &l'erse,; rares, m&ÎS l'ioJentes, creusaient de noul'eaux 
l'allons, qui ensuite ont été rempl!s de bouo argiJo~sableu~e à ossements de mammifères. 

Les mêmes coupes (fig. 6) permettent égalemeut de restaurer les tableaux de -l'érosion 
que le pars a suhic après le dépôt des argiles à ossements et des sables qui les accompagnent. 
Un tableau semblable d'une érosion (1 fig. 6) de l'ancienne l'allée et d'un comblement ultérieur par 
les sables à blocs de grès et à lits do gravier et ensuite par le loess se présente immédiatement 
en face de J'embouchure du ravin Frolovski. Ici la masse de sable tertiaire, aUe ignan ~ llf! peu 
plus en aval l'épaisseur de 7 m., est érodée et remplacée par lé limon loessolde avec des blors 
de grès et de silex à la base. Une autre ancienne vallée d'éro~ion (m fig. 6), un [ICU moins 
profonde, coupe le r:l.I'ln de Grebeniki plus près du viHage. 

Près du SOUlmet du ra\'in de Grebeoiki j'al vu deux puits nouvellement creusés et 
délaissés à cause de l'absenCtl d'eau. J'ai pu obtenir quelques données sur les roches qu'on 
a rencontrées dar,s ces puits. Le puits près de h . maison de Nlrolas Gantriouk a été plus Inté· 
ressant à ce point de vue, Près de la surface un ya rencontre du sable grossier 'et un amas de 
concrôlions plaies ùe grès quartzeux et au· dessous encore une couche de sab l ~ (8 Ill .); plus bas 
00 a trouvé une couche de sable grossier avec de petites dalles de conglomérat à ]llltitS ga
lets; quelques fragments d'os ont ~t~ rrncontrés da ns cette couche. Plus bas 011 a travené une 
autre couelle de sable et 00 a IIrrêté le trarail dans l'IIrglle terdâtre que l'on a percée à la 
profondeur de 10 mètres. 

Il est plus 'lue ]Jrobabl~ que l'assise puissante de sable qll'on ri rencontreé au~dessou:; 
du sable grossie!' superfiCiel, es t la. même !LSsise {Lue l'on voit dans les rh es du ravin de Gre· 
Lenikl . en amont du ral'in Frolol'St.i; quant à l'argile verdâtre, ell0 se rapporte probable
ment RU sarmfl.tlen, car les argiles semblables accompîlg1lcnt toujours 10 calcaire à 1l1actra 
daus la région \'olslne. 

POlir mienx connaUre la géologie du gouvernelllCut de Kherson, dans la région où les 
ossements fossiles ont déjà Hé trouvés, j'ILl visIté encore plusieurs localités du goul'ernem(mt 
de. Khersen. 

MétairIe NlkolskL 

A 'JI/, kî10Dlètres il. l'KRK do Grebcniki prèS de la métairie Nikelski, dans un ral'in 
qui tombe dans la. Devka, une couche de loess couvre le sable, le gravier et 10 conglomérat 
(Jui surmonte à son tonr une couehe paissante d':L rgile sableuse gris-verdll.tre; au-dessous vieut 
au joor l'argile plus compacto avec des concrétions plates de grès et des lits remplis de ,lfactm; 
encore plus bas se troure UIlO autre argile plus silQleuse. dont la base n'est pas vjsibl~. 

Novopétrovskole (SavltzkOle). 

Dans le rarln qui sc jette dans le Koutchourgao \"Ï.~-à-vis d'AnaSlasicI'ka, Olt \"Oil une 
coupe, dont la parlie supérieure (il. peu près 2 DI,) presente uuo série sableuse qui se com
pose de sable blanc avec des lits irréguliers de grès quI surmon te du gra.l·ier à. galets de 
ma.rne siliceuse et il. calC8ire j ce gravier montre une stratification diagonale (1 Dl.). Dans la 
partie moyenno de la coupe on voit du sahle argilo-tnieacé (4-5 m.) à ossements. Encore plus 
bas se montre l'argile verdâtre compacte ot le sable stratifié il. Mcutm bulgllrica, M. Abichi 
(=bia1Jgulata Abicb), Unio d. mImmI/S, Unio Neunmyri Brus. non Pen, Les mômes roches 
affleurent a.ussi dans Je ral'In voi8in. En lImont ùe NOl'opétrovskole se troul'e le village Mikhal
lovka (Groàsolovo) (lans lequel a été trOUI·tie la série intéressante ,de mammifères [ossUes, d~crite 
par le prof. Sinzow. Près de 00 l'illage je n'ai pas eu la chance do \'Oir 'de belles coupes 
de roches surmontant le sllrmatlen, mais les sables et les tlrgilcs Interstl'aU1iés de calcaire, 
r iche en Meutra, y prennen~ nn développemon t conSld érnble. 
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. Le ulçaire à M. bulgarica se rencontre cn !llusieUI'lI polols I·er.> l'Est, dans les ra
nllS, l''ll'ersés par le chemin de Gros5010vo Il Vcsscly Koute. Au rOntraltf", l'ers rOuest les roches 
sableuses sUIM!rioures et I~s argilfs rouges cl brunes, qui les reCOUl'rcn t, remblcnl predominer. 

Au gouvernement IIC Kherson j'ai visIté aussi la l'allée du Tiligou! entre les ,'mages 
Pélrol'1i& et TallanOl'ka et les l'm,irons do la ville Anaoiew, Prt-s de KOlniévo, en amont de 
Pélrovka, dans le steppe de la rh'C Laute du Tillgoul, se 1U0nireil i jusqu'a la profondeur de 2 m. 
des rouches de calcaire el do grès frlllble (faluns) A Matfm et dnns It'fi peU ts ravIns qui des. 
cendent de cette' rll·e. on l'Oit du grès, du sable el du gral'ier à Mactm bu/gorica, AbicAi el 
u~tl'CS; on y rencontre aussi, quoIque rarement, des bantles argileuses l'ertes. En amonl dt;l Kar. 
mévo, près do Zn1réro, 13 rive gauche du Tiligoul présente une coupe dont le sommet mon lre 
des grès fi. cimcllt calcaire avec des galets tle grè~ plas dur el des empreintes de pelites 
mectres (0,5), au·dessus vlt'nnent les argiles stratlfiées Intercalées do grès (8 m,). La parlle 
Inférieure de la. coupe e~t coul'orte d'éboulis de dessous lesquels ~e monlre le grès à faune 
sarmalÏenne moyenne. 

Issaevo, 

Près d'lssael'O ~ur la rh'e droite du Tiligoul se trouvcnt des carrières en partie aban· 
données. Dans l'une rie ces carl'ières, près du ponl sur le chemin d'Odessft, li un nIveau peu 
élevé au,dcssus des alluvions, on ru:ploile le clilcaire blane à CQf'dillm pliculll '" Eicbw., O. 
ob80ltrum Elcbw.,· il grandes mactre~, à Trochus OmtlliuBi d'Orb., Tr. },ooolicll8, Dub, et 
lu ·dessus on \'oit du sable à blocs de calca Îre bllUlc. Un pe u plus en âmonl, l·is·lI-vÎs de 
l'église, se troUI'enI 'des carrieres abandonnées où l'on uploilait du grès calcaire Il Tro
c/ms podolic/lS Eich\\'. "t 11: grandes mllctres, Ce b'l'ès est couvert do sable à OODcréü"ns 
·,te c:alcalre SIlbleull. al'ec des mollu:qucs pontieDs- DRns ca calcaire Mr. A. D. Maleniook, 
médecin à I~ae l'o , a trouvé une mandibule de f'JûncctrfJj cf. &hlûtrmtlckri, rapprocbée 
llus,,1 au RA, lHJchy!Pll.u/IS Gaudry (Attique 'pl. 28, fig, 1), el une parUe de mandibule de 
hHdtlur~s jlltrepidua Lcid!'; cette dernière a été décrite par Marie Pllvlow '). Dans les champs 
de la haute rive droite du Tlligoul affleure I~ grès calcaIre lri:a dol' avec ])rtisunsia rGstri· 
f()/'I11~ VIIr, simplu BaTb., Oardium ttbt·t»"oasicufti Barb., Cot'J, liltorale Eichw., Pclllldina 
nchtUimlitlC8 De811., ce qui démontre que les couches pontiennes plus ou moins sableuses y 

atteIgnent uno épaIsseur très considérable et que le ssTlllatien supérieur à Madra bulgtlrica et 
à. M, Abichi no s'y rencontre plus. Dans un puits artésleu Il Iss&el'o à la profondeur de 28 pieds 
on Il rencontré des couches alternllntes de sables Cl d'argiles à Mactm pondfrosa et IL Trochus 
jlodolicus. On a descendu jusqu'à 302 pieds. 

Tchernovo, 

.>\ IICU do distance en amonl d'Issaevo près de Tchernovo on /lcut obtenir une eQupe 
intéret;Unte, quoique incoml,Jèœ, en combInant plusieurs petiu affleuremcnts de {'.ouches de la 
baute rive droite du Tiligoul el d'un long ravin qui s'ouvre ici dans la vaUée, 

A la base de Ill. rive droite, pre5qlle au niveau tics allu\'IOlls, appsraiiStcnl des sables et 
des grès IL cimenl ealcaire (3) avec des IIls de calcaIre, riche en grands gr~lns dA {!uar:z" et de~ 
l:'ll.lels tle calcaire jusqu'à C cm. de di:amètre. Mflctra du graCIle pont/trosa elot le fOSSIle le pIns 
ripand u dans cette l)I1ti le !;<:rie. Au-dessus "jenl (b) un Iii d'Iil'gile jlluue-verdlUre et (c) une 
assl&e Iluiss3nte de sable bl:tnc al'cc un (peuI-êtro ' plu~ieurs) lit de gra.vler; d'après sa position 
ce 83ble correspondrail au calcaire sableux dur avcc RAi", cf, &hlâtrmaclleri d'Issaevo_ 
Ces couches Inférieures ameurent aussi dans la. parUo inférlenre du long ral'ln s'ouvrant dllns 
la vaUée du Tiligou/. Plus hau t, après une InlCrrupt.ion où les coucbes ne se monlren~ p~s, 
apparaH une couche (d) de sabre finement stratifiée (2 m,) et au·dessus une .couche \8) d a~glle 
~1I l!leuso et marneuse tachetéll vert-jaunAlre (fl-6 m,). En montant le l'aVIn, qui nenl d étre 

') Mêla. de la Soc. de. Satur. de la No.I\'tl le RIIMlt , 1. XXXtl, 11108. 
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m ... ntlonnê_ vil ne volt iJ çe nÏl'eau que des limons lll-gileul et sableu~ jaunes et bruns mais 
dans une peti te branche de ce ravln, à un niveau un peu plus élevé, on volt l'argile sable~e et 
marneuse gris~jauoâj.re av ec des oodulps de calcaire (0,50 m_) et M-dessus (fi, le gr~s calcaire 
fin ou le calcaIre sableux poreUI ave<: Dreissellsill SÙIJ!llex et autres coquilles pontiennes (0,20 m_). 
passaut a~ sable a~gileux (g) (0,50 m.) et recouvert d'argile noduleuse "en-jaunâtre (h), Vans 
cette p8rtle du ravili une dent de Maslodon BQrSQ1â a ét~ trouvée; on peut conclure d'après 
la roche adhérente qo'rlle prol'ien~ de l'argite sablouse à base de grès ]lonUen_ Encore plus 
hau!. en .montant la hautp. rive dtl Tillgoul, on observe de l'argile sableuse grise (i) (0,8 m.), 
du sable Jaone et blanc (k) il stratification diagonale avec du gral'ier de calcaire, ]loreux à la lJ~sc 
(1,5 ID. ), Ile l'argile micacé~ jaune (1) aveo des conerét!ons marneuses (2 m.)_ La coupe se termlno 
par du limon ot de la tl'rre végét.ale(l m.). DDns la. purtie sup6rieure du ravin on l'oit une lUl!gu~ 
et belle coupe de limon locSSOlde (m), ]l11L" ou molns sailleux, al'ec des lits de sabl.) et de 
gravier dans la Ilartie inférieure. On y trOU\'e Bouvent des os et des dents de cheval el du I/Oeuf; 
une dent de mammouth y 11 été trouvée par le doctClll' Malcniouk_ A la ùase ùe flette eoupe 
on volt par place des blocs de grès (;,"\lcairc fin jaunfllrt' avec des coquillos poutiennes_ 

II y a ùonc prlls d'lss:lel'o et. de TchernOI'O trois gisement.; de mammifères fossUes: 
l'un se rapportfl à la lJasfI de l'étage pontien qui )' reCO\l\Te imlllédiatement le sarm atiell 
moyen (nivelm de Rhinoc, cf: 8chleicï1nacllt1-i. et Pseudelf:ro8 ùltre-pid!'$), l'autre - celui de 
Rhi1WC, BOl'80ni-col'respond ~ un hori:wn plus élevé de l'éUlge pontien et le troisième se rap
porto au ploistod!Oe_ 

Tatianovka , 

En amont de Tehernovo, près de Taliano\'ka, une argile Ù1chetee jaune· \'erdâtre (2 lU.) 
aflleure dans un peti t ravin et au-dessus d'elle, un limon grossier avec des lentîlles de gr!l\'ier et 
des blOû9 de calcaire poreu:t blanc-jaunâtre ressemblant au calûaire avec Drtissensia simplex 
de Tchcrnovo. Dans ce l'&vin la coupe est couronnée par du loess avec des coquilles d'HeliJ;, 
mais plus loill de 1& rh'ière, sur la penle où monte 10 cbemin de Nl1\Olaïevka, à un niveau 
assez éle\'é, affleurent des blocs de ~ès calcaire dur présenlant le nil-eau le pins SUI)érieur Ile 
l'élage ponlien de la région. -

En s'a\'ançant l'crs l'amont du l'iUgoul, nous troul'ons près de Srialo-TroizJ,;oft>, vIs·!i-\·is 
du pOUl, un ra\' În découpant la l'ire droite de 1lJ. Melanka. affluent du Tiligoul. Dans la pal-tic 
sU]lérieul1l de ce l'lll' in on obsene une succession 5uh'ante de couches: 

Terre I·égétale. 
Sablo gl'Ossier et gravier , , 2 m, 
Mince lit de gros gral'ier et des rognons phosphatillues. 
Sable argileul: gris-ja.unMre av('c des concrétions de grils fin gris·l'crdàtro. 3,50 ln. 

Un cràno ~crBsê d'un ancien rcprêsenlallt des Ccrvir/at dépourv1l des 
eomes a ét{! trOUI'é il. ce niveau '), 

Assise puissante de sable jaunI! al'ec dos lits de nodules de grès 
friable, épaisseur l'isible 5 JO, 

J,a partie tnr~rieure de la coupe (à. peu pres 15 ln.) esl couverw d'êboIlUs. 

Le sable argileux t,'1'is-jauuâtre à ossements semble correspondre au niveau moyen dl) 
l'êtage pontien de la coupe de TchernOl"o (argile sabkuse gl'is.jauna.tre et calcaire poreux blanc
jaul1lHre à lI/'eisseflsia simplex e et f)_ Ce gisement corl'p.spondrai t done au niveau de 
J1[Mlo(/(m Ro/'soni, 

La vH1 e Aoenlev _ 
Près d'Ananiel' les meilleures floupeS se tmurent d:lns le grand et profond r/lVill. dit 

Sl'inala ripa (ravin des cochons), qui découpe la. l'il'O droite du Tiligoul l'is-à-,-is du linn de 
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jonction du Tiligoul et du \'UllOll Llpczki. Cc ral'in SI} 8ubdiviie en deux brllnchc;s dont l'orieu
lak se r:lpproche pal' ~on sommet du chemiu de ~h l aia BOlarka, et ]'occldenlale se troUl'e 
lOu t près de la briqueterie. La coupe la pins intéressante sc trOUl'e dans la branche ori(!ntale. 
\'0115 y voyons lf!s coudes ~ llivanles. 

a. Terre ·végétale. 
b. Argile brun-rougeâtre avoo coneréUons bl llnchus (5 m.). E1!e passe 

itlsensiblement en 
c. Argile compacte gris.verdâtro avec des t&elles ro.ugc.! et blanches . 
d. Argile compacte l'erte . 
e. Argile sableuso rouge clair 
f. Sable jaune. 
g. Couche de phosphorite à Unw faiblement pli.\lSées tt UII.W lisses 

cf. U. Sagni Font. 
h. Sable Bvec des lits d'argUe sableuse, à peu près. 
1. Sable grossier &l'eo dos galets dl} phosphorite . 
j . Sable assez fin ......• 
k. Argile sableuse compacte gris-rcrdâlre &l'N des Jio..s de !jrils fin 

argileux Il !lcu près "' m. Le grils de ce niveau ressemble 
beaucoup par sa structure au grils fin de Sviato· Troi"zkoïe et 
au grès fin (f) de la cou~c de Tcbcrnovo, ce qui nons jlOUSSll 
à la eonclusion que nous M'ons dans ceUIl parUe de la Mupe 
l'équil'lJ.lenl de la partie moyenne de l'étago )XI0tien. 

1. Argile ~ableuso ' . • . . . . _ . . . . 
m. Sable &\'ec de.~ !iLs d'Mgile 
n. Sable mica.cê bl ll.nc, épaisseur l'isible 1 Ul., le reste est Mm'ort 

d'éboulis. Plus bM on voit par plaec: 
x. Arglle sableuse alternant &l'ec de l'argile noduleusci ce dépôt semble 

avoir une êpdisseur considétabl6 .. . .. . 

l,50 m. 
1 m. 
1,80 

2 ln. 

0,90 m. 
0,80 • 

1,08 m. 
l ,50 • 

10-12 m. 

Dans la bra.nche occidcntal6 les couelles supérieures do la coupe précédente manquent 
e\ ln coupe commcnce par de l'argUe (1). De l'autre côté les caudies Înfêrümres en partant de n, 
mal exposées dans la branche orientale, son1 ici plus nettes, de sorte que [a coupe peut Ici 
Hre sui~ie jusqu'à un niveau beaucoup plus ba.s. Nous continuons donc la suie en partant. de la 
couelle n dont l'ép31sseur est IcI de 4 m. et qui présente UM assIse de sables jaun~s et blancs à 
slratificatioll diagonale et repose sur une couche de: 

o. Gravi~r fin compo~ê de peti tes nodules (;/tlcaires et marneuses 1 m. 
p. Argile noduleuS<.l 1,80 m. (,'. x dans la coupe préWdcnte). 
q. Sable fin gris, à peu près 1 Pl. 
r. Sable jaune . . . . 2 • 
s. Bande noduleuse . 0,20-0,30 ]Il. 

t. Sable gtis-jaunâtre, à peu près 2 Ill. 

Il. llande nodtlleu~o 0,8 m. 
\'. Sablo blanc 4- m. 

Les rostes de RhîWJcerO$ &hkif.nnacllui,décl'Î lS par Marie Pal'low (1905); proviennent . 
probablement de la couche m ou n qui semble cOI1'espondro à l!l. partie inf. de l'étag6 pon
lien de la coupe de Tchernovo. Les coucbes inférieures de 1;\ couve de SvlnaTa ripa appartiennent 
probablemellt au sarmatieu moyen et correspondent aux couches inférieures de la coupe de 
Tchernovo, cependant je n'ai pas eu la cbance d'y trom'er des fossUes. 

Les fossiles Sllrmnticns se tl'ourent œpcndant sur ln ri\'e opposoo du THigeul d;lllS la 
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\'i1!e même d'Anan 1er. Dans l'emplacement de Routchko, à peu près 4 kilomètres en antl ùe 
l'embouchure dl! \'a!!oll Lipezkl, se IrOU\'enl de très petites calTlères pour l'exploitation de la pierre. 
On y l'oit des roches suivantes: 

Sablo jaune 8-4 mètres. 
CalCllire Jaune (wuleur domlnall1o) 0,5-0,i5 m. avcc empreintes 

de fossiles mal con$crv~es 1) . 
Argile jaune-vordUro compacte. 

Le fond des carrières esl à 4 mètres au·dessus du niveau du Tiligoul. Dans le même 
emplacememt se trouve un petit puits, creusé plus bas, au niveau des alluvions du Tiligoul. A 

III. profondeur de 3 m. on y Il roncontré unc autre couche de pierre. Dans le calcaire qui est 
expleilO dans cet emplacement, Marie Pavlow ') a d6terminé: Cardillm cr. hispidum Eichw., 
Mac/ra 8llbcaspia Andr. el Mactra carabugasioo Andr 1). 

D'après mon avis, ce Cardium est un représentant du groupe U. obsoktum, voisin do 
C. vindabonense Partsch, peut-être intermédiaire entre a. "inàabonense et a. 1ii8pidum Elchw. 
(LeUt. rossica Pl. IV, fig. 23, comme cela est Indiqué dans l'explication dr. la planche et contrai
rement 11. ce qui est par erreur Indiqué dans le texte). Quantlmx empreintes des petites Ma.c tres, elles 
appartiennent probablement à d'autres espôces du sarmatlen mféticur et moyen, très rapprochées 
de Madm tJfJdolica Eichw. Le Prof. W. Laskarew ') a donné les figures de quelques représen. 
tants de ces ~.factrc-~, Pl. IV, ftg. 11-14. Une forme moiDS ovale et plus triangulaIre les ~s. 
tingoe des Mactres d'Ak'tchagyl. Malheureusement les dents des }lclitùS Mactres d'Ananlew sont 
complètement inconnues, de sorte que l'identification est iL1pesslble . 

La rive gauche du Tiligou! ne présente pas à Ananlew de coupes naturelles des couches 
surmontant ce ni\'eau à Cardit(m cf. hispidum, mais un llu:ts artésien, faIt à un niveau beaucoup 
plus élevé que l'emplacement de RoulChko (l89 pIeds au-dessus du uh'eau de la cathédrale), 
laisse l'oir, quoique d'une manière incomplète. la sUCCe5sion des couches formant la rIve gaucho. 
Le puits atteint la profondeur de 255'. GrAce à l'obligeance de Mr. A. A. Kouiu.khine, maire 
d'Analliew, je peux reproduire ici le journal de forage de ce puits, le voici: 

Limon Jaune.brunâtre avec un lit riche en humus près 
du milieu .. . • . . . • . . . . . • . . . 

Argile grise avee dos valves minces des lameUibranches . 
Argile vert-jaunâtre . 
SAble dolomitique. . •.. ... . 
S&ble jaune . . . . . . . . . 

(a - e) Argile vert·jaunâtre Mec des taches blanches 
(e - g) Sable ja.une . . . . 

(1) Sable blanc grossier 
(k) Sa.ble !irgilo-mica.cê . 
(1) Argile vert-jaunilre . 

(m) Sable jaune ordinaire 
Satie micacé \·crt-ja.unâtre . 

(n) Sable argileul ~Ianc . 
Argile plastifJue \'erdâtre 

0- 50' 
50 -61' 
61-69' 
(;9 -71' 
71 -91' 
91 - 92' 
92-1111' 

119- 120' 
120-127' 
127-129' 
229-132' 
132-139' 
139--.151' 
Ul-217' 

1) Las habitants yolBlns. 'lui ont pris parl à l'e.~ploltation de pIerre, d 's~nt qun la l'IOrre na fo rm e PM 
'\Ine couche WU$\.Ante, mals des enc"w~s. plue ou mnlas éten!l U&3, daU./i l'argUe. 

'} JUaN PaflC>tO. Rhlnocel'll4l S~hlderm""b "rl Kaul' dei en~lr(>ns d'A!1Rnlow (A umul.1te grologlqu6 el 
mln~raloglq ue de la RussIe. \'. \'!l, lin. ~. 1900). 

") Cette Ç&rrl ~..., e l un pult.!! /lTtêelen li Ananlew ont ~t.\ dl1lrlts pal' \(l prof. l. SintoW dans 9011 article 
.Sur tu dépOta n~og;mea ,l'ADanleJV" (en russe). 

' ) Faune des couche.'!. d& Bouglo"ka en Volhynie. Mém. du C()Dllté 0(\01. Nouv. $. lin. ~, 1903. 

" 
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!rgIle pla.siiqu& grise, ' 217-235' 
Argile noduleuse vert-jaunAtre , 285-240' 
Argile grise avec des taches blancbes , 240-245' 
AIll&3 de coquilles brisél's monuant 1. oooche DWée , 245-247' 
Mr.rne jaune «Impacte &\'6C fragment.!! du Cardi_ et d85 

Nadt'Q , ' , , , , 247--254}' 
Marne jaulle comp&ete jllsqu'a. 255' 

Ne possédant pas de dOllnée~ précises de nlvellemClJt, Il es t fort difficilo d'éublir la 
correspondllnce de ces couches avec les couches cupostles dans le ral'in SvinaTa ripa, cependant 
on l'oU bh:m que la plus grande partie de la coupe du puit8 présente uue série argihrsableuse, 
commo la série exposée dans le rM'in cn question 1), 

Seules les couclles inférieures sont calcaires Cli IDmneuscs ot ont fourni des fossil es 
du tYI,e sanna lien, Probablement les couches argileuses qui les surmontent correspondent à 
l'argUe &l'ec enelal'es locales de ealeairc, exposées dans les peUtes carrières de l'emplacement de 
Routehko, 

Au nil'eau plus bas de la rive gauche dn Tiligoul Il y a d'autres puits arlésiens dont 
run se Irouve non loIn des petites carrières de Roulehko, Le Prof. 1. Sioww dans &On article 
ci, dessu~ nommé a décrIt un pmts pratiqué près de la cathédrlLle et ayant une profondeur de 
150'; les conches supérieures, percées par ce puits jusqu', la profondeur de 60', présentent UlIe 
alternlWCIl d'argiles et de sables, Des fragments d'U.io, de Cardium irregulare Eichw, (pro
bablement de Card, hispidum Elehw" voir pl us haut), de Mudra t'ariabilis Sint, (aux n ives 
minets), de LiUor În/J bessarahica Sim!, et de Ceriiltium Taitbouf j. d'Orb, ont été troul'é8 près de 
lA !Jase de cette série, Au-dessous de cette série 'l'ient un sable bitumineux renfermant l'eau 
dans laquelle M, Slnzow li déterminé: 

Nubetularia HOtIOrOS9Îcn Karr, et Slnz, 
Tapu gregaria Partch, 
Can!;um irregulare Elchw , 
B uWuum dUldicatum Sow, 
Trochus podolicU8 Dub, 
Trochlls llWUS Eichw, 
Hydrobia },'auenfeldi HOrn, 

Le Prof, Slnzo"" suppose que la plupart de ces fossiles sont remaniés et pfO\'jCnnent du 
calcaire soujacent à Nubccu/aria, Au-ùessous de ceUe couche ot jusqu'au fond du puits, on a 
percé" Je calcaire 11. Nubocularia (épaisseur COnnue 98'). 

Nous voyons donc que le sarmatieu inférieur est représenté dans la région d'Ananlew 
Il&r doa calcaire;;, dans le sarmatlen moyen les roches Krb':I :o-s.ùleuses prMominent, mais elles 
restent toujours marines ou lagunaires, ordlnal remont rlohllS en fossiles , le sarmatien supé
rieur ut absent., Quant à l'étage ponUen, II a. perdu les caractères du dépôt marin; les roches 
sableuses sans coquilles marines, mals avec deI ossements de mammifères, sonl devenues prédomi
nantes, et ces sablefl ont été rapportés à l'étage de Balta qui oocupe une très grande étendue 
le long de la limite septentrionale des couohes néogènes du sud-ouest de la Russie, 

I.e nombre des gisements de mammifères que j'ai vlllfk ct le lemps que j'ai mis à les 
étudier ne m'au torIsent pas de faIre quelques conclusions gtni!nles sur l'hIstoire du pays à la 
p.lrlOOe néogène, d'autant !llus qne les nouvelles découvortes dans cc domaine se suivent avec 
une rapidiU étonnante et que les résultats des noul'elles recherches ne 'sont Ç()nnus qu'lmpar-

1) ParAl lêlemfnt à r~DumhalJ oll ~es eonebu, je mew ~n tnl p.uenthbes IJ.tllllJ.uU lettre!! qui pourraleut 
P"ut,611"0 guIder les géologuP! qDl VOD,ll1!lcDI falN! r~tud~ eompt.rllJ,'~.tee eonc lles dtl druI rlves .Iu n ilgaut 
Quanl • mot Je n~ luis par _O r 'lus m~, IDdJçAtlOD' ~nt JUltH, 
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faUement. La. question de l'âge ùe; différents gisùmel11s se honr1e à de graudcs difficulté.'!. YU les 
différence$ locales des fallOes, le manque des listes complètes de~ {osslles dHenninés avec pl'&:i~ion 
et pour certains gisemen t, l'insuffisance des documents et J'absence des données préei>es sur les 
conditions dans Jesquell~s lino telle ou telle forme a été irQu\'ée. 

Pour 10 gouI'crncment de BC!5snrahie et pour la partie sud-ouest du gouver. de Kller
son les plus remarquable.; et r icbes gisements (Toudorowo, Tchobrourohi, Grebenikl, vallée de 
Koulalnik) se rapportent à la série des couches lntérmédirures entre le sarmatien supérieur 
à Mattra bulgo'I'Îca et A[,ichi et le calcaire pontien 11 Cardo 8em18ulcatllm, litt()J'ale, DI'da
sensia simplex, Pal1d. achatilloides eto. (étage d'Odessa du Prof. G. MlkhaJlovski). Dans la 
sério marine cette place est occupée par l'étage méotien du Prof. N. Androussow (couches de 
passage il. Dosinia du Pref. Sill7.ow), mais cela ne perm~t pas encore d'être sOr que les 
oouches il. faune d'HiplJaritm préscntent l'équivalent précis du calcairo de Kertch à Dosillia 
ezelda et cela d'autant plus, qne la faune ft, HipplH'ion est . présent connue dans Je sarma.tien 
moyen de S6bll!!lopOI el d'un autre c~lté, pfusleurs représentaulS de la faune il. Hi~pari(m ont été 
trou\'és dans des couchl:S d'âge pontien incontestable. L'ép&i$eur très consiMrable 'des couches 
d'Odessa, près d'Odessa mtme 0\ dans la vaEée du Tillgoul, où elles renferment quelquCt1 
représentants ùe la faWle d'Hippllrief/, laisso croire qu'une partio du moins des couches à faune 
d'Hippat·jo.n ost synchronique avoc la panio inférieure de l'étage d'Odessa et que peut·être 
entre les couches à 11im;ulilJtl de la région du bas Dniestre et l'étage de Balla dn Prof. B!U'bot 
de Maml de la partie septentriQnale du gouver. de Kherson, il n'y a. qu'une différence de facies. 

D'un autre cOté Ip.s rapports slratigraphiques intimes, que l'on obsc1'I'e entre J'étage 
d'Qde.<;S& et les s.liles d'Ammiew se rallllol·tmll à l'étage de Dalla. nous poussent 11 la conclusion 
que l'étage de Baha., ou du moins Sü partie int~granle, pnlsente l'équivalent conillientai de l'étage 
pontien, comme cela a été depull; longtemps indiqué par le Prof. 1. Sinzow 1) et Kont];:e\·jtch"). 

On peut espérer que l'Hude plus approfondi des mammifères des différents gisements, 
la déterminatiou précise des mollusques d'eau douœ qui so rencontrent dans ces gIsements et 
dans les couches \'oisiD'.ls et l'étude des rapports stra tigraphiques de ceUe intéressante série 
permetlera bientôt de résoudre cette question, et alors nous lurons de~ données nl!cessaires pour 
rtlconstruire l'his toire très compliquée de l'époque néogène de la Russie méridionale . . 

1) Aperçu g~ologlque de la Bes6Btab1~. Bill!. d~ la Soc. de~ Nat. da la Nouve\l~ .Russie 1873, p. 103. 
') P.tuole du torJUatlon8 sêdlmelliall'es .u~ en,·lr. de Krlvoi Rog. Dul!. Soc. Mill~r. XXIU. p. 2~9. 



 

Parmi les formeg de Chint:>, décrites par Schlosse!' e~ Weithofo::r, c'est surtmü les dents 
de Rhinoceros Haberrei Schl. qui ont nDe grande ressemblance (n'oc celles de notré Ace
t'atherium KOl.llalet·skii, de méme, les dent.'! isolées de l'Hyaena cilletlse Weith. on~ une grande 
ressemblance avec celles des nOtres. 

Il 1I0US reste à signaler le lien quI existe entre notre faune et celle de J'Amérique 
du Nord qui semble d'une part prolonger l'existence de l'..dceratherium K 01l'aletiSkü en 10 lUI)

difiant en 4fhélops {ossiger et d'une :'lUire au contraire précéder notre P ()9()t/ooon Copû ]lar 
sa fonne dn m!1me genre, Pfl9()'IIodfln plalycopsis Cope. C'est la deuxième forme des Fetidae 
d'Amérique, qu'on rencontre daus nos dépôts; la première, Pseudaelurus illtrepid!!s, a été dé
rritl! par moi eu 1908 (Qul!lques carni\"ofl~$ ... ). Ainsi, nous voyons que r.o uies los formes pro
I·"nan t de nos dépOts d" sud de la Russie, décrites dans cet ouvr&g\!, ne sout que des formes 
nourelles pour la Russie, mais elles trouvent leurs semblables daus les mêmes dépôts tertiaires 
d'autres pays. 

Gela indique que ces formes ne sonL pas spétiales pour nos dépôts, qu'elles on1 en des 
représentants dans ces diverses localités qui ont été en cOUlmuniratloH les unes lwec les autres 
et présentaient une ari!ne commune avec le sud de la Russie pour cette f.lulIe, qui y a l'écu 
~t disparu à la méme époque, en laissant ses restes fossiles. 

Si on se demande quelle cause a pu {airo disparaaro cette faune, si largement répandue 
presque a travers toute l'Europe pendan~ le méotique mio·pllocbnc ct qui passait eh As(e, 
on doit franchement avouer, (ln'On ne la. connaît pas au juste. Ce qu'il y Il. !Îe parUcul\er dans 
l'ensemble dl! cette faune fossile de Pikenni, c'est qu'elle renferme en grRlide partIel des formeg éteintes; 
teUes que l'Hipparion, l'A ceratherillm et un grand DomLre de gonres des Ruminants. Pour le 
premier des deux genres on ne connaît qu'une seule espèce ayant existée plus tard à Roussillon, 
tandis qUI;! quelques aulres formes out continué leur elistenc-e, par exemplt' quelques Antilopl'S 
fU Afrique. Or, si on voulait expliquer la disparit ion de l'Hi)I)IllI'Ùm, de l'A ccratheritw~, de l'lcli
Ihcrium par (es défauts de leur organis~tion, cela M sel·aU pas applicable aux autres formes 
qui ont péri a\'ec eux sur cette area et ont sUfl'écu dans les autres localités. 

D'aulre part, si on étudie les dfp6ts mêmes dans les dil'crs pays, oit ces formes ont éié 
,.rouvée~: Pikcrmi, le sud de la Russi!! (Tchohrou tchi, Greheniki, Toudorovo etc.), Cucuron et 
autres, et II' mod6 de ('.onscrratlon de ces restes, on est frappé Ile (es l'oir d~ns le ml':me 
étfl.l: ils S01 I~ brIsés, entremêlés et enlacés les uus dans les autres. Il cst raro de trouver 
lJui'lqu~~ os~ements réuni~ du même animal. Co mode de 'Conserl"atÎ\lll démontre ilU'il y avait 
quelque CIl.USO commune, fatale et grandiose, q!li a prol"oqut.l la mort simultanée de ces faunes 
sur cette vaste aren. Après quoi, une grande force a dû entraîner ces restes, en res brisant et 
en les mlHani, pour les déposer dans chacWle des localités, oû nous (cs trouvuns atijourd'hui. 
Ce dernier agent el) Sûnt, incontestablement, des courants (l'eau d'une intensit€) immense, des 
torrents qui surviennent encore !Lujourd'hui, surtout dans des localitk montagneuses. N'élllÎl-ce 
pas l\us~i la ca usequl a. détruit tous les anImaux, qui ont l'éljU en même lemps dans ce~ pays. 
C'~t une question qui mtend sn résolution, résolution qui pourra (:t1.~ trouvéo après une étude 
géologique compara.tive {'\ approfondie de toutes ces localités. 

lau Mlf:! . 
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Explleation des Planches. 

PllI.nehe V. 

Aeeratherium ineisivum Kaup. 'fehobroutchL 

1, 1", l~. Crâne 'g.!. 

• te. MRndlbule du même crAne . 
2. plus Jeune D\"eC 3 pro ot 2 DIol. 
3. Molalr"", 'up.lrleure. d'un erAne plus jeune 
4. [)eux dent!! de lait Il' et dl 
5. Atlu, ~ axis ot la 3·e \"er«Obre. 
ô. Axi8 d'un a\ltfi) lo,lh1du. 
S. HUDlerng de granite! IIlrnensIQIl!. 
\1. Radius ~I ulns . 

JO. PSM aoMMenre gauche . • 
Il. Lunaro. 12. Une parUe d'un b""9ln 
13. Fémur. 14. PatcH • .. 
15. TtblL 18. Astragah,a . 
17. Calcaneum . 

• IS. Cuboldeun" meU, III et 1\' dr. 
19. Cuuél[orm~ gauche . 
2(1. aumenl~ de ""Ilt~ dlmen~ions • • 
21. Hadiu$ et ulna .••••.••. • 
22. Und/orme. magnum. Bcapholdenm 
23. J,t~t.llcarplen~ Il et ru drolbl 
24. Platlorn,e. ~. Femur .. 
26. Tibia et Ilbula •• . ••• 
2 •. hlM de derrière droite 
28. Calca.neuJO. 29. ASlragalWl 
30. Aoero.tMri .... afr ................ Kaup . canine InféMeu~ 
31. .tI.ctr<ltMri ..... K~l"ii Pa"). crtlne . 
32. Id. mandibule •. .• 

. . 
>d 

". 
>d. 
Id 

". ". i< 
KAI/a. 
Orebeulkl. 

Tous les ~chant!llons se troul'ent dBn.~ le Cabinet Géologle.ne de ]"Un1v~l"$\té de lI(l~eou. 



 

P lanche VI. 

Hipparion gracile Kllup . 

• 'g. 1. Plltll6 antérleu~ d'un Jeune \lrane al'8\l If)!! dents de InU 
1- Ses dents .•. 
2. Crâne un peu plus !Lg~ .. 

• S. Crlne pre~u6 C(lm piet aVet le! dent>; ,l~ I~lt 

4. CrAile av&(: lM elx molaires de rieux ~Ib 
5. CrAne d'un animal &duite. 
5-. S"., d~nts .. 
C. Un erloe plu~ complet .• . 
1. Une partie d'un crAll8 âgé avec un petit larmier 
8. Jeune mAeholro avee leol dent$ ole lait· .... . 
9. Les si>; molalrll$ 'o\'un crlne adulte &\, pllsaement moyen d'éma!\ . 

10. loIola1r&8 tri1i C<lmpliqué05 Il l'éma!l tr~R mlne& 
11. Jeune mandibule avet lrol8 deu!.5 de lait 
12. Id. aux deuil! J'l'lus petitea. 
l$. Id, aux deoUl Je lait oi, on vol t lll!l colonnettes 
14. M/loltJbule plu_ Agée avec 'l pr., 1 d., 01 2 mul. 
15. &<.luit" aYlIC les nal(/il lIlolalr~s 

16, AI [III;, 17 /lxl./>. 16 trolillrme verl~bf(l .. 
l !}. !!um~nu. ~o r., diU$ . 
21. TI\)la . 
22. Ple,l de devant. , . ' . 
23. de riarriere . 

Or>lbenik l. 

Id. 
'rchobroukhl. 
Id. 
Grebl'ulkl. 

l,\. 
Id. 
'rchobroutdll. 

Gr,~beIllt!, 

Tehobl'<mtebl. 
(i ro\)enUtl. 
Tchobroutehl. 
G",bolnlkl, 
'·~hob"llItehl. 

" Id. 
hl. 
Id. 

'roua 1&8 échlUiullons Br, b-ol1 veol dans le Cabl06t GMlùgiqlle <le l'Universlt6 de MOSf·OU. 



 

Planche VII, 

Fig. 1. MaIlodo" 1c000irNlr" Kaup. d' . 
2. Id. Il' 
3. M<VIOdo" ".ntdù,i Gaud",. d' 
4. [~. dl 
6. M, dl 
6, 1. ~I/" ,iglo,l/M_ Kaup .... ' et dl 
S, 8". 1'<lgO"o:></oII Oopii sp, D. CrAo~ • , ' , 
9. Paw. pûIltétleure ~rolte . 

10. Aladlolirodw &AA>ueri Wdtb, pllW. droite lIDti!rltllrO , 
Il. 12. M..a...irod. ""Uri<l<m Gt.udrr. radius ~l ulna .. 
13. H!JOI!"~ Q'iD<iQ Gaudry carnassIère 9upérleure •.• 
14. Id . fIIIrlle d~ la mandibule &\'00 une unlne el trol~ pr~,mo\lIlr~ " usées, 
15. Id. jeun~ mandibule avce u Lle caolae et ITOls pNmolalres 
I G. Id. aVMl 111.8 dcntoS de Jllit • • .• , •• 
J7. (,1. mieux ~Quij(lr~o!e •• 
IS. let,the';" .. .-OOio&tu", C,nudrr. UM plIttJe de l'InurlllRx\lJlljr'o "vcc le.<! 
, troIs iucl'ivre . 
19. 101. U l)~ pRrlle de III. m!chalre II.vl!(: 2 pl'1!mol . el deIU 1IIo)_\r"" droites . 
~J(). Id. Jp-une mllndibu l~ ..... ec les dcnls ,le 1alt 
21. Id. p&l~ poste rieure ÙtoIW ' 
2~ . AglJ'ag"allls . 23. Saylculare . 
~.1. Tlbla. 2~. Flbulll . 
26, lof"",kbJ pal<U4llica Wellh. mllodlbl1le 
27. 1'1. TlMIl. 21\, Radius. 29. moa. 

Grebeolkl, 
<d. 
Tebobroulch1. 
Id. 
Tlraepol (eh~m. d~ fe r). 
T'I)hobroulchl. 
Grebenlld. 
i,\. 
Tchohroulchl. 
'i'cbobroutcbl. 
Grebenlkl. 
Thbobroutchl. 
Id. 
r;ret.eI1I~j. 

Tchobroutchl. 

Tl'llobrl)uu:bl. 
],1. 

<d 
Gn:obeQiki. 
Id. 
Id. 
ürebenlk\. 
<d. 

Toug 1~3 k:bant1l1 on3 5e trou...ent dans le Cabinet Géolog . de 1'1lnlvQr.,Ué de M06\;ou. 
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